Financement 


qui mérite 
confiance 


HOUSEHOLD FINANCE 


113, ve Merion 


CE 3491! 


Son Exc. Mgr Baudoux de retour au Manit. 


7 Exe, Mer mere Baudoux est rentré à l'arche- 


vèché mardi 

deuxième session pi 

en Terre Sainte, ete 
Nous 


Concile 


pebles en page éditoriale un article 


Vant-midi, apres avoir pris part à la 


Vatican Il, à un pelerinage 
ue Son 


Exeellence à bien voulu nous faire parvenir de Paris, signé 


testan France, 


Le ponte Cuss diffusera 


maine à Th 


En POP 


Fr d'un fameux monastère “occuménique” pro- 


le vendredi soir de cette se- 


Ve interview avec Mer l'archevèque. 


Le système d'écoles séparées 


englobera les “high schools” 


L'hon, M, ©. Turnbull, minis- | 
tre de l'Education de la Saskat- 
chewan, à annoncé, le 21 décem- 
bre, que le @uvernement étendra 
le système des écoles séparées de 


| 
| 


facon à y mire les écoles secon- | 
daires (Ch! schools), À l'heure | 
actueile, À la Saskat chewan, | 


‘organisation de districts sco a) 

res pour écoles séparées se fait | 
seulement au niveau élément! aire, | 
soit de la première à la huit tième 

années inclusivement, Là où l'ins- | 
truction dans les écoles ‘’séparées" 
se donne au-delà de la huitième | 
année, les responsables ne tou- | 
chent pas aux revenus de laxes | 
locales ni aux subventions pro- | 
vinciales, Ce symième date en gé- | 
nèral des origines de la province 
en 1905 et suit de près le système | 
en vigueur dans la province d'On 
tario (encore limité aux grades | 
tièmentaires), 11 s'applique à une 
Classr minorhaire dans un district 
scolaire publique, groupe qui se 
“sépare” de la masse des contri- 
buabies Pour constituer un district 
"séparé", élire une commission 
scolaire distinete, bâtir une éc 
se laxer pour faire vivre l'écble, | 


jouir d'une exemplion des laxes 
du district scolaire publique, et 
recevoir Une part des subventions 
provinciales, 


Selon la déclaration de M.! 
Turnbull, le gouvernement pré- 
voit des amendements à la loi 
dans le but de permettre aux con- 
tribuables d'un district scolaire 
séparé, de couper leurs r rts 
avec le distriet scolaire publique 
pour ce qui se ræpporte à l'école 
wcondaire publique, dans le but | 
de se doter d'une école secondai- 
re, s@ laxer À cel effet, élant 
exemptlés des iaxes pour fins se- 
condabres publiques, 11 y aurait 
donc deux changements majeurs: 
d'abord, les contribuables d'un 
distriet scolaire séparé seraient 
exernptés des taxes pour l'école 
publique, à tous les niveaux; en- 
suite, 1ls recevraient leur part des 
subventions destinées aux écoles 
secondaires, 

On explique que ce change- 
ment n'affecie que les écoles qui 
ont été construites en vertu de 
l'Acte des Ecoles Secondaires, car 
ces droits ont été reconnus À pé 
les écoles secondaires Lu y 
exisient en vertu ‘Acte r» 
Unités solaires où de! ‘Acte sco- 
laire, On estime qu'il y a 16 dis- 
iriets secondaires où les contri- 
bushies bénéficieront immédiate- 


| qu'un des bu 


Len triades 


men 
pui 


du pan proposé M. Turn- 
dans ses commentaires, à dit 
s du changement se- 
rail justement de mettre toutes les 
écoles secondaires de la province 
sur le même pied, Il a révélé aus- 
si que ce une solution de la 
difficulté posée par la nouvelle 
conceplion de la neuvième année 
molaire, (Les pédagogues moder- 
nés conçoivent le rythme scolaire 
grades 1-3, 4-6, 7-9, 
10-12, plutôt que selon le plan 
1-8, 9-12. Pour que les écoles sé- 
parées (qui ne diffèrent pas radi- 
calement des écoles publiques) 
puissent suivre un nouveau pro- 
gramme, 1] aurait fallu ajouter 
des prévisions spéciales pour la 
neuvième année, Læ gouverne- 
ment préfère lout régler d'un 
coup.) 

M. Turnbul! à ajouté qu'il y au- 
ra une commission permanente 
autorisée à régler les problèmes 
du partage des obligations et des 
surplus, de l'émission de nouvel- 
les obligations, ete, 

Il a précisé que dans les dis- 


serait 


€, | tricts où les contribuables des éco- 


les séparées préféreraient ne pas 
ürer profit de ces amendements, 
la commission des écoles secon- 
daires de l'endroit (collegiate 
board) serait autorisée à désigner 
une ou plusieurs écoles dont le 
personnel serait choisi parmi les 


instituteurs de la même foi que 
les contribuables des écoles sépa- 
rées du district, (Il s'ensuivrait 


que des institutions privées pour- 
raient bénéficier d'une telle en- 
tente, touchant ainsi les subven- 
bons provinciales). 

Cette décision sera avantageuse 
surtout dans les centres urbains 
où la population catholique est 
minoritaire, car en Saskatchewan 
l'école publique est l'école majori- 
taire, de sorte que là où les catho- 
liques sont en majorité, et où l'é- 
lément protestant ne veut pas d'é- 
coie séparée, l'école publique est 
unique et, en pratique, neutre, fl 
reste à savoir aussi jusqu'à quel 
point la nouvelle loi permettra 
aux écoles séparées secondaires de 
diversifier les cours, au risque de 
multiplier les laboratoires et l'é- 
quipement de cours techniques, 

MM. M. Pedersen et R, Thai- 
cher, chefs conservateur et libé- 
ral, respectivement, ont indiqué 
que leurs partis avaient déjà pro- 
posé des changements dans le 

enre de ceux qu'annonce M 
l'urmbull. 


ST-BONIFACE, MANITOBA, VENDREDI 3 JANVIER 1964 


L'hon, juge Adrien Doiron est 
décédé à l'âge de 69 ans à l'hôpi- 


tal de Regina le 25 décembre 
1963, et ses funérailles eurent lieu 
à la cathédrale le samedi suivant, 
Né à Tignish, lle-du-Prince- 
Edouard, il arrivait avec ses pa- 
rents, M, et Mme Jérôme Doiron, 
à Vonda, Sask., en 1906, 1 fit ses 
études élémentaires à Vonda et à 
Regina, et il obtint son baccalau- 
réat es arts à l'Université de Ma- 
nitoba, Membre du barreau de la 
Saskatchewan dès 1919 (il avait 
été officier du Royal Flying Corps 
PSE la guerre de 1914-1918), 
| pratiqua sa profession legale à 
Vonda (1919-35) et 
(1935-41) jusqu'a sa nomination 
comme juge du Banc de la Reine 


en 1941, Il avait épouse Joséphi- | 
ne Prince, de Delmas, en février | 


| 1921, Celle-ci mourut en 1946, H 
maria en secondes noces Mme 
Claire Fleming en 1950, 


Chevalier de Colomb du 4e de- 
gré et membre de plusieurs clubs 
sportifs, il fut pendant plusieurs | 
lannées un membre éminent du 
Conseil d'Education de la Saskat- 
chewan, de l'Association des 
Commissaires d'écoles de langue 
française et de l'Association des 
Commissaires d'écoles catholiques 
de cette province, du bureau de 
direction de l'hôpital St-Paul de 
Saskatoon, président de la Société 
Contre le Cancer de la Saskatche- 
Wan (qui récemment le nommait 
membre honoraire à vie en recon- 
|naissance de son travail), de la 


| étudia les finances et l'adminis- 
|tration des écoles de la Saskatche- 
| wan, 


Le défunt laisse dans le deuil, 
outre son épouse, un fils, Jérôme 
(Montréal); deux filles, Thérese 
et Mme J.-B. Goetz (Regina); 
deux belles-filles (Londres, An- 
gleterre) et deux beaux-fils (Van- 
couver, C.-B., et Kitchener, Ont.), 

Let 10 petits-enfants, 


| Rendirent hommage au défunt, 
|le 26 décembre, le juge en chef 
E. M. Culliton et Me A, M, Nicol, 
| vice- président du barreau. Ils mi- 
rent en évidence ses qualités de 
bon et compétent juge, de catholi- 
que charitable, de grande intelli- 
| rence, de caractère compréhensif, 
de digne modestie. 


En marge de la séance annuelle de l'OTAN, 
un accroc entre le Canada et la France 


PARIS — (NDLR, M. Jean-| 
Marc Poliquin, notre correspon- 
dant parlementaire, ainsi que de 
L'Action de Québec, a envoyé ce | 
rapport de Paris.) 11 n'est pas sûr 

ue le voyage de M. Pearson à 
aris, à la mi-janvier 1964, se | 
fasse sous un ciel diplomatique 
sans nuages 


L'affaire : McGregor - Mcliraith 
hypothèque en effet de plus en 
plus lourdement l'évolution des 
rapports entre ka France et le 
Canada | 

Les autiorités françaises sont | 
l'objet de pressions croissantes de 
la pari de Sud-Aviation qui fa 
brique la ‘Caravelle” et des 22 
lignes aériennes qui l'utilisent 

Ces lignes aériennes de la Suis- 
se, du Brésil, de la Finlande, des 
Pays scandinaves, de la Belgique, | 
du Maroc, de l'Algérie, etc., s'es- 
timent gravement lésées vs les 
déclarations où M. MecGregor, 
président d'Air-Canada, qualifiait | 


“Caravelle” d'avion périmé et 
peu sûr 
Les sociétés commerciales ac- 


cumulent les démarches au quai 
d'Orsay pour obtenir que le mi-| 
nistère des Affaires étrangères de 
France envoie une note de pro- 
testation au gouvernement du Ca- 
nada, 


Dans une entrevue accordée au 
représentant de L'Action, le chef 
des relations extérieures de Sud- 
Aviation à précisé que celte note 
de protestation rappellerail, entre 
autres choses, les faits suivants: 


1) “Caravelle” n'est pas un 
avion périmé, ayant de fait ou-| 
vert l'ère de la seconde généra- | 
tion des avions de transport 
réaction et ayant été imitée par | 
les constructeurs anglais et amé- | 
ricains, 


2) Aucun des accidents surve- | 
nus à la ‘‘Caravelle” n'a pu y 
mputé au matériel. Sa sécurité a 
été reconnue par les compagnies 
d'assurance qui, depuis quatre 
ans, ont abaissé de 50 pour cent 
le taux des primes à l'égard de 
cet avion; 


3) Le 5 décembre, le général 
Puget, président de Sud-Aviation, 
a écrit à M. Charles Drury, mi 
e de l'Industrie, une lettre | 
offrant à Canadair un programme 
de construction de ‘Caravelle”, | 
“une partie des outillages étant 
fournie gratuitement et toutes les | 
pièces de l'avion, sauf les mo- 
teurs, étant fabriquées à Cana- 
dair; 


| 
nistr 


|munes que 


|accompagnalent 


{de Sud-Aviation pour vider 


{longtemps de 


por Jean-Marc Poliquin 


4) L'avion offert à Air-Canada , 


n'est pas le moyen-courrier qui 


| vole depuis 1959, mais le ‘‘Cara- 


velle Super B” qui sera mis en 
service au début de 1964; 


5) Les qualités de la ‘“Cara- 
velle Super B'” seront une sûreté 
à toute épreuve, une haute ren- 
tabilité, une capacité optimum de 
transport, une dépense d'exploi- 
tation très faible, des frais mini- 
mums d'entretien, 


En jargon de chancellerie, la 


note de protestation du quai 
| d'Orsay reprocherait à M. Mecll- 
{raith d'avoir soutenu aux Com- 


la déclaration de M. 
MecGregor ne renfermait aucune 
inexactitude. 


Ce n'est pas seulement 
“Caravelle' 
vernement français de protester 
à Ottawa contre les allégations 
de MM. MecGregor et Meliraith 
C'est aussi le grand public qui 


|s'émeut à vue d'oeil de l'insuite 
|faite à l'industrie française. 


Les journalistes canadiens qui 
MM. Martin et 
Hellyer à Paris ont constaté com- 


ment les clients de petits bistrots, | 


les agents de ville, les étudiants, 
les ouvriers, etc., réagissent avec 
colère et qualifient M. McGregor 
de ‘‘cet idiot-là"” 

Les grands organes d'informa- 
tion entretiennent comme à plai- 
sir ce ressentiment, 

La chaine nationale de la télé- 
vision française présentera une 
entrevue avec les représentants 


faire McGregor-Mcliraith 


Après les quotidiens qui a- 
| vaient titré largement ces nou- 
velles en premieï é page, ce sont 


maintenant 
qui s'en mêlent 

Ainsi, “Paris-Match”, dans son 
édition du 21 décembre que 
avons pu acheter à Paris, présente 
un article intitulé: “Le seul dé- 
faut de la Caravelle: elle est fran- 
| caise”. L'auteur, Georges Menant, 
considère que ce titre résume la | 


nous 


| pensée de M MeGragn au sujet 
| de la ‘Caravell 

M. Menant écrit dans 1 arlicie 
‘Apparemment, l'affaire ‘Cara- 


velle' n'aura êté qu'un prétexte 
pour amener le vieux règlement | 
de comptes qui re depuis s 
se faire entre les 

n- 


deux Canadas, le trancais et l'an 


| glais”. 


l'en- 
1 | 
{semble des 22 lignes utilisant la 
qui pressent le gou- | 


l'af- | 


les grands magazines | 


M. Paul Maftin, secrétaire d'E- 
tat aux Affaires extérieures, a 
signalé à Paris, au représentant 
de L'Action qu'il venait de ren- 
contrer l'adjoint du général Pu- 
gel, président de Sud-Aviation, 
le général étant actuellement en 
Inde. M. Martin a refusé de dé- 
voiler l'objet de ses 
avec l'adjoint du général Puget, 
Il s'est contenté de dire qu'il lui 
avait rendu une visite de cour- 
toisie, 

Les diplomates du Canada de- 
|vront faire beaucoup pour dissi- 
per ce malentendu entre la Fran- 
ce et le Canada, ‘S'ils n'y par- 
viennent pas, nous a-t-on dit à 
Paris, la visite de M. Pearson au 
général de Gaulle ne se ferait pas 


Humboldt |! 


pourparlers | 


JERUSALEM 
lsur le mont des Oliviers, jardis 
niers, marchands, menuisiers s'af 
| fairent dans la grande demeure à 
deux élages, ancien établissement 
des Pères Consolateurs tehécosio- 
vaques, devenue 
délégué apostolique 

Au second étage, on à préparé 
[la chambre qu'habitera Paul VI 


une pièce toute simple, au ll 
étroit, aux murs peints Ge Our 
leurs claires sur lesquels se dé 


tache un grand crucilix de bron- 
ze 


De sa fenétre, le long de la 
|quelle courent des rameaux m6 
| ggnones orangées, Paul VI dé: 


couvrira l'admirabie site de Jé 


rusalem couronnée de murailles 
crénelées et, sur la droite, les 
constructions modernes de la vilie 
| nouvelle en territoire israélien, 
C'est dans la vie Jérusalem 
que seront logés les trois cardi- 


naux Tiaserant, Cicognani et Tes- 
La, les 1ro!Is principaux personne 
ges accompagnant le Saint-Père 
au cours de son pèlerinage, Pour 
eux, dans le bâtiment des Fran- 
|ciscains, on prépare Los Chamr- 
bres, Sous les fenêtres étroites, 
passent et repassent les sentinel- 
les jordaniennes, Le territoire 
israélien commence à moins de 
dix mètres, près d'une maison 
écroulés 

Ce sont les Trappisies de La 
troun qui fourniront au Saint 
Père le vin de leur vigne et le 
|miel de leur rucher, landis que 
les fruits et les légumes viendront | 
de la vallée de Josaphat 

A ce sujet, on rappelle que les 
Trappisies de Latroun, installés 
en bordure du “no man's land” 
| israélo-jordanien 
autorisés en Terre Sainte écar- | 
|telée à faire rendre le sol mg la 
zone interdite, Pour cele, ils bé- 
néficient d'une permission excep- 
tionnelle que renouvellent, cha- 
que mois, les deux gouverne- 
ments, 

Les ruches.de Latroun ont mèé- 
me joué un rôle historique lors 
des événements de la guerre jis- 
raélo-jordanienne 

C'était'en mai 1948, les Israé- 
liens conscients de l'importance 
stratégique de Latroun, situé sur 
une éminence dominant la plai- 
ne, avaient lancé une grande of- 


l'assaut, un bombardement sévé- 
re obligea les Jordaniens à se 
replier, Mais lorsque les soldats 
de Ben Gourion arrivèrent pour 
occuper la position abandonnée, 
ils rencontrèrent un adversaire 
auquel ils ne s'attendaient pas, 


fensive pour s'en emparer, Avanl | 


Jérusalem est prête 
à recevoir Paul VI 


A Jérusalem, , accus pa 


la résidence du | 


| 


| 
| 


Les abeilles rendues folles par | 


le bombardement se ruèrent sur 
les assaillants qui durent battre 
[en rétraite, 
La journée du 5 janvier 
On connait désormais d'une fa- 
çon extrêmement précise com- 


passera Paul VI en territoire is- 
raélien, le dimanche 5 janvier, 

A 8 h. 30 (heure locale): Paul 
| VI entrera en Israël au posie fron- 
tière de Taanakh spécialement 
créé pour l'occasion, 

A 8h, 50: à Meggido, le pré- 
dit de l'Etat d'Israël, M. Sha- 
zar, accueillera officiellement le 
| Souverain Pontife, Le corps di- 
plomatique sera représenté par 
son doyen, M. Bodrov, ambassa- 
deur d'UR.S.S. et par les am-| 
bassadeurs d'Italie, de France, de 
Belgique et des Pays-Bas 
| A 9 h, 10: le Pape 
| Meggido pour Nazareth, 
mesures les plus strictes ont été | 


quitlera | 


|prises pour assurer sa sécurité, 
{Toute circulation sera 
sur la route qu'emprunlera le 


cortège pontifical. Des 
| seront postés aux fenêtres el aux | 
balcons des maisons devant les- 
quelles le Pape devra passer en 
se rendant à l'église de l'Annon- 
ciation, à Nazareth, L'autorisation 
d'entrer dans cette ville pour l'oc- 
casion ne sera donnée qu'à 10,000 
personnes, qui s'ajoutéront aux 
25,000 habitants, Les permis ne 
seront délivrés qu'après enquête 
policière, 

A 9h. 40: arrivée à Nazareth, 
A l'entrée de l'église de l'Annon- 


| dans une très grande cordialité”, 


ciation, le Souverain Pontife sera 


Symbole de la Commission des Fêtes 


du Canada Français 


Montréal sera largement 
voisé d'un symbole extrêmement 
éloquent à l'occasion des Fêtes 
du Canada Français, a déclaré 
M. Paul-Emile Robert, président 
général de la Société St-Jean- 
Baptiste, au cours d'une ‘’Con- 
férence de Nouvelles” tenue au 
|siège social de la Société, 

Le lieutenant-colonel 
Bourassa, commissaire général 
|des Fêtes, a expliqué, pour sa | 
part, que le symbole graphique, 
|oeuvre de M 
a.été choisi parmi une foule de 
projets. M. Bourassa : souligné 
a qualité des oeuvres soumises, 
Il a ajouté que l'oeuvre de M. 
Lamarre marque sûrement un 
jalon dans la production visuelle 
publicitaire et que toits les Qué- 
bécois se réjouissent de cette ex- 
cellenie réali Mont- 
réalais 

M. Lamarre 
| graphi 
| Canada, 
| publicitaire à l'école des beaux- 
| arts de Montréal 

Le déjà fameux symbole rap- 
pellera dans les fêtes à venir le 
avnamisme de la nation canadien- 
ne-françâise, Voici, d'ailleurs, ci- 
joint une description de 
| par l'artiste lui-même. 

“Ce symbole est inspiré et c 


sation d'un 


est 


posé de deux éléments; le soleil 
et la fleur de lis. Ces deux éle- 
ments sont apparus dès le début 


i comme etant essenteis à 1 A D0- 


pa- | ration du projet, 


Yves | 


Jacques Lamarre, 
| 
| 
| 


présentement | 
ste à la télévision de Radio- | 
après avoir étudié l'art 


l'OeUVTrE | 


et je l'explique: | 
le soleil, source de vie, de cha- | 
leur, de gaieté, de réjouissance; | 
donc, élément tout à fait appro- 
prié pour symboliser des fêtes | 
estivales. La fleur de lis élément | 
du drapeau de la province, sym- | 


ment se déroulera la journée que | 


| mes 


bole de nos origines françaises, | 


| L'union de ces deux éléments in- 
dispensables forment un tout, que 
| je crois dynamique et gai: le sym- 

|bole de la Commission des Fêtes 
| du Canada Français.” 


La messe en français dans | 


le Québec d'ici douze mois 
QUEBEC Son Exc, Mgr 
Maurice Roy, archevêque de Qué- 
|bec et primat du Canada, à dé- 
iciaré dane une 
| presse, à son retour du Concile, 
que la messe pourra, d'ici un an, 
être célébrée en français dans 
es paroisses des diocèses québe- 
cois 


Mgr Hakim, évè 
que me le calin 1e de Gall 
lee, Dans la crypte Paul VI cé 
lébrera là messe qui sera retrans- 
mise par un circuit fermé de té 
lévision à lon des fidèles 
reumis dans l'églis 

Après la messe, le Pape visi- 
tera le couvent franciscain de Sie 
Joseph 

A 11 h: départ du cortège ponr | 
tifical (une vingtaine de voitures) 
pour le mont Thabor, où l'arrir | 
vée est prévue vers 11 h, 60 

A 12 h. 90: Paul VI qauiltera 
le mont Thabor pour entrepren- 
dre un périple autour du lac de 
Tibériade, À 13 h, 35, 1 sera à 
Capharnaüm et à 13 h. 50 au 


mont des Béaliludes, où il dé- 
jeunera en privé 
A 14 h, 30: le Souverain Por 


lle partira pour Jérusalem, où 
il arrivera à 18 h, 30 
entrée dans la ville par le maire, 
le Saint-Père gagnera le mont 
Sion par la nouvelle route du 
Cénacle, Il se rendra à pied à 
l'église de la Dormilion 

A 19 h, 20: par la porte Man 
delbaum, le Pape gagnera le se 
teur jordanien de Jérusaiem. Il 
sèra salué, pour la seconde fois 
avant son départ, par le chef de 
l'Etat israélien, 


Un commentaire du 
“ferusalem Post” 

Le journal israélien ‘Jerusa 
lem Post”, qui reflète souvent la 
pensée officielle, écrit, dans un 
éditorial consacré au 
pontifieal, que ie pape Paul VI 
a trouvé la ‘manière appropriée 
de rompre l'immobilié tradition 
nelle de la papauté’”’, Bien que le 


sont les seuls | pèlerinage ait un caractère stric- 


tement religieux, il n'en attirera | 
pas moins l'attention du monde, 
et particulièrement celle des ca- 
tholiques, sur la dispute lraélo- | 
arabe, estime le “Jerusalem Post”, 


EN ÉTAT 
DE CONCILE | 


Précisions sur l'application 
de la Constitution 
sur la liturgie 


OTTAWA — Le Secrétariat | poriance, 


général de la Conférence Catho- 
lique Canadienne a reçu de très | 
nombreuses demandes de person 
nes désireuses de savoir quand 
serait appliquée au Canada la 
Constitution conciliaire sur la li- 
turgie, promulguée le 4 décem- 
bre dernier, lors de la clôture 
de la deuxième session du Con- 
cile, Ces demandes avalent trait 
surtout à l'emploi de 
vernaculaire dans la liturgie. 
Son Exc, Mgr Albertus Mar- 
tin, évêque de Nicolet et secré- 
taire de la Commission épiscopa- 


où lesllie de pastorale et de liturgie, a 


Secrétariat de la 
une entrevue télé- 


déclaré au 
| C.C.C. dans 


interdite | | phoni ique, que la bromulgstion de 


[la constitution conciliaire sur la 


policiers | liturgie a suscité une très grande | 


joie dans le peuple chrétien et 


| que cette joie se traduit par une | 


certaine impalience 


Reçu à son | 


pèlerinage | 


la langue | congrès, 


|énergiques 
|pour garder du dynamisme dans 


| 


La Chapelle Funéraire 


ù 


Philippe 
COUTU 


156 
St-Bonitoce 


Tél: Chopel 7- 


tue Manon 
Mon 


1453 


Ayant visité la maison d'un ouvrier dans la paroisse romaine de St-Michel-Archange apres une 
de ses messes de Noël, le Saint-Père fut entouré par la foule et inondé de fleurs et de cadeaux, Il a 
soulevé l'enthousiasme surtout quand, recevant le don d'un agneau, il a levé la petite hète dans ses 
bras pour la montrer à la foule, Les 5 et 6 janvier il visitera les endroits en Terre Sainte où le Bon 
Pasteur à véeu « | préche il ya dix: neuf siècles. 


| Éditorial 


Le titre de cet artiole n'est pas 
nouveau, Il a coifté un article du 
IR, P, Albert Plante, S.J,, dans la 
revue mensuelle ‘Relations’, il y 
[A une douzaine d'années, L'au- 
leur présentait sous cet en-tête 
quelques considérations sur trois 
voeux du troisième Congrès de 
la Jangue française, Retenons ici 
une phrase que le Père Plante 
a insérée dans son texle, pour 
illustrer l'esprit de ce congrès: 
"Votre option, faltes-la résolue 
et joyeuse, affirmait M. le cha- 
noine Groulx à Ja fin de sa con- 
férence , , , n'en croyez pas les 
prophètes qui ne voient l'horizon 
que barré de noir, La tâche est 
abrupte, apparemment surhumai- 
ne, Mais, en dépit de cet écart 
accablant entre l'homme et sa 
| tâche, voilà trois cents ans que 
[nous allons quand même notre 
chemin" 


Et le Père Plante d'en con- 
|elure: il est une idée dont 
nous aimerions à souligner l'im- 
celle du juste milieu 
[À conserver entre um optimisme 
naïf et un pessimisme déprimant, 
Nous 
[nous avons des motifs d'espéran- 
ce, Il est utile de faire des exa- 
mens de conscience, il faut avoir 
le courage de débrider les plaies; 
[il s'est fait, aux deux premiers 
des déclarations nrussei 
qu'au dernier, Mais 


l'action, il est indispensable de 

songer aux qualilés, qui toutes 

sont des dons de la Providence”, 
Faut-il encore lutter? 

Ces pensées reviennent à l'es 

prit en lisant un récent numéro 


Mgr Martin, qui était me mbre | 


de la Commission conciliaire 
la Liturgie et qui, à ce titre, a 
participé très activement à la pré- 
paration de cetie constitution, a 
précisé que celle-ci n'entrera en 
vigueur que le 16 février pro- 
chain..il a ajouté qu'il est prévu 
dans la Constitution que les nor- 
mes d'application de celle-ci re- 
lèvent du Saint- Siège et des Con- 
férences épiscopales, ‘‘Cæst pour- 
quoi, a-t-il dit, il est affirmé ca- 
tégoriquement dans la Constitu- 
tion que personne, même s'il est 
prêtre, ne peut de sa propre ini- 
tiative retrancher, ajouter ou mo- 
difier quoi que ce soit à la sainte 
liturgie” 

Mgr Mariin croit que le Saint- 
Siège publiera bientôt des nor- 
ratiques qui permettront 
|aux Conférences épiscopales de 
| prendre des décisions provisoires 
| pour que la liturgie soit célébrée 
selon la Constitution conciliaire 
sur la liturgie, Mais les décisions 
des Conférences épiscopales na- 
tionales ou territoriales ne pour- 
ront entrer en vigueur qu'après 
avoir recu l'approbation du Saint- 
Siège. La Conférence Catholique 
Canadienne s'est déjà mise à 
l'oeuvre et a proposé des mesu- 
res qui seront appliquées des 
qu'elles auront été approuvées 
par le Saint-Siège 

Récemment, la Commission é- 
piscopale de Pasiorale et de Li- 
turgie adressait un questionnaire 
à tous les évêques canadiens et 
leur demandait leur avis sur des 
traductions française et anglaise 
qui pourraient être utilisées, à 
titre provisoire, pour les 
de ja messe et pour le bréviaire. 


46e JE 
MONTREAL Une traduc- 
| tion française de la Constitution 


conférence de | 


conciliaire sur la liturgie était pu- 
bliée en primeur, le 27 décerg- 
bre, par la revue canadienne de 


pastorale liturgique “Liturgie el 
vie chrétienne”, On peut com- 
mander le numéro 40 de cette 


revue (75 sous, franco de port) 
en écrivant à: Liturgi et Vie 
chrétienne, C.P. 399, siation De- 
Lorimier, Montréal 34, Qué 


sur | 


|du Devoir, On y trouve quatre 
interviews de M. Jean-Marc Lé- 
ger avec des chefs canadiens- 
français, en réponse à cetle ques- 
tion: ‘Faut-il encore lutter pour 
les minorités’", M, Gaston Du- 
£as, appuyé par M, Trefflé Bou- 
langer, suggéré que l'en- 
seignement soil confié au gou- 
vernement fédéral pour que, 
moyennant un système de lan- 
gue française et un sysième de 
langue anglaise, la scolarité bi- 


avail 


lingue et bicuhurelle devienne 
une réalité vivante d'un bout à 
l'autre du pays, Interviewé par 


M. Léger, M. Boulanger, ancien 
président de l'ACELF, a apporté 
des précisions à cetie suggestion, 
mais surlout il l'a située dans un 
climat d'optimisme, Voici quel- 
ques extraits de son commentaire: 

Question — Croyez-vous vrai- 
ment aux minorités, à celles des 
provinces de l'Ouest notamment? 


leçons | 


Ont-elles un avenir? Présentent- 
elles un intérêt, une valeur, un 
actif tels qu'il vaille la peine 


éventuellement pour le Québec 
de prendre le terrible risque que 
vous l'invitez à assumer” 
Réponse — Je suis optimiste, 
d'estime que nos minorités valent 
la peine d'être puissamment dé- 
| fendues, aidées, par des moyens 


par des campagnes de propagan- 
de et des souscriptions, Je ne puis 
me résoudre à abandonrer aucun 
de nos groupes minoritaires, 5) 


|faible ou si pauvre soit-il, Or,| 
| depuis un demi-siècle en gros | 
que nous lutions et surioui que 


les-mêmes 
s'est guère ammé- 
liorée, Les décisions en maïère | 
d'enseignement se prennent dans 
les parlements et surtout dans les 
| gouvernements provinciaux: or, 
|nos minofîiés y sont à peine re- 


ces minoriles iutlent € 
| 


la suiuatlion ne 


avons des déficiences, et | 


concrets et non plus seulement | 


présentées et, parfois, pas du 
tout, | 

Question -— Esi-ce que certains 
porte-parole des minorités eux- 
mêmes ne s'alarment pas devant 
le manque de ferveur, voire d'in- 
lérêt des jeunes générations et | 
devant les progrès de l'assimila- 
lion? N'a-t-on pas entendu à Qué- 
bec le directeur des études du 


“Ni optimisme naïf, ni pessimisme déprimant” 


mes: ‘’Il à d'ailleurs enseigné Jui- 


| même pendant plusieurs années 


au Collège classique de St-Boni- 


face, celui-là même que les Jé- 
suites songent aujourd'hui à fer- 
mer’, 


C'est ainsi que se pose la ques 
tion qu'il fallait prévoir dès le 
commencement de l'agilation sé- 
paratiste au Québec, et au Ma- 


Collège de St-Boniface prédire la | nitoba, La clef de la survivance 
disparition de la minorité franco- | est en pratique le contrôle de 
manitobaine et la fermeture du | l'école, Mais aussi longlemps que 


seul collège classique francopho- 
ne de cetie province, 

Réponse Oui, il y a certes 
des difficultés et quelques ‘là- 
chages'', Mais la réalité reste en- 
core importante, émouvante et les 
possibilités de redressement con- 
sidérables, Et si ces minorités 
avaient un régime scolaire équi- 
valent À celui de la minorité an- 
| &lophone du Québec, la situation 


{serait rapidement transformée, 
Mais elles ne l'obtiendront que 
| du gouvernement central qui 


la besoin des Canadiens français 


— £t non pas des gouvernements 
provinciaux 
Une opinion brutalement ad 


verse a été exprimée par le pro- 
fésseur Michel Brunet qui a parlé 


des “,,, minorités en voie d'en 
lisement et chez lesquelles le 
processus d'assimilation est iné 
vitable”, Selon lui, l'effort pour 


obtenir justice puur les minorités 
francophones moyennant un sys- | 
tème fédéral serait dangereux 
“Nous risquons de provoquer de | 
violentes réactions , * Conclu 
sion: sauvons Québec 


La proie ou l'ombre? 


| ciale, et ce 


| frais depuis ce 


| la vieille province considère que 
| 


sa propre survivance culturelle 
dépend de l'autonomie provincia 
le dans le domaine scolaire, Al 
n'y À pas moyen d'imposer le 
français dans d'autres provinces 
par l'aulorilé fédérale, (Nous a- 
vons suggéré, il y a deux semal 
nes, une possibilité d'entente: un 
siège à Montréal pour les activi 
lés scolaires et culturelles de Ja 
nation française, avec responsa- 
bilité conjointe d'Ottawa, du Qué 
bec et 


des autres provinces, un 
amalgame des principes qui ins- 
pirent les octrois aux universités, 
et l'organisation du réseau fran- 
cais de Radio-Canada.) C'est tou 
jours ce point crucial et le sou 
venir des conséquences qui en 
ont découlées pour les minorités, 


: 
qui fait hésit les minorités, sur 


tout de l'Ouest, devant la poussée 
nationaliste, C'est Laurier qui a 
gagné dans le Québec en 1896 
au nom de l'autonomie provin 


Franco-ma 


endossent jes 


sont les 
nitobains qui en 


Jour 


Le point fondamental 


Ces interviews iont ressortir 
M. François-Albert Angers, de | cependant un point plus fonda 
l'Action Nationale, et le R. P.| mental, l'option entre optimisme 
Richard Arés, de ‘Relations’, ont | et pessimisme. Les qualificatifs 
opté pour une position moins |qu'on accole habituellement à 
forte, voulant d'un côté faire acte | ces états d'esprit n'ont pas trop 
de foi à l'égard de la survivance | de sens, car ils représentent l'at 
minoritaire et, de l'autre, acte |titude de celui qui les accole 
d'espérance dans l'autonomie pro- | plutôt que la réalité, Ainsi pour 
| vinciale en matière scolaire com- |les pessimistes, les autres sont 
me sauvegarde de la vie natio- | ‘‘naïfs” et pour les optimistes, les 
nale du’ Québec, “Il ne faut nilautres sont des ‘lâcheux'”, On 
abandonner les minorités, ni nous | brodera longtemps sur les chif- 
saborder pour elles’, de dire M. |fres et les faits avant de lomber 
Angers, ‘Il faut agir d'urgence | d'accord, comme disait M, An- 
pour sauver les minorités, mais | gers: “On ne met pas en équa 
ce serait folie de consentir à là-|tion la volonté, la sensibilité, Ja 
cher ja proie (éducation au pa-|fierté, les recdressements possi 
lier provincial) pour l'ombre | bles” 
(éducation au balier fédéral)", de Optimisme nécessaire 
conclure le Père Arès, Ce der- Qu'il soit dit cependant .que 
nier a été identifié en ces ter- sans ou avec les minorités, Qué- 
TOR LOL VU LD CN | bec aura besoin d'optimisme Le 
118 millions de chrétiens | vouloir-vivre minoritaire s'exer- 
et de juifs pratiquants  |® "ours conte 168 EE 
H | du milieu et dans un climat e 
eus Etats-Unis re | foi, dans une atmosphère de mys- 
je véiese items, cable | tire. Un tel groupe n'a pas be- 
ques, les synagogues et autres|soin de hérauis pour annoncer 
[lieux de culte des Etats-Unis: qu'il est mort et ençore moins 
| 117,946,002 fidèles, Ce chiffre re-| qu'il est mourant. Son existence 
présente 63.4 pour cent de la PO- ! est une juite contre la mort, que 
| pulation totale. | }: 
|” Le nombre des Américains de | C£ 50)! Conire !a pression de 20 
toute croyance a augmenté pen-| pour cent des Québécois (de lar 
| dant l'année dans les mêmes pre-| pue anglaise) de dix millions de 
uons e ja population, 801 | US 
(PS rythme de ! & pour cent, as Évbcand toute reg mes 
nonce l'Annuaire des Eglises de|lions d'anglophones du méme 
1964, publié aux Etats-Unis, par | continent, Comme question de 
le Conseil national des églises simple tactique il faut être opii 
proteslanties et orthodoxes. | miste, Aingi que le dit un grand 
| Selon les statistiques, c'est l'E- | pédagogue, le R. P. Joseph Duhr 
| glise catholique qui a vu Je ncm- d1 dns son douû ee M'A 
bre de ses fidèles augmenter dans | ©4,, Gans s0n Deau 
les plus grandes proportions, Elle | des arts: Eduquer un enfant j 
compte 43,847,938 fidèles, s0i1!4[e pese me assombrit l'exis 
0] r vent de 18 1e l'année 
106$ et fra un Losotitnans NT oder ONE As Anomaté 
0.2 pour cen per rapport à !a | (NET énergie, paralyse l'ac 
population totale des Etats-Unis. | tion et finalement aboutit au dé- 
| Voici les chi iffres donnés par | couragemient et au désespoir . ., 
l'Annuaire pour les églises Dro-|Les pessimistes ne sont pas seu- 
testantes: 64,929,941 fidèles: pour | ent des ma 3 : 
: aid orientales: 3,001,751 pranpnis varie 
| fidèle tds 
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1) de de 


Mes chers compatriotes, 
bien chers amis 
canadiens-français: 


C'est avec une juste fierté que 


nous, les Français de l'étranger, | 
voyons cette année 1963 se ter- | 


miner: fierté envers notre mère 
Patrie, qui à su retrouver son 
rang, s0n attrait, ses moyens, Ce- 
la, grâce au chef prest = sux qui 


(. :e nos destinées, et qui nous | 


a donné comme ambition natlo- 
vale ‘le progrès”, 
Ere de progres 

Oui, la France est en plein pro- 
grès, el sur tous les plans, La 
guerre d'Algérie a été terminée 
au prix de beaucoup de secousses 
el de souffrances, Les problèmes 
d'Afrique Noire ont été réglés 
comme Îl convenait, pour le plus 
grand profit moral et politique 
de la France, Notre défense na- 
tionale se refait et nous disposons 
enfin, par nos seuls moyens, de 
l'arme fondamentale de la guerre 
moderne: l'arme nucléaire, La po- 
litique de la France dans le mon- 
de est rétablie, parfois critiquée, 
Loujours considérée, Très souvent, 
d'ailleurs, il ne s'agit que de pro- 
cès d'intention, qui sombrent dans 
le ridicule. Notre monnaie est 
forte, Nos exportations vers l'é- 
tranger ont dépassé l'objectif du 
plan. Notre balance des paiements 
est constamment positive, au point 
qu'il nous est arrivé de souhaiter 
que ce solde positif restât mo- 
déré, 

Car le génie français réside 
aussi dans ses réalisations techni- 
ques et dans la vigueur retrouvée 
de son économie, C'est pour cette 
raison qu'on peut se féliciter du 
tout récent accord obtenu à Bru- 
xelles pour le Marché Commun, 
aux progrès duquel la France est 
profondément attachée, Le résul- 
tat obtenu ne peut être décrit que 
comme un succès pour la Com- 
munauté elle-même, et par con- 
séquent pour la politique Euro- 
péenne, La France est heureuse 
d'y avoir contribué. 

Paris, enfin, est redevenue une 
des principales capitales politi- 
ques où on se réunit, non pas 
comme en un lieu de rencontres 
touristiques, une sorte de gai ren- 
dez-vous de la diplomatie, mais 
comme un lieu où l'on vient dis- 
cuter avec nous d'égal à égal, 
recueillir nos avis, voire deman- 
der notre appui, 

Un tel redressement ne pouvait 
avoir lieu sans la présence d'un 
homme exceptionnel, le Général] 
de Gaulle, soutenu par la grande 
majorité du peuple français. Grà- 
ce à cette résurrection française, 
il nous est permis, maintenant, de 


regarder l'avenir avec confiance. | ples rapports humains, des liens | 


REGARDONS BIEN ... 
LE CANADA! 


ver sa liberté? 


Le Canada ne peut demeurer vraiment canadien 
à moins que les Canadiens eux-mêmes n'exploitent 
leurs propres industries et les ressources de leur 
pays. Les coopératives sont vraiment propriétés 
canadiennes et administrées par des citoyens de 
l'endroit comme nous-mêmes. 


Un commerce appartenant à des consommateurs canadiens nous profite 
à tous — à notre pays tout entier. Les membres de la Coop aident le 
Canada en s'aidant eux-mêmes. Votre coopération est aussi nécessaire 
pour prouver que le nom ‘Canadien’ vous importe quelque peu! 


Le Liberté «: te Patriote 


Mambre de l'AMLEC et de ta L'HNA 
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Voeux du Nouvel 
du Consul de 


Etes-vous vraiment intéressés à conserver 
le Canada canadien? Nous disons tous que 
nous le sommes, mais que faisons-nous 
pour construire notre pays — pour conser- 


directeur 


MA uNrUNIQUEs articies 61 cv ei les 
Liberté et le Patriote 6186. avenue 
LAREL LEE 


nement, à bheite et 
'aémiahtretien Le “LBerté "* … 


ww. 
A anges 6100 en plus pat année 


Casse 6 des Postes Oniaws, 


France 


Ainsi la France à retrouvé toute 
| sa place dans le combat pour la 
[liberté des hommes. Ce n'est pas 
|seulement son intérêt; c'est sa 
vocation 
Hommage de Paul VI 

| Sa Sainteté Paul VI, dans un 
message destiné à notre pays, et 
| qui constituait sa première décla- 
ration publique en français de- 
puis son accession au trône pon- 
|tifical, a bien défini cette voca- 
tion: ‘Une chose entre autres, à 
déclaré Sa Saintelé, nous à tou- 


| jours frappé: l'esprit missionnai- | 


tre de la France, sa générosité, 
son empressement à faire béné- 
licier les autres peuples de ses 
propres richesses spirituelles et 
matérielles. Et nous pensons en 
particulier à ces natlons, aujour- 
| d'hui indépendantes, d'Afrique et 
|d'Asie, qui, en si grande part 
(elles le reconnaissent elles-mè- 
mes volontiers) sont redevables à 
vos missionnaires et à vos admi- 
nistrateurs, de leur niveau actuel 
| de civilisation’, 

Cet hommage du chef de la 


|ressenti par les Français et les 
amis de la France, 


France et Canada 
Je sais, bien chers amis cana- 
| diens-français, que vous êtes très 
| sensibles à tout ce qui touche la 
France, Comment pourrait-il en 
lêtre autrement? Mais de votre 
| côté, sachez que la France, aussi, 
| se souvient, Nous vous admirons, 
|vous les Canadiens français qui 
avez su non seulement croître au 
| point de constituer, A vous seuls, 
lun peuple qui pèse son poids dans 
le nouveau continent, mais faire 


de ce peuple une communauté | 


toute nouvelle, vigoureuse, dyna- 
mique, inébranlable, qui a son 
caractère et sa personnalité, 
Quand je parle du peuple ca- 
nadien-français, je n'oublie pas 
qu'il n'est pas confiné dans le 
seul Québec, mais qu'un nombre 
presque aussi important de ses 
tils est répandu dans le Canada 
tout entier, et même dans certai- 
nes parties des Etats-Unis, et que 
partout, il a su maintenir sa forte 
personnalité, Aussi ed@ce avec 
joie que, depuis mon arrivée dans 
ces deux provinces de la Saskat- 
chewan et du Manitoba, je me 


suis attaché à développer entre | 


le peuple français et le peuple 
canadien-français des liens plus 
étroits qui ne peuvent être que 
réciproquement profitables, 
L'Exposition Scientifique et 
Technique Française de Montréal 
permettra d'établir d'une maniè- 
re plus réelle, sur le plan de la 


| culture, de l'économie, ou de sim- 


chrétienté a été profondément | 


{dont prolileront mutuellement le 
[Canada et la France 

| Au moment où, ensemble, nous 
\regerdons vers l'avenir, je vou 


drais rappeler ei les paroles pro | 
noncées par le Général de Gaulle | 
lors de son dernier voyage au! 


Canada: ‘Il n'y à pas d'évène 
ments survenus depuis — et Dieu 
sait qu'il en survint, et de quelles 
dimensions — qui aient détour: 
| nés notre peuple de suivre, d'ad- 
|mirer, d'aimer l'incroyable effort 
| de ce rameau sorti de notre sou- 
che et qui, potiifé ‘au 

lant d'ebstadies et d'épreuves: 


parait maînlenant comme un 


|à la pr 
\le sol du nouveau continent d'u- 
ne entité française de gouiche, 
[française de eul -Ærançaise 
d'idéal, Que 
cherchant leur lumière dans le 
lumulle de ce temps, souhaitent 
la trouver dans la source latine 
et française de l'intelligence, de 
la morale et de l'action, grâce à 
laquelle, vous et nous sommes 


ensemble ce que nous sammes!”, | 


Mes chers compatriutes, bien 
chers amis canadiens-français, 
mes souhalls les plus sincères 
pour vous-mêmes, pour vos fa- 


milles, et pour ce grand et beau | 


pays, le Canada 
Damien GIORDANI, 
F consul de France, 


ps 
| 


TRIBUNE LIBRE 


St-Boniface, Man. 
le 23 déecmbre 1963 


Cher Père Directeur, 
Pourquoi certains personnages 


nourrissent-is tant de pessimis- | 


me? Même en admettant que nos 
jeunes aiment bien s'exprimer en 
anglais et le font souvent, il faut 
comprendre que ces jeunes vi- 
vent en pays ‘anglais’, au milieu 
d'Anglais, sont conscients de se 
montrer sociables et de prouver 
qu'eux, Canadiens français par- 
lant français, savent aussi con- 
| verser couramment et intelligem- 
|ment duns une autre langue, 


Il esi cerlain aussi qu'un trop 
grand nombre se plaisent à ce 
|"jeu'" dangereux et finissent par 
loublier de parler français, mais 
|malgré tout je crois sincèrement 
[qu'avec le renouveau de faveur 
| que connait la langue française et 
{le travail intensif qui se fait ac- 
tuellernent pour former des pro- 
fesseurs de français de plus en 
plus compétents, le doux parler 
ancestral renaitra de ses cendres 
{pour briller d'un plus vif éclat, 
parce que plus beau et plus pur. 

Car il! faut bien nous l'avouer, 
(la langue apprise ici dans les 
foyers manitobains, même ceux 
venus du vieux Québec, cette lan- 
gue maternelle, dis-je, n'était pas 
toujours sans alliage, On enten- 
dait parler de ‘cobbett” (eup- 
board) au lieu de placart ou ar- 
moire, de la ‘’backhouse", et de 
combien d'autres mots dont j'ai 
perdu souvenance depuis que j'ai 
compris tout ce que je devais à 
imes ancôtres français grâce aux 
Soeurs Grises qui m'enseignèrent 
à La Broquerie, 

Fait à noter, je crois: tous mes 
frères et soeurs (au nombre de 
dix) et leurs familles, nombreu- 
ses aussi, s'expriment toujours en 


bon français, et j'oserais même |4 


affirmer qu'il en est ainsi pour 
la grande majorité de mes cou- 
sins du Manitoba, ve qui repré- 
sente déjà un impressionnant 
nombre de personnes, Je suis cer- 
taine aussi qu'on peut faire la 
même constatation un peu par- 
toul: ceux qui, parmi les Franco- 
manitobains, parlent français le 
parlent mieux qu'autrefois, 


Donc pas de pessimisme désas- 
treux, mais beaucoup d'optimis- 
[me précieux et de réalisme mi- 
| litant, 


Une maman du Manitoba, 


de 

bre vigoureux. L' ibre génés 

| si du me pau su 
et à l'expansion sur | 


uples, en effet, | 
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la maison 


de CBWPT, signale 
SPruce 4-2541, local 249, ou éeri- 
vez au Service (Francais) d'In- 
formation, Soclété Radio-Canada, 
C, P, 160, Winnipeg, Adressez- 
vous en français, 


Le téléthéâtre 
présente ‘L'ennemi' 

Parmi toutes les appréciations 
++ ont été faites de ‘’L'ennemi" 
e Julien Green, nous avons re- 
tenu les propos pertinents des 
écrivains catholiques Jean Daujat 
et Jean Mauduit, Le premier ua 
lifiait d'emblée la pièce de chet- 
d'oeuvre et loue l'auteur ‘qui 
réussit sans aucun artifice theâ- 
tral avec la situation dramatique 
la plus classique et la plus ba- 
nale (le mari, la femme, l'ancien 
et le nouvel amour), à représen- 
ter en réalité et de la manière 
la plus frappante et la plus sai- 
sissante, le combat de l'ange et 
du démon’, Quant à Jean Mau- 
duit: ‘L'essentiel dans ce duel 
d'âmes qui n'est que l'éternel af- 
frontement du diable et de Dieu’, 
Résumer ‘“L'ennemi”, que le 
téléthéâtre présentera au réseau 
français de Radio-Canada le di- 
manche 5 janvier, à 8 h, 30 pm, 
c'est aller au-delà de l'intrigue, 
au-delà même de la psychologie 
et du symbole pour aborder le 
domaine de la grâce, Aimé For- 
get espère, en réalisant cette piè- 
ce, apporter un certain message: 
“Dieu, conscient de notre faibles: 
se, trouve le moyen de nous at- 
teindre à travers celle-là même’, 
Après la répétition à laquelle 
nous avons assisté, nous sommes 
persuadés qu'il réussit à cree 
ans ce sens les comédiens, Mo- 
nique Miller, qui personnifie Eli- 
sabeth, sur qui Dieu fait agir sa | 
grâce, nous rend témoins de la 
transformation mystérieuse qui 
s'opère en elle de la passion char- 
nelle à la pren mystique, Be- 
not Girard, en Pierre, crée un 

rsonnage vraiment machiavé- 
ique: se faisant doux pour être 
plus séduisant, dur et cynique 
pour triompher d'un rival, il in- 
carne bien ce pepe qui a 
fait un pacte avec l'esprit du mal, 
François Tassé, en interprétant 
le rôle de Jacques, fait passer 
toute la colère, la faiblesse, la 
lâcheté de ce personnage veule, 
Quant à Jean-Louis Roux, son 
rôle est délicat et difficile: il est 
Philippe, le mari qui, blessé pro- 
fondément dans sa chair, souffre 
le martyre d'une chasteté obliga- 
toire, De ces âmes qui s'affron- 
tent, trois sont grandes: Elisabeth 
l'est dans l'attente et l'amour; 
Pierre, dans l'orgueil et le mal; 
Philippe, dans la douleur, Seul | 
| Jacques n'est pas à la bauteur, | 
lest en deçà du drame réel, 

La pièce se passe en décembre 
1784 et a pour cadre le château 


de Silleranges. Philippe, l'aîné, a 
|épousé la belle Elisabeth qui se 
meurt d'ennui entre son époux 


{qui n'a plus aucun droit sur elle, 
let son beau-frère, Jacques. Pour- 
|tant, celui-ci jouit de ses faveurs, 
Mais ainsi qu'elle le confiera à 
Pierre: “Il m'ennuie, mais je le 
|trouve bien fait et j'ai besoin de 
br LOC rage con à 

#1 ans cette atmosphère que 
survient Pierre, demi-frère de 
Philippe et de Jacques. On ne 
|Vattendait pas: il vivait depuis 


| lors de sa réunion à 1 h. 30 p.m. 
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"Portrait robot" 


cinq ans se monastère, LR n'a- 
vait cependant pas reçu les or- 
dres. Il est en rebellion ouverte 
contre Dieu, la religion, la mo- 
rale, Aussi, lorsqu'il séduira Eli- 
sabeth, est-ce plus par le cynisme 


que par la ion qu'il se lals- 
sera d'abord guider, Les excès 
mêmes où il poussera son désir 
de possession de l'âme de la jeu- 
ne femme dans le mal sauve- 
ront celle-ci et le conduiront fi- 
nalement à sa perte, Car cet a- 
mour coupable aura éveillé les 
soupçons de Philippe et nourri la 
jalousie meurtrière de Jacques. 

La lutte entre le bien et le mal, 
dont le chrétien est le théâtre 
plus qu'aucun autre est le ressort 
dramatique de ‘L'ennemi'', Le 
monde invisible y est présent sous 
la forme de Dieu et du démon. 
C'est ainsi que pour Pierre, l'En- 
nemi, c'est l'ennemi de ceux qui 
po tandis que pour Elisabeth, 
1 n'est l'ennemi que du mal, 

Jean-Louis Roux a fait l'adap- 
tation de la pièce de Julien Green, 
dont la distribution comprendra 
en outre: Lionel Villeneuve, Clau- 
de Michaud, Gabriel Vigneault et 
Anne Laurlault, 

Marguerite Beaudry-Béchard, 

Nos longs masegee 

Le samedi 4 janvier, à 8 h, 30: 
“La nuit merveilleuse'', film de 
J.-P, Paulin, avec Fernandel et 
Charles Vanel, Deux réfugiés 
connaissent, durant la nuit de 
Noël, les mêmes difficultés que 
Joseph et Marie. 

Aussi à l'affiche: ‘HAN de 
la crèche”, conte de Maureen 
O'Sullivan, l'histoire du petit a- 
gneau de la crèche racontée par 
une maman à ses petits enfants, 

Et à 10 h. 30: ‘‘Ravissante”, 
comédie réalisée et interprétée 
par Robert Lamoureux, avec Syl- 
via Kocsina, Lucille St-Simon et 
Philippe Noiret, Humilié, un hom- 
me, pour se venger, convaine un 
ami de le remplacer à un rendez- 
vous avec une jeune femme, 

Le dimanche 5 janvier, à 10 
h. 30: ‘Une fée pas comme les 
autres”, Un mauvais génie veut 


troubler la paix dans un petit vil- 
lage peuplé d'animaux domesti- 
ques, 


Lé lundi 8 janvier, à 10 h, 30: 
“La cible humaine’, drame psy- 
chologique, avec Gregory Peck et 
Helen Westcott, Un fameux ti- 
reur est victime de sa réputation, 

Le mardi 7 janvier, à 10 h, 30: 
“Jitterbug'', avec Stan Laurel et 
Oliver Hardy. Les deux compè- 
res aident une jeune fille à récu- 
pérer une forte somme d'argent 
qu'on lui a volée, 

Le mercredi 8 janvier, à 10 h, 
30: ‘‘Les deux bagarreurs”', avec 
Victor MacLaglen et Brian Don- 


levy. 

Le jeudi 9 janvier, à 10 h. 30: 
“Les visiteurs du soir”, légende 
dramatique de Marcel Carné, a- 
vec Arletty, Alain Cuny, Julles 
Berry et Fernand Ledoux. Au 
Moyen-Age, un ménestrel, ou- 
bliant le pacte qui le lie au dia- 
ble, s'éprend sincèrement de la 
file d'un baron. 

Le vendredi 10 janvier, à 8 h, 
30: ‘‘La loi des hommes”, film 

licier, avec Micheline Presle et 

hilippe Leroy, Un policier pour- 
suit une jeune femme qu'il croit 
coupable d'un hold-up. 

t à 10h. 30: ‘Portrait robot", 
étude psychologique de Paul Pa- 
viot, avec Maurice Ronet, Andréa 
Parisy et Jacques Riberolles, 


La Corporation Métropolitaine 
du Grand-Winnipeg 
Comité d'adaptations des règlements d'urbanisme 
La demande suivante sera entendue par le Comité d'adaptations 


le mardi 7 janvier 1964, dans la 


| salle du Conseil, 100, rue Main, Winnipeg, temps et endroit où les 
opinions pour ou contre ladite demande seront entendues. 


1h. 30 pm, 


St-Boniface 


Champagne-Bérard Investments, propriétaires. 


La permission de construire un édifice de deux étages 
(atelier de plomberie et chauffage et bureaux) ledit 
édifice ne devant pas avoir de terrain ‘de chargement 
et n'avoir d'espace de stationnement que Le cinq 
ix tel qu'exigé par les règlements, 
la maison à deux logements, sise sur le terrain devant 
y rester, Le nouvel édifice devant être situé à pas moins 
de 3 pieds de la limite ouest de ladite maison plutôt 
qu'à 5 pieds comme exigé et devant être situé sur envi- 
ron 25 pieds du terrain et ayant une superficie, y com- 
pris la moitié de la ruelle, de 3,212 pieds carrés; le | 


| Cas no 21-64 
| Demandeur : 
| Objet: 
voitures plutôt que s 
| garage existant devant être enlevé. 
| Propnété: 276, rue Marion, 


Mlle M. R. Petrie, 
séctt.aire, 
Comité d'adaptations. 


1e Corde Male vous vis 


à rencontrer Mousseline" en janvier 


réprésentalions 
dé ” par le Cercle 
Molière sont définitivement fi. 
xées, elles auront lieu au Collège 
de St-Boniface les’ 22, 23 «t 24 
Janvier 

L'expérience faite avec vLe | 
Lieutenant Tenant' a démontré | 
est bien préférable, du point 

vue des spectateurs comme | 
de celui des pants, cle jouer 
dans une salle moins gra 
de donner plusieurs représenta- | 
tions. 

Entre auires avantages, le choix 
d'une salle de ‘’ehez nous” per- 
mel aux acteurs de répéler en 
scène el aux techniciens de faire 
les expériences nécessaires dans 
le domaine de la plantation des 
décors et de l'éclairage, toutes 
choses qui n'étaient pas possibles 
au ‘Playhouse”, Ce changement 


Les dates des 
M 5 


la d'ailleurs été fortement conseil 


lé par M. Gratien Gélinas, lors 
de son séjour parmi nous l'hiver 
dernier. 

En attendant un vrai petit théà- 
tre bien à nous, les directeurs du 


| Cercle ont jugé que la salle du 


| 
| 


| 


| sur 


es 


mm 


1 


Collège de St-Boniface est celle 
qui convient le mieux à la repré- 
senlation de ‘’Mousseline'', Cette 


nas n'exigeant 
éploiement (la 
comprend que sepl person 


LE -. un grand 
istribution ne 


St:Bonitace, le À jonvier 1964 


Des de ds — | 
APPEL ANGLICAN 
AUX CATHOLIQUES 


CANTERBURY — L'archevé 
que de Canterbury à lancé un 
sppel à l'église catholique romai- 


),| ne, l'invilant à se joindre à l'é- 


on ne se trouvera pas à l'étroit | lise anglicane pour des échan: 
sur une seène plus pelite, et l'am- | #es d'opinions sur les écarts qui 


b : us intime permettra aux | €xisient entre les deux 
tre de mieux jouir de |au sujet du bapième et 


spectateurs 
celle ravissante comédie. 


des ma 


riages mixtes, Ce sera Lun pat 


Créée à Paris récemment, elle important de fait vers l'unité 


fut accueillie très fav 
par les eritiques les plus exi: 
quelques-unes de leurs appréc 
tions: L 
Molière, deux ou trois de 


nouilh amer 
pelit cocktail charmant auquel le 
rythme du ‘boulevard’ donne son 
unité , ., M. Louis Velle a éerit 
une comédie fort originale, une 
comédie tour à tour amusante el 
jouchante, drôle et délicate, où 
l'on rit beaucoup, où l'on s'al- 
tendrit un peu, où ne manquent 
ni les rebondissements ni les sur- 
prises”, 

Ne voilà-t-il pas de quoi mel: 
tre l'eau à la bouche, chers ama- 
teurs de théâtre! Sans aueun dou- 
te, vous serez tous là, au core 
de St-Boniface, les 22, 23 et 24 
janvier 1964. 


Voeux du président général de la 
Société St-Jean-Baptiste de Montréal 


L'un des grands mérites des 
fondateurs de la Société St-Jean- 
Baptiste et de leurs succésseurs, 
c'est celui d'avoir toujours eu foi 
en l'avenir du Canada français. 
En 1963, cel avenir auquel croy- 
aient les chefs de file des géèné- 
rations qui nous ont precédés et 
lequel ils s'interrogenient, 
nous voulons le réaliser, nous 
voulons le bâtir, 


On a dit qu'une nation est une 
longue suite de générations, liées 
rue à sue à la fois dans 
'espace et dans le temps, par un 
même idéal, Nous de & généra- 
tlon actuelle, nous sommes donc 
loin de constituer tout le peuple 
canadien-français; nous ne som- 
mes qu'un chainon dans cette 
chaine de générations qui se suc- 
cèdent depuis trois cents ans en 
Amérique du Nord et qui ont 
toutes tendu à bâtir une eivili- 
sation originale et Valable sur ce 
continent, Mais si nous ne som- 
mes pas toul le peuple canadien- 

nçais, nous en portons actuel- 
ement tout le destin et tout l'a- 
venir, Si nous sommes infidèles 
à la tâche et à l'idéal national, 
c'est toute l'oeuvre entreprise il 

a trois siècles qui s'écroule, c'est 

chaine qui se rouille et se brise, 

Il est indéniable que le Canada 
français de 1963 révèle une vi- 
gueur qui réjouirait nos prédé- 
cesseurs. Toutefois sachons nous 
rendre compte que nous vivons 
un moment d'accélération de 
l'histoire et que nos successeurs, 
les jeunes qui sont témoins des 
changements rapides qui s'accom- 

lissent sous leurs yeux, soumet- 

ont à un examen sévère les 
tulats qui guidaient l'action de 
eurs devanciers. 

Aussi tous les artisans actuels 
de l'évolution du Canada fran- 
çais, du Québec en particulier — 
et ici je pense aux hommes poli- 
tiques, aux fonctionnaires de l'E- 
lat, aux éducateurs, aux finan- 
ciers et industriels, aux dirigeants 
d'associations, etc, — doivent fai- 
re preuve de grande lucidité face 
aux options à prendre, dévelop- 
per chez eux une solidarité ré- 
fléchie et constructive et prendre 


sérieusement conscience de leur 
sabilité, 

oilà les sentiments qui m'a- 

niment, comme président géné- 


ral de la Société St-Jean-Baptiste 
de Montréal, et comme témoin 
et participant de l'évolution de 
la nation canadienne-française; 
sentiments que { souhaite el 
espère voir partaker, non seule- 
ment par les membres de notre 
Société, mais par tous mes com- 
patriotes, en cette période de Noël 
et de fin d'année, particulière- 


ment propice à la réflexion et 
aux résolutions. 
Si je fais appel à la lucidité et 


à la solidarité de la part de nos 
élites, c'est que 1964 sera une 
année déterminante dans la vie 
de notre nation. Des solutions dé- 
finitives devront être apportées à 
des problèmes d'envergure, en- 
core en suspens, dans plusieurs | 
domaines, tels que la coordina- 
tion de notre système d'éduca- 
tion, la valorisation et la restau- 
ration de la langue française, la 
maitrise de notre économie, la 
création d'un complexe sidérur- 
gique, la refonte de la constitu- 
tion, etc, etc, 

Ce ne sont pas des tâches sur- 


Une idée de 
$40.00 la minute 


TORONTO — Un mécène ins- 
tallé à l'angle des rues Yong et 
Queen s'évertuait à distribuer de 
l'argent à la ronde. Une bagarre 
s'ensuivit qui nécessita l'interven- 
tion de la police, 

M. Mel tman, propriétaire 
d'un magasin de la capitale on- 
tarienne, a expliqué qu'il avait 
eu l’idée de distribuer des billets 
de $2.00 en échange de billets de ! 
$1.00 tout simplement ‘‘pour voir 
si les gens en général croient 
pouvoir réellement recevoir quel- 
que chose pour rien”. 

Pour annoncer l'ex 
qu'il voulait tenter, M. 


ience 
stman 


se fit accompagner d'un employé ||: 


qui, à la manière d'un homme- 
sandwich, portait une pancarte | 
décrivant l'aubaine, ! 

Durant les trente premières se- | 
condes: un silence étonné, Puis de 
la 'foule se dégagea une femme 
qui, craintivement, tendit un bil- 
let d $1.00, En recevant le 52.00 
en échange, elle s'écria après a- 


voir palpé le billet avec atten-; 
. c'est un | 


tion: “C'est un vrai, 
vrai!”, 


fiter de l'aubaine. La tension 
croissant au sein dé la (oule eñ 
même temps que l'irritabilité chez 


les policiers, M. Lastman dut fer- | 


mer ses portes quinze minutes 
plus tard. En ce court laps de 
temps, ie marchand avait débour- 
s près de 5600.00, 


| 
Ce fut aussitôt une ruée in- | 
descriptible, chacun voulant pro- | 


humaines que nous réserve 1964, 
mais elles exigeront de la part du 
peuple québécois de l'audace, du 
courage et de la persévérance, 

Quant à la Société St-Jean- 
Baptiste de Montréal, elle conti- 
nuera d'être à l'avant-garde par 
l'adoption de programmes dyna- 
miques susceptibles de rallier les 
forces vives el les énergies d'un 
peuple ‘en marche” vers son 
plein épanouissement. k 

En formulant, à l'occasion de 
Noël et du Nouvel An, mes meil- 
leurs voeux à tous mes compa- 
triotes, où qu'ils vivent, je désire 
également leur souhaiter la foi 
en l'avenir de leur nation et l'en- 
thousiasme nécessaire à la réali- 
sation de notre idéal national. 


Paul-Emile ROBERT, 
président général de 
la SSJB de Montréal. 
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blement | chrétienne, a dit l'archevêque. 


Le Dr Arthur Michael Ramsey 


e et! geants. Voici cuelilles au hasard | exprimait ceite opinion, au cours 
la- | de son sermon de Noël, prononcé 
“Un doigt de Musset y dans la cathédrale Canterbury 

qe | 
vaux, saupoudrés d'un peu d'A: | aspirons à 
.\ voilà qui fait un! m 


“Avec l'église de Rome, nous 
a fraternité qu'un 
baptème nous suggère, 
“Nous accomplirions des pro 
grès sensibles vers l'unité en à 
nalysant ensemble les points du 
baplème et des mariages mixtes, 
sur lesquels nous sommes en dés 

accord, 

L'archevèque a dit qu'à l'oe 
casion du pèlerinage du pape en 
Terre Sainte, en janvier, tous les 
chrétiens doivent prier pour la 
réalisation de l'unité dans la vé 
rité, Le Dr A. M. Ramsey à austi 
exprimé l'espoir que des relations 

us intimes soient établies avec 
es églises orthodoxes 

NH a exharté les pays riches à 
venir en aide aux populations af 
famées, disant: ‘Nous ne pou 
vons pas réellement trouver le 
Christ dans la joie de nos eélé 
brallons, à moins que nous le 
trouvions el que nous le servions 
dans les malheureux qui souf 
frent d'une grande pauvreté et 
de la faim” 


Gratton, Deniset, 
Dowhan, Muldoon 
& Perreault 
AVOCATS et NOTAIRES 
Chambre 4 
Edifice Banque Canadienne Nationale 
431, rue Main Winnipeg, Men, 
TELEPHONE: WhHitehall 21-3133 


Clifford W. Brock 


CR, MA, LL, 

! AVOCAT - PROCUREUR 
Aviseur légal pour le “Trade and 
Labor Council" de Winnipeg 
150 édifice Somerset, Winnipeg 
TILEPHONE: WhMitehal 3-0626 
1, avenne Provencher, Bt-Bonitare 


Robert Trudel 
AVOCAT et NOTAIRE 
de l'étude 
MORKIN HAYES & TRUDEL 


le étage Imperial House 
M9, Broadway, Winnipeg 1, Man, 


TELEPRONE: WhHitehall 2-7534 


es 


Joseph-N. Landry, B.A. 
Avocat, Avoué et Notaire 
301, éditice Melntyre 
416, rue Main Winnipeg 
Téléphones: Bur.: WHitehall 2-7125 
Rés: Globe 3-8338 
Laurier Régnier 
AVOCAT ET NOTAIRE 
304 éditice Avenue, 
265, ave Portage, Winnipeg 1, Men, 
Bureau: tél, WH 12-3924 


Maurice Arpin, C.R. 


AVOCAT ET MOTAIRE 
De l'étude, ARPIN, 
RICH et HOUSTON 


207, édifice Contederation 
457, rue Main, Winnipeg 
Téléphone: WhMitehell 2-6514 


François Avanthay, LL.B. 
AVOCAT et NOTAIRE 


Suite ! — 147, avenue Prevencher, 
St-Boniface, Man, 


Téléphone: 233-5029 


Marcoux, Dureault, 
Bétournay et 
Bétournay 


AVOCATS et NOTAIRES 


700, édifice Great Western 
356, rue Main, Winnipeg 
TELEPHONE: WhHitehall 2-0038 


Membre associé: 


G, MAURICE GELLEY 
Téléphone: WHitehall 21-4803 


Howard & McKenxie 
AVOCATS ET NOTAIRES 


Bureau ouvert à St-{laude 
tous les vendredis 
de 9h. am, à 6 h, pm, 
dans l'édifice de la Caisse Populaire 
Téléphones: St-Clande 79 
Carman: SHerwood 65-1283 


R.-C. CHAMPAGNE 
Avocat-notairt, de l'étude 
Macinnes, Bu & Cie 
333, rue Main, ipezx 


à STE-ANNE tous les MARDI 
Téléphone: GA 21-5293 
NH 31-2220 


SALLE MUNICIPALE 


Finkleman 


Optometristes 


Examen de la vue 
Lunettes ajustées 


Téléphone 


WhHitehall 
2-2496 


Le otage 
215, ave Portage 
édifice 
Kensingion 
WINNIPEG 


FOREST. GUENETTE ET CIE, COMPTABIES AGRÉÉS 


(Îl 6.431 RUE MAIN 


TÉLÉPHONE WH 3-41%9 


WINNIPEG 1, MAN 


St-Bonitoce, le 1 lonvier 1964 


ET 


LA LIBERTE 


L'époque où Métis et Habils rouges vivaient à | GA 
couteaux lirés est révolue 

Aujourd'hui, un ministre de le couronne est flls | 
de ve groupe fer que sont les Métis, et pas n'im de du D 4 

n \ + ou u LS LA 

dl quel fils PRO © où QE Aves 08 Lous | bre ns mule message de Noel | 
Riel, pére de ls célèbre rébellion de 1885 |au monde sur les ondes de Radio 

Non seulement siège-t-l aujourd'hui au ‘gou | Vatican, le pape Paul VI à dédié 
Vernement de la Puissance" qui combatiait son |son pélerinage en Terre Sainte à | 


pauté fut aussi une exhortation | 
aux leaders du monde de réaliser 
|la paix par la négoctation, la paix 
\sans la Course aux armements et | 
la propagande hypoerile, la paix | 


qu'il à terminé la guerre 
De son séjour au camp d'internemeñt, M Teil: 
let à rapporté ls connaissance de l'allemand et de 
‘espagne: peus certaines aULFes CORNSlMRnCeS 2ca- dans la confiance envers les Na | 
démiques car grâce à un service étudiant inter: | uons unies 
national, 1 avail pu s'insorire à quelques cours par Le chef suprème de l'Eglise 
correspondance d'universilés européennes |eatholique suggèra aussi que tous 
De profession, M. Teillet est conseiller en rela: | ‘%# efforts soient lenlés pour ré 
|gler l'immense problème de la! 
ons extérieures el courtier en assurances, Par | film dans le monde, non pas par 
goût, 1! est polilicien, Député à l'Assemblée légis: | le contrôle artiticiel des naissan | 
lauve du Maniloba de 1953 à 1059, il est député 
fédéral de Saint:Boniface depuis juin 1962 


ces, mais par l'assistance techni- | 
que et scientifique aux nations | 
Intéressé aux problèmes de l'éducation, il fut 


en voie de développement 


Voici, dans une version quasi 
commissaire d'école et président d'une association | intégrale, le message de Sa Sain 
de parenis et instituteurs |teté 


"Frères et Fils qui m'écoutez | 
“Bonne fête de Noël à tous, 1! 
nous est bien permis de vous! 
adresser ces souhaits du fait que 
Noël ost une fête religeuse et 
chrétienne, El nous savons asser 


Large d'épaules, visage carré, chevelure abon 
dante et bouche ferme, M, Teillet s'est rapidement 
signalé à l'atlention de son chef par la qualité de 
son travail, Moins d'un an après son entrée aux 
Communes, 1 devenait ministre 


M. Roger Teillet 


Dis-moi qui te gouverne... 


(La Presse, de Montréal, publie une série de 


J'ai pitié de ce peuple… qui n'a 


|coineide avec l'extension des|s€ produire 


LE PATRIOTE Poge 3 


pas à manger” — Paul VI 


.n1 Ces Desoins som 


éendus, see sur l'amitié, de la part de)rons ciarement que ce pélerinage | pruntant ses propres parotes 
muiliples el sans mesure, Il en |loutes les autres nations veul avouw un carmetère et desji'qu'ils soient un seu upeau 
esi cependant de s palents, de Que l'esprit de fraternité rem- | objectifs exclusivement religieux, |sous un seul pasteur 
Si pressants, que lous nous les! place le palernalisme, C'est là le Ce voyage sera celui du té. Voyage de priere 


CONNAUSONS JUSQU A UMR Cerlain | SOUNAIL Que nous formulons pour |molgnage de Pierre hous vou: |! “At notre coeur s'éla gra 
illustre parent, mas il s'est même baitu pour ce [une recherche de la paix et dd? )pount | ces peuples nouvellement indé. ,lons rassembier en noire foi per- |oore au-delà du oupeau du 
gouvernement l'unité pour lous les hommes En premier lieu, la faim.,, !pendants: qu'ils entrent dans la |sonnele celle de toute l'Eglise et, | Christ, [1 aura de grandes et no 
rherns . [chrétiens ei non-chrètiens C'est en premier lieu à faim grande fanulle des nalions et y comme Pierre à Césarée de Phi: |bles pensées à l'égard de tous 
eutenant dans l'aviation canadienne durant | “Ce sera un voyage de prière Qu'elle existàt, on en savait bien |#0ient accueillis comme des frè-|lippe, dire à Jésus: oui Seigneur, |les pruples de ‘la terre, qu'iis 
la dernière guerre mondiale, M, Roger Teillet, mi: | accompli dans l'humilllé et avec queique chose. Maintonent on l'a | F°% Qu'ils y entrent en faisant|vous êtes le Christ, le Fils du soient proches où lointains, pour 
n'atre des Affaires des anciens combatlants, — car amour a dit le Souverain Pon- | découverte Où. désormais il se | l'apport de leurs civilisations an Dieu vivant | leur tém gner nos sentiments de 
il s'agit de lui, = fut même prisonnier de guerre lite, Le monde enter sera Pré | ei dune découverte scientifique, | Cé#irales aussi bien que de leur! ‘Ce sera le voyage de l'oftran- | respect et d'amour ainsi que nos 

sent à Notre coeur, personne ne Be nous apprend que plus de récente formation culturelle et|de, Comme les mages de l'Orient, | voeux de bonheur et de paix 

en Allemagne sera oublié la moitié du genre humain n'a |s0ctale, dans Un clumal de sou-}précurseurs et symboles de tous “Nous saluerons respectueux 
Le 24 août 1942, U avan alors trente ans et | Le message de Noël, de Pau: pas de pain en suffisance. Des! darité, de concorde el de paix es peuples de la terre, nous vou- | ment et cordialement lous ceux 
trois jours, à s 24e mission de bombardement, | VI, prononcé six mois el deux | ons entières d'enfants, de | ‘Notre regard, embrassant tous | ons de l'Occident porter à Jésus | quelle que soit leur origine, que 
son avion fut abattu et c'est au Stalag Luft Il [jours après son élévation à la pa | Eos jours encore périssent ou vé. les peuples d'une vue d'ensem. |l'offrande de son Eglise et recon- | nous rencontrerons sur notre che 


uer de s'arrêter | naltre en Lui son Fondateur et 


gélent par l'effel de privations ble, ne peut manqg min, les autorités, les populations, 


inoules. La famine engendre ma- éncore sur lun autre bien suprè son Maitre, son Seigneur et son |ies pelerins el les lourisies, mais 
ladie et misère, Celles-ci à leur | me, absolument nécessaire à l'hu | Sauveur {sans arrêter notre marche de pe 
lour aggravent la famine, A des | manité: LA PAIX ,., | Ce sera le voyage de la re: |lerin pressé ni nous laisser dis 
populations innombrables, ce n'est "L'examen de la situation nous | Cherche et de l'espérance: la re- |traire de l'unique but religieux 
pas la prospérité qui manque, | inspire de l'anxièlé pour d'autres cherche de lous ceux qui sont|de notre voyage 

|mais le strict nécessaire raisons fort simples: aujourd'hui | Pour nous des fils et des frères “Ce sera done un vovage de 
| ‘Æi ce phénomène lamentable, [la palx est fondée sur la peur dans le Chirst, Nous situant en prière, accompli dens l'humilité 


si on n'y apporte les remèdes | Pl à 
opportuns, ne Va point diminuer | lendue par la terreur des armes | 
mais gagner encore, L'aceroise | meurtrières plutôt que par l'al-|comment ne pas nous demander; à 
ment démographique dans les|liance et la confiance mutuelles | Où est l'ensemble du troupeau du En demandant pardon au Se 
spnes À ee de toues pas | entre les peuples. Et si la paix Christ Où sont les agneaux el gneur, À Lui, le miséricordieux, 
encore sa contrepartie dans l'aug- | était demain brisée — Dieu nous | les brebis de son bercail? Sont-ils pour toutes nos fautes et nos fa 

| 


et avec amour, Le monde ent 
sera présent à notre coeur 
sonne ne sera oubue 


er 


per 


us que sur l'amitié, elle est dé. [Ce pol central qu'est l'Evang:- 
le, évoqué par cetle terre bénie, | 


mentalion économique des|en préserve c'est la ruine del tous ici? Quels sont ceux qui/biesses, nous n'hésiterons pas À 
moyens de subsistance, alors qu'il | l'humanité lout entière qui peut | Manqueni Et nous ne powurons | implorer miséricorde pour tous 
nous empêcher de supplier le Bon [les hommes et à demander pour 

moyens d'information et de eul-| ‘Comment pourrions-nous cé-| Pasteur, le Christ Jésus, en em- eux la paix et le salut." 
À + \ pe - —— =. = — 
ture qui avivent la conscience pé- |lébrer un Noël tranquille avec 
nible de la situation et la réaction | une lelle menace suspendue sur | 
1 


"Les hommes qui étudient ce | sante à tous les hommes de bonne 
problème impressionnant et re- | volonté, à tous les hommes qui 


ns 
de révolte, La faim peut donner | le sort du monde” | ° ! ® 
lieu à des violences subversives, ‘C'est pourquoi nos voeux se Au our ul utrefoi 
de portée incaleulabie transforment en une prière pres: | ... 


ee 


vigneties sur les membres du cabinet fédéral. H Ses discours, forcément limilés puisqu'il n'est Ed ag gs aux des |doutable sont parfois lentés de| portent quelque responsab lité U y à 50 ans 11914) | dans l'Ouest du Canada aug 
nous fait plaisir de reproduire ici l'articulet sur député que depuis l'an dernier, l'ont révélé assez | ‘Mai st-ce done? Du som- |!eOurir À des remèdes qui doi- | dans le domaine de la culiure el! Bonne et Heureuse Année | mentait sensiblement. Au Ma 
? , | "Mais qu'est-ce done? Du som: | ent être considérés comme pires | de la politique, de se poser ce| au(x) lecteurs) et lectrice: niioba, sur une 
le premier ministre fédéral francophone du Ma: bon parlementaire, homme énergique et un tout | mei où notre mission nous éêla | que e mal, quand lis s'en pren problème fondamental de la paix 2 2 j pe ; À éme VE Lee Moe 184 PU ation to- 
, , i h n ceite Coio >, ot ads ta; e i ) “ 
niloba, La photo a été prise lors d'un récent voya- petit peu politicailleur, bhit, comme d'un observatoire de | 5,;, à |à fécondité même de la | a fin de vos Le Ad | 189,693 pe me ver 
CRT Se lehamp universel, notre regard, & © | La paix véritable | PPS CROQUER; en Passat. 
ca.daos la provines.) rh CPR | désireux d'étendre à toute l'hu As A ge svt Ag “De la paix véritable, non d Nous commençons celle se- | chewan on comptait 233,959 
oi | in rÊtié brilable, non de er le | ei ù x 
nt pren mu UE. ps vers MAP . : manilé nos voeux fraternels et | Peut r à 1,9 SE 4 | e celle paix Eine propagande h; rond pr vs e 2 er ve date + + A lb Pare 
Î Î palernels, cherche à saisir le p4 ru AT, OT | a à en ; | Iniéress: u ouvelle an- : 285; en Alberta il y a- 
Epiphanie 1964 16 jan.) SA SAINTETÉ PAUL VI norame de l'univers, Et nous nous | 1° Nh-TA er "a Fume dE cr À en d'il née, très mouvemeniée sur les | Vait 168,408 catholiques parmi 
| t | Û t | > ir ersair > ‘ène vale p : 7: sit tt 
J } |rendons compte que nos souhalts | ** table À ‘humanité a te pt DS CHR E à œuer. | scènes locale, nalionale et in- les 731,605 ciloyens de cette 
rois grands Couronnés EN TERRE SAINTE Ô r : .. |comme le développement moder- ses pref , lernatonale, Nous verrons le province; ia population totale 
|ne sauraient simplement s'égaler |;4 de la production peut le per- | re, non d'un pacifisme lâche et| monde p d | )0 i . . 4 
Vers Toi, attirés aux désirs ordinaires et bien limi- | ?© de k , « des| 7727, PONS Cans le Geu, | DOUr les trois provinces des 
A fn T | À mettre, d'aucuns songent à des purement oraloire, ennemi € d'abord par la mort de N Prairie à 
; avion, vers Toi s'envole tés qu'éveille une réjouissance ù \ "pari dispensables LUS PAF là MOr: de sant rairies êiail passée de 1,956.- 
Petit Nouveau-Né procédés contraires à l'honnêteté | pourparlers indispensables qui! Pie X, et ensuite, par l'assassi- | 082 en 1921 à 2.353,42 
0 ! 4 Le bon Pontife des Romains { populaire célébrée comme on fêle | séduire le nombre des con- réclament tant de patience et! na: de: l'archidue Francois Fer a 2 nt Me 
! n + | » l'archiduc rois-Fer- ! | " Ë 
De l'OR t'ont porte Muni d'une autre parabole aujourd'hui communément Noël | es | coûtent tant de fatigues, mais qui| dinand à pepe SAR ri a rs ue était de 430.185 en 1021 t 
Qui touchera tous les humains “Nos souhaits doivent rencon-!| ‘Cela n'est pas digne de la sont seuls efficaces, non pas d'u:| hremière Grande Guerre. e 592,080 en 1941: une ph 
Toujours en suivont irer surtout les véritables et gra: | civilisation, La montée démogra- | ne paix maintenue par le seul Mais commençons au début mentation de près de 60 ve À 
Un ostre brillant Il ire toucher TON mystère ves besoins des hommes, Notre | phique des peuples dépourvus des | équilibre, toujours précaire, d'in-| de cette année qui promet tant | cent , 
T ne De près, sur ton berceau sacré affection ne peut ignorer les | moyens indispensables de subsis- | térêts économiques divergents ou} de souvenirs intéressants. L'édi. Sous la présidence du maire 
e cherche ANS LE chaque être sur terre | grandes squiirances, e, vd tance pose un problème très gra- me a rêves d'hégémo-| jorial du numéro du 6 janvier | Halliday de S:-Boniface, 1.500 
nt |’ profonds, les privations doulou-!|ve et très complexe, nous le sa- | nie et d'orgueil, n'est pas de nature à élever | nfants et adull Istè! 
Emportant À, Vs NS De la paix portant le baiser, reuses qui sont le lot de larges |Vons, Mais on ne peut admettre] “De la paix véritable, disons- coeurs des esthallaute de Wine dons de l'arbre 40 
Te voyant sourire PAT couches de la société où de peu- que sa solution comporte l'usage | nous, dont la sauvegardé est as-| jpeg, En effet on annonce que | Noël à l'école Provencher, Tous 
y : Le ‘’roc" de ton Eglise aimée ples entiers, ; oudiots [e° méthodes coréraires à la loi|surée par l'élimination sagement! je amendements Coldwe!l pañ- | les heureux du jour étaient des 
Un Prince d'empire Ranimera partout la foi | “Voulant a 2 DAT | de Dieu comme au respect qu'im- | réalisée nu du moins par l'atté- seront à la Législature, Les li. | chômeurs de la ville qui avaient 
Ne sachant que dire | Comme autrefois en Galilée un D joie ps souci, | 20e: 40 Pie dés Sos ei bn le" comVemEe. comme sont bn son! décidés, et même passé un Noël plutôt maigre 
e s : / i En Û es conservateurs en feraient Le Dr Henri Guyot t 
Déposa la MYRRHE Pierre voudrait être avec Toi | devant cette question: de quoi le | manifestations. l'exaltation du nationalisme ou de| autant s'ils étaient. au pouvoir. | mé chef du CAD fe 9 gra 
| lune Ton di Il «| monde d'aujourd'hui a-t-il davan- n tsérati | certaines idéologies, la course aux | 1e “Free Press” gourmande les nécologie de l'hôpital de St-B 
Aux nouveaux rivages ans Ton Gésert, sur ta colline tage besoin, et quels voeux for-| , ‘MMmense commen |irmements, la méfiance à l'égard| Catholiques pour leur attitude si | nifaces Maigré ou'i cbo- 
| Où les disciples suivront mer pour correspondre avec sa- ‘Raison de plus pour nous de | des procédures ou des organis- te | À Je igré qu'il ne prati- 
Tout le long des âges | Dons Tes traces, où 1! s'achemine gesse et prévoyance à ces néces- |considérer avec une immense | mes institués pour rendre les re- 10 SUIS ANT: modifier vor QUE ne = v 
n? d | sités? tion les foules humai- | jati ‘ +6 1 A Aron Pong 8 mer Pc rap 
Que ces trois Rois Mages Tous les peuples l'acclameront, mc hbuils bi matidé gimp Pa PU ù pe png re De RS pret Le curé de la paroisse Si- | tion telle qu'on lui offfrait ce 
Nous fassent plus sages. | MANIE TOBIE, Cette question donne le vertige, !de suivre avec une attention é- | dre, me pe Qt ot à | nouveau poste important, 
ahédihrnit 4 tintin 0000 | ME Î4 fAÇON dont 8 les | ‘La paix que nous souhaitons, pond pour l'année 10137 80 I y à 20 ans (1944) 
problèmes énormes créés par Un |c'est la paix dans la vérité, la baptêmes, dont 5 à Morris: un La paroisse de Ferland, 
. . . lel élat de choses et la manière | liberté et l'amour. baptême d'aduite avec abiura Sask., était en liesse. C'était le 
onci e et ynamique e [e | patiet ice Se nr nr ne lei, nos voeux rencontrent! \i6n: 16 décès dont 9 adultes rand jour de l'ordination de 


(Gracieuseté de Son Exe, Mgr Maurice Baudoux ) 


L'année qui se termine sera historique en ce sens qu'elle D'autre part, s'arrétant au thème de la sainteté dans 


ne |une autre exigence, intimement 
nous est pas accordé, de multi- |jiée à celle de la paix, et vien- 
plier matériellement le pain et|nent à s'exprimer en cette simple 
de rassasier ainsi les affamés, il demande: urquoi les hommes 
nous est donné cependant d'ac-|ne vivent-ils pas en paix les uns 


et 7 enfants; un record de 18 l'abbé Adrien Chabot, Le 
mariages, La paroisse comptait 
850 communiants et 29,630 
communions avaient été distri- 


buées, 


a vu deux événements du monde chrétien passer les barriè- 
res confessionnelles pour atteindre des hommes de toutes 
croyances ou idéologies, même les plus éloignés, 

Ce fut d'abord “Pacem in terris’”, ce document limpide, 
ecrit en un langage accessible, Jean XXIIT, préoccupé de 
prononcer une parole pour tous, prit la décision de publier 
cette encyclique en une nuit où il méditait et dialoguait avec 
Dieu, comme il aimait à me le dire, Ce fait même donne à 
réfléchir sur la manière dont l'événement de Dieu éclate 
aujourd'hui dans l'une des institutions les plus anciennes, 
A mes yeux, cette encyclique est l'un des textes chrétiens 
les plus saisissants, comme prélude à un dialogue avec le 
monde contemporain, 

Ce fut ensuite la mort de Jean XXIII qui, pendant plu- 
sieurs jours, tint en haleine croyants et incroyants à travers 
le monde, Cette mort apportait une confirmation aux plus 
sceptiques: la parole de ce chrétien était bien conforme a ce 
qu'il y avait de plus intérieur en lui, 

Ces deux faits ne pouvaient pas être oublies pendant la 
deuxième session du Concile et dès lors, la figure de Jean 
XXII continuait à dominer, tout en étant associée à celle de 
son successeur dont l'intention incontestee est de poursuivre 
dans une même ligne, Quand on sait notre situation de re- 
pliement sur nous-mêmes, quand on se rend compte du cons- 
tant processus d'introversion de nos sociétés chrétiennes, 
incapables d'aborder les masses non-chrétiennes chaque jour 
plus importantes, on ne peut qu'être attentif à ces deux evé- 
nements, uniques dans l'histoire contemporaine, où foi et 
pensee chrétiennes ont eu une résonance universelle, 

L'espérance est soutenue par un combat 

Chaque matin sous les voütes de St-Pierre, où je me 
trouvais invité comme observateur, nous vivions le Concile, 
avec la plupart des Pères, comme un combat au plus intime 
de nous-mêmes, Et pour ma part ce combat intérieur portait 
sur deux fronts à la fois. 

Tout d'abord, en un dialogue tout intérieur, comme 
d'autres certes, je m'interrogeais sur le Concile, me deman- 
dant si le but proposé par Jean XXIIT et poursuivi par Paul 
VI, allait bien être atteint, si le Concile cheminait bien vers 
l'essentiel ou au contraire se perdait en discussions accessoi- 
res, La question qui alors dominait en moi était celle-ci: le 
Concile va-t-il aboutir à edifier cette méthode d'approche, 
cette pastorale pour les masses des non-baptisés ou pour les 
masses de baptises ne se reférant plus à la foi, tant ma con- 
viction demeure que le Concile réussira s'il parvient à don- 
ner une réponse a cette grave et grande question de notre 
siècle, Or, pour le moment, le Concile est en marche. Une 
grarde esperance est dès lors soulevée, mais cette espérance 
n'a rien d'euphorique, elle ne peut être vécue que dans un 
combat de chaque jour. 

Et le combat intérieur portait encore sur un autre front. 
La grande confrontation du Concile supposait que les Pères 


l'Eglise, le Concile a touché à l'intériorité même de la vie 
spirituelle, Un tel thème n'était pas aisément traduisible à 
l'extérieur de la famille conciliaire. Il nous a été redit que 
la sainteté est un appel adressé à tout chrétien, que la sain- 
teté des fidèles soutient celle des hommes d'Eglise et réci- 
proquement. Elle permet à tous, membres de la hiérarchie, 
prêtres, fidèles, religieux, de prendre conscience qu'ils ne 
sont que des serviteurs les uns des autres, Chacun se trouvait 
mis en garde contre la tentation de faire valoir des droits sur 


ses frères, d'exercer plus où moins consciemment un besoin | 


d'appropriation du prochain. : 
| Enfin, le Concile a examiné l'oecuménisme, question qui 
vient s'intégrer à la grande recherche d'une pastorale pour 
les masses, tant il est vrai que la mission est étroitement lice 
à l'oecumenisme, que l'une ne va pas sans l'autre, que pour 
atteindre l'homme contemporain, ce qui est la question pri- 
mordiale, nous ne pouvons plus nous présenter autrement 
que dans l'unité, Nous professons en effet cette position de 
la foi que l'unité de tous les hommes passera par l'unité de 
l'Eglise ou sinon ne se fera jamais, 

Certains redoutent l'aventure que l'oecuménisme fait 
courir, Il est vrai qu'il y a des dangers, la comme ailleurs. 
Mais ce qu'il faut alors considérer, c'est ce que Dieu nous 
promet au bout du chemin, Le bienfait immense de notre 
unité visible est au prix des accidents possibles du confusio- 
nisme pour quelques-uns. 

Un premier bilan 

Théologie de l'épiscopat, spiritualité du peuple de Dieu, 
oecuménisme, ce sont des chapitres essentiels mais qui ne 
font que préparer la réflexion sur le monde d'aujourd'hui. 
Ainsi, avant de vouloir aborder le monde contemporain, ce 
qui devrait être un des thèmes majeurs de la prochaine ses- 
sion, il s'agissait de se poser la question: Eglise, que penses- 

| tu de toi-rnême? Qu'il soit catholique, orthodoxe ou protes- 
| tant l'homme qui, jour après jour, est interpellé en lui-même 
par un monde dans l'incapacité de partager l'espérance chré- 
tienne, cet homme attend maintenant que le Concile aborde 
une confrontation sur l'Eglise catholique face au monde, 


À Rome, avec mes frères, recevant chaque jour à notre 
table des évêques ou des cardinaux, nous avons pu découvrir 
‘un cheminement incomparable, Si, par accident, le Concile 
| s'arrêtait aujourd’hui, un des points acquis les plus impor- 
tant demeurerait pour promouvoir dans la plupart des dio- 
cèses catholiques un souffle nouveau. En effet, que de fois 
j'ai entendu des évêques dire en substance: nous ne repar- 
tons plus les mêmes, Ou encore: le Concile a opéré une con- 


| diocésaine. Ou encore ils exprimaient leur volonté de vivre 

dans l'esprit de pauvrete des Béatitudes, d'être avant tout 
serviteurs. On peut croire dès lors que le visage de certains 
diocèses en sera transforme, 


cueillir dans noire coeur la sup- | avec les autres? C'est que leurs 


| version intérieure qu'il s'agira d'appliquer dans la pastorale | 


conciliaires sortent du silence pour s'interroger réciproque- | Du reste, pour atteindre le peuple chrétien et même le 
ment. Cela est vrai de toute confrontation et quand, dans une | peuple non-chretien, une oeuvre maitresse a deja ete accom- 
famille, des frères se sont maintenus sur des positions, il est | plie par la Commission de liturgie qui a apporté aux Peres 
un moment où ils doivent se retrouver à travers un dialogue | un texte déternrinant. Le document, voté à la quasi unani- 
parfois déchirant, Il en résulte pour ces frères qui cherchent | mité des Pères, va permettre à la prière de l'Eglise catholi- 
à s'aimer une souffrance et, lorsqu'un membre a mal, tous que de s'actualiser en chaque membre du peuple de Dieu. 
ont mal avec lui, Voila en quoi le Concile suppose une épreu- 
ve qui est purificatrice si, au lieu d'être repoussée ou subie, 
elle est consentie au plus profond de nous-mêmes, 700 evêques presque tous européens, comme au premier Con- 
Vatican II procède par étapes | cile du Vatican, mais 2,300 évêques de toutes les parties du 
Depuis la fin de la deuxième session, on entend des | monde qui se rencontraïent. L'elan de la deuxième session 
échos pessimistes sur le travail du Concile et certains sont | paraissait moindre, en fait il atteignait aux profondeurs des 
deçus, Ce qu'il faut alors savoir c'est que, pour parvenir au | sources elles-mêmes et il y a là quelque chose de moins 
but: adapter et traduire pour l'homme contemporain le mes- | visible. 
sage universel, il faut d'abord déblayer le terrain en abor- Le dynamisme interieur ne se maintient pas à travers 
dant de grandes questions dont le rapport avec le but pour- | de purs eélans. N'oublions pas qu'un élan à lui seul ne suffit 
suivi n'apparait pas aisement, Parmi d'autres, trois grands | pas, s'il n'est pas soutenu de l'intérieur par une dynamique 
thèmes ont ainsi été soumis a la réflexion, | provenant des sources de la réflexion théologique. Il y a une 
Le Concile a traité de la théologie de l'épiscopat, obli. | 
geant les evêques eux-mêmes à aller aux sources d'une doc- | en des hommes de foi et de recherche, a préparé pendant les 
trine qui demande à être repensée en vue de renouveler ies dernières décennies ce que nous entrevoyons aujourd'hui au 
Eghses locales, les diocèses dont l'evêque est par excellence Concile. 
Roger Schutz, prieur de Taize. 


les evêques de tous pays se découvraient. Ce n'étaient pas 


l'animateur, | 


L'élan de la première session tenait en partie au fait que | 


dynamique de la patience qui est nécessaire, celle même qui, | 


plication qui monte des foules | egprits ne sont pas unis 


débilitées et accablées par la mi- 
sère, et d'y faire écho avec la 
compassion du coeur même du 
Christ, divin et si humain. 

“J'ai pitié de ce peuple . , . 

ui n'a pas à manger (Math. 8,2), 

‘La souffrance des pauvres est 
nôtre et nous voulons espérer que 
notre sympathie pour les pauvres 
sera de nature à susciler cet a- 
mour nouveau qui, par la pru- 
dente mise en oeuvre d'um nou- 
veau dispositif économique, mul- 
tipliera les pains pour rassasier 
le monde’, 

“Notre premier souhait de Noël 
sera donc celui-ci: que la charité 
règne dans le monde. Puisse l'a- 
mour que le Christ, descendu sur 
la terre sous la forme d'un petit 
enfant, vint allumer parmi les 
hommes, étendre toujours davan- 
tage sa flamme au point d'éli- 
miner de notre civilisation la 
honte d'une misère qui écrase des 
êtres humains, nos semblables et 
nos frères dans le Christ, 

“Ce souhait en appelle un au- 
tre, qui se rapproche du premier 
par son orientation humanitaire, 
mais s'en différencie par la façon 
dont il doit être réalisé. Cet autre 
| voeu concerne les peuples en voie 
de développement. i 

“Notre mission de pasteur uni- 
versel nous fait regarder avec une 
sympathie sans bornes et un in- 
térêt plein d'affection les nou- 
velles rations qui, au cours de 
ces années, accèdent à la con- 
science et à la dignité d'Etats in- 
dépendants, et l'exercice de 
leur souveraineté. _ 

‘Nous nous intéressons spécia- 
lement aux jeunes nations d'Afri- 
que et d'Asie, et il nous est agréa- 
ble, en cette nativité du Christ, 


dance et au concert de la vie 
internationale. 

“Nous voudrions les inviter à 
rechercher dans le message chré- 
tien l'origine la plus profonde de 
leur vocation à la liberté et à la 
pleine maturité humaine, et leur 
souhaiter de savoir toujours dé- 


ces du véritable humanisme. 

“Puissent-elles y puiser tou- 
jours ces réserves d'énergie mo- 
|rale qui permettent à un peuple 
ide se faire une juste idée de la 
|vie humaine et lui confèrent la 
sagesse et le.courage de traduire 
en ses lois et en ses coutumes 
aussi bien les grands principes de 
toute civilisation que les carac- 
tères particuliers de son génie 
| propre. 
| L'esprit de fraternite 
| “Nous le savons: ces nations 
|nouvelles sont à juste titre fières 
de leur liberté et de leur souve- 
raineté, et elle ne peuvent plus 
admettre d'être dominées par un 
|autre Etat 
| “Mais, nous le savons aussi, el- 
Iles n'ont pas encore la possibilité 
de profiter de lous les avantages 
économiques et culturels d'une 
civilisation moderne 
évoluée. 

Et voici donc que notre amour 


1 
| 
|la recherche des plus graves be- 
soins du monde, nous montre 
|chez ces jeunes Etats le besoin, 
{non plus d'une bienfaisance inté- 
ressée et humiliante, mais celui 
d'une assistance scientifique et 


[technique et d'une solidarité ba 


! 


de saluer leur venue à l'indépen- | 


couvrir en ce message les sour- | 


pleinement | 


| inspiré du mystère de Noël, dans | 


“L'union des esprits est le 
grand besoin de l'humanité con- 
temporaine, 

“La culture, qui suscite cette 
requéte et contribue pour une 
grande part à y répondre, ne 
réussit finalement pas à la com- 
bler, Ælle l'exaspère plutôt que 
l'âbondance et la confusion des 
idées qu'elle met en circulation, 

“Ce qui manque aux hommes, | 
c'est une certaine unité dans les | 
principes, dans les idées, dans les 
| conceptions de la vie et du mon- 
de, Et tant qu'ils sont divisés, ils 
vivent dans l'ignorance des uns 
|des autres, ils se haïssent el se] 
font la guerre. l 

“On voit par là quelle est l'im- 


ortance du facteur doctrinal dans | 
1! 
| 
| 
| 


e destin de l'humanité, On voit 
quel immense avantage nous ap- 
porte la venue de Jésus-Christ 
en ce monde, ( 

“Il est venu pour établir un 
lien unique et universel entre les 
hommes et Dieu, leur Père cé- 
leste, Ce lien religieux est le fon- 
dement le plus solide et le plus 
efficace pour unir les hommes 
entre eux: il assure le respect et 
même suscite le développement 
Ide leurs personnalités dans ce 
qu'elles ont de propre et de sin- 
gulier, 

“Le vrai fondement sociologi- 
que de la paix entre les hommes 
it dans l'unité, qu'établit la re- 
igion chrétienne. Cette unité, 
instaurée par le Christ et s'affir- 
mant dans la pensée et dans l’his- 
toire de l'humanité, nous voulons 
en faire l'objet de notre voeu 
suprême, en souhaitant aux hom- 
mes de bonne volonté da paix, 
la concorde, l'amour, l'entente et 
le bonheur. 


Souhait d'unite 


| ‘’Nous lançons au monde ce 
{souhait d'unité, porté par le ca- 
rillon des cloches de Noël, 
“Nous l'adresæons spécialement 
à ceux que nous devons croire 
les mieux disposés à l'accueillir: 
les chrétiens encore séparés de 
Inous, les catholiques heureuse- 
|ment unis à nous. 
, ‘Ut unum sint’, qu'ils soient 
|tous unis. Ce fut le voeu sublime 
| du Christ, son ultime prière a- 
vant sa passion. Qu'il s applique 
|à nous, en ce jour qui commé- 
{more la venue du Seigneur en ce 


“Fils et frères, et vous, tous les | 
Lhommes de bonne volonté. | 
| ‘“Tels sont les voeux que ja | 
| fête de Noël inspire à notre coeur, 

“En ces premiers temps de n0- 
itre pontificat et durant la célé- 
bration du second Concile du Va- 
tican, ces désirs se font si pres- 
sants, si débordants, que nous 
avons projeté, vous le savez, de 
nous rendre prochainement en 
Palestine sur cette terre où le 
Christ, fils de Dieu, descendit du 
ciel, vécut, enseigna, souffrit, 
mourut et ressuscita pour remon- | 
ter dans les cieux | 
| “Ce sera, dans notre pensée, | 
lune manifestation nouvelle de 
notre foi et de notre amour pour 
lui: unis à lui évangéliquement, 
pour ainsi dire, nous pourrons 
ensuite donner un rayonnement 
plus pur et plus heureux à la mis- 
sion qu'il nous a confiée pour le 
salut du monde 

“Une fois de plus, nous décia- | 


La Wlie de Si-Boniface, pour 
sa par!, comptait 449 naissan- 
ces, 111 décès et 709 mariages 
pour l'année 1913. 

Le àr Fortunat Lachance ve- 
nait d'être éu maire de Si-Bo- 
niface, Il fut assermenté par 
J.-B. Côté, secrétaire-trésorier 
de la ville, Les auditeurs choisis 
par le gonseil et le maire étaient 
MM. #. Marius, H, Howard et 
Zotique Bertrand. 

Le R, P, Gascon, O.M.I., mis- 
sionnaire pendant 57 ans dans 
l'Ouest, mourait à St-Boniface 
à l'âge de 87 ans. 

Il y a 40 ans (1924) 

M. L.-P, Brodeur, nommé 
lleutenant - gouverneur de !a 
province de Québec depuis un 
mois seulement, est décédé à 
Québec après quelques jours 
de maladie, 

Sir Lomer Gouin, ministre 
de la justice dans le cabinet 
MacKenzie-King a démissionné 
pour cause de santé, Cetie dé- 
mission, jointe à la maladie de 
l'hon. W, $S, Fielding, minisire 
des finances, plaçalt le cabinet 
libéra: dans un dilemme. 

Le gouvernement manitobain 
décidait de percevoir un impôt 
provincial sur le revenu, Cet 
impôt sera prélevé sur le reve- 
nu de 1923, Un célibataire ga- 
gnant plus de $1,000 par année 
ou un homme marié gagnant 
pius de 82,000 par année tom- 
bera sous le coup de cette nou- 
velle loi. 

Un sinistre à Grande-Clairié- 
re, Man,, détruisait le couvent 
de ce village, Maigré les efforts 
du curé, M, l'abbé Pierquin, et 
des religieuses, les Saintes Es- 

ces n'ont pu être sauvées. 

ne religieuse impotenie a été 
sauvée grâce aux efforts de 
deux paroissiens, MM, Marcel 
Martine et Pierre Hardy, Les 
paroissiens ont offert l'hospita- 
lité aux religieuses en attendant 
que les autorités avisent de ce 
qu'il y avait à faire, 

On annonce la fusion de la 
Banque d'Hochelaga et de la 
Banque Nationale, La nouvelle 
institution financière prenait le 
nom de Banque Nationale du 
Québec, (Plus tard cette ban- 
ue devenait la Banque Cana- 

ienne Nationale, avec charte 
nationale.) 

Le R, P. Charies Deutschier, 
Chanoine Régulier de l'Imma- 
culée-Conception, curé de St- 
Alphonse, Man, mourañ. Le 
défunt avah passé 21 ans de sa 
vie au service de ses compatrio- 
tes de la Montagne. 

Il y a 30 ans (1934) 

Nous voici de nouveau dans 
la période de notre histoire où 
la crise économique bat son 
plein, Partout on parie de mise 
à pied d'employés, de la fer- 
meture d'usines, et de l'allon- 
gement des listes de chômeurs 
vivant au crochet de la com- 
munauté., Voire, même au Vati- 
can, S, S. le pape Pie XI s'est 
vu dans l'obligation de congé- 
dier plus de 600 employés par- 
ce qu'il n'avait pas les fonds 
voulus pour continuer les tra- 
vaux entrepris. En même Lemps 
le Saint-Père réduisait de 10 à 
15 pour cent les salaires des 
prélats et autres emplovés ci- 
viis. 


La populauon catholique 


vents 


nouvel ordonné était un enfant 

de la paroisse de Ferland, I fit 

ses études classiques au collège 

Mathieu de Graveibourg et ses 

études théologiques au Grand 

Séminaire de la même ville, 
{ 


Son Exc, Mgr Joseph Lemieux, 
O.P., administrateur du diocé- 
se, conféra le sacerdoce au nou- 
veau prêtre, 

Au cours des dernières chro- 
niques de 1934 nous parions 
longuement de la crise écono- 
mique, En 1944, c'est la pros. 
périté, mais c'est aussi la guer- 
re atroce. Les journaux sont 
remplis de récits terribles se 
rapportant Au Massacre en 
cours, L'homme semblait s'être 
civilisé pour devenir plus bar- 
bare, Alors qu'au cours des 
conflits précédents on s'atta- 
qualit aux forces militaires, 
Maintenant on faisait autant de 
mort£g parmi les non-comba- 
tants que parmi les soldats por- 
tant les armes, En 1943, les 
Etats-Unis avaient un budget 
de $83 milliards; 82 milliards 
pour la guerre, soit $255,000,- 
000 pour la guerre PAR JOUR, 

Un sinistre à St-Léon voyait 
le couvent des Religieuses Cha- 
noinesses des Cinq Piaies rasé 
par les flammes L'incendie fut 
découvert pendant la nuit dans 
une partie du couvent qui n'é- 
lat pas utilisée durant l'hiver, 
Malgré les efforts des parois- 
sens et des renforts venus de 
l'extérieur on ne put sauver le 
couvent, et cé n'est qu'avec 
beaucoup d'efforts que l'on vint 
à sauver l'église, Les religieuses 
arrivèrent à St-Léon en 1887, 
et depuis eiles se consacraient 
à l'éducation dans la paroisse 
de St-Léon. Le couvent com- 
prenait quatre parties: la pre- 
mière donnée par les parois- 
siens en 1887, la seconde cons- 
truite en 1899, une troisième en 
1904, et la quatrième addition 
construité en 1912 


Il y a 10 ans (1954) 


Trois membres de la Congré- 
gations des Clercs de St-Via- 
teur, expulsés de Chine, étaient 
de passage au Manitoba, Il s'a- 
git du R. P, L, Pilon, CS.V,. 
et des RR. FF, Emike Bour- 
geaut et Gustave Pineault, de 
la même communauté, Le Père 
Pilon avait eu 13 ans de service 
en Chine, le Frère Pineault en 
avait eu 15 ans, et le Frère 
Bourgeault avait missionné 
pendant 18 ans. Les trois ap- 

artenaient à la mission de 


5 ka. 

En 1913, six religieuses de 
Notre-Dame de Chambriace 
quittaient leur patrie pour ve- 
nr s'établir dans l'Ouest cana- 
dien, plus précisément à Pon- 
teix, Ferland, Val Marie ei Ze- 
non Park, C'est tout de même 
Ponteix qui a le plus bénéficié 
du dévouement de ces religieu- 
ses, (En 1964, elles comptent 
donc pus de 50 ans d'oeuvres 
dans l'éducation et dans le soin 
des malades.) 

“Même dans nos milieux ca 
nädiens-français, le divorce 
prend un essor très inquiétant”, 
déclarait Son Exc, Mgr Char- 
es-Eugène Parent, archevéque 
de Rimouski, ‘Pour prémunrr 
nos foyers contre le danger qui 
les guêtte, il importe d'établir 
des conditions sociales et éco- 
nomiques qui favorisent l'épa- 
nouissement de la vie conjugaie 
et familiale.” 

J.-R. DOLRON, 


St-Bonitoce, le 3 janvier 1964 


LA LIBERTE ET 


Grand concert de Noël à St-Norbert | Sainte-Famille 
les maitres et leurs élèves 


LE PATRIOTE 


“di Radio-Canada”, à Toronto, une :2:"05c "des 
ÿ ! à , 2 [Eune grès” de” trancophonea 

| disséml M 
. voix à laquelle il faudra s'habituer 2%" 


PARK FLORISTS 


Paurs pour toutes occasions 


PIERRE BRUNET, prop. 
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Produits Texace 
Venez en très grand nombre 


| beaucoup de nalurel ei même 
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a Un merci bien sincère à lous 
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lat avait prévu les protestations | tions sont souvent les moins goû- 


MITCHELL COPP LTD, indignees des loyaux auditeurs de | tées, el les navets recuellent des 


Telephone: Alpine 32-0769 


Portage et Margrore 


Les meilleurs imets italiens 
te la ville 


PLREA — NPAGMETTI 
Pour service de Livraison 


nOoCo SERNVHUE 
Sotistoction garantie 
Prix modérés 


convainere que la Ville-reine 
une 


d'ailleurs ne fait jamais défaut, | à tous: 


dramatiques d'un autre groupe 4 


d'élèves: “Aunt Miranda's Will", ! 
Là encore les rôles furent remplis | 


Mes-le à vos parents ei |}e, jeitres de protestations conti [se 


Installation et réparation. Mrochage - 


pour industries, magasins et maisons 
re 


mais qui ici s'est surpassé, Inuent d'affluer, et les chroni- quoi qu'on dise, 
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436, rue Louis Riel CE 53-5258 || casion de constater les talents | pour leur grand dévouement qui | ra servi par les dames, Bienvenue | A4 "bureau<het de la société, | à l'intelligentaia teronloise, pour : 


Téléphone: Céder 3-6012 


Marion Beauty Nook 


Votre coitteur français 
Vous Offre Lous les soins de beauté 


1M, rue Marion, Norwood, Man. 
Corinne DUFAULT, propriétaire 


TACHÉ 
AUTO BODY WORKS 


411, rue Taché, Norwood, Man. 
Téléphone: CHayel 7:7145 
Réparations générales 
oervice qui plait 


| 


Pourvoyeurs mariages, diners 
et bonquets 


Pâtisserie PELLAND 


D, PELLAND, prop 
161, ave Provencher, St-Boniface 
TELEPHONE: CHapal 7-3319 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


146, avenue Provencher 
St-Boniface 


Téléphone: CHapel 7-8182 


Taché Paint & Glass 


Vendeur des produits 
Benjomin MOORE 
Peintures de la plus haute qualité 
298, avenue Taché — $t-Boniface 
Tél.: CHapel 7-1047 


C+E£E, Jameault, prop 


De Gagné Motors Ltd, 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 


Envoyez-nous vos générateurs, ré- 

fulateurs de voltage, démarreurs, 

Carburateurs, pompes à carburants, 

essuie-glace, pour révision complè- 
te et entretien 


Angie Marion et Des Meurons 
CHapel 7-3041 CHapel 7-1018 


 LEO'S 
” Fe 
ELECTRIC SERVICE 
L, BOISSONNEAULT, prop, 
206, rue Goulet, Norwood 


Entreprise — Posage de fils 
Réparation 


Téléphone: CHapel 7-1694 


loils disyracieux 
enlevés du visage 
ut des extrémités 


Enlevés sûrement et de façon per- 
manente, Consultation gratuite 
Etabli en 1936, DERMIC INSTI- 
TUTE, 209 Norlyn Medical Hidg, 
300, rue Hargrave, Winnipeg ?, 
Téléphone: WMitehall 2-4410 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons les bagages 
tels que: malles, valises, meubles 
SERVICE RAPIDE 


mn toujours CHapel 7-1285 
138, rue Aubert, St-Boniface 


J.-J, Robitaille, prop. 


ARCHIBALD ET PLINQUET 
TELEPHONE: 233-3919 
Maurice Laberge Rés: CE 23-1882 


Pharmacde St-Boniface 


354, rue Marion, Norwood 
Téléphone: CHapel 7-3532 


Nous remplissons avec 
soin et promplitude toutes les 
ordonnances de médecins 


Nous payons les frais de poste. 


| Ch, SteMarie et Lyndale Dr, 
|| Globe 2-7313 — Norwood, Mon, 
| Vérifications complètes et répa- 
ahon de moteurs, transmissions, 
freins, embrayage, etc 
Nous vuk anisogs les pneus sans 
|| Chambre-à-air 
Tous travaux considérables peu- 
vent être payés au mois, 


Haslund's Auto Service 


NELSON'S 
BICYCLE & HOBBY 5SHOP 
187, rue Marion - CEdar 3-3724 


Service de ventes el de réparations, 


Scies, Ciseaux, Couteaux et Haches 
aiguisés — Soudage et Brasage 


Patins algulisés et réparés 


Entretien et réparations 
de toutes marques qoymrs 
Heures: de 9 h, am, à 9 h, pm, 


… Service compétent et garanti — 


Frontenac TV & Radio 


Tal.: 233-6458 
450, ave Provencher St-Honilace 


NORTH STAR OIL 


Provencher Service Station 
174, ave Provencher, St-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-14)1 


Essence — Huile -- Accessoires 
Pneus — Réparations — 
Remorquages 


Herman Labossière, prop, 


Téléphone: CHapel 7-2356 
LAFRENIÈRE 
Shoot Metal Lid. 


Chauffage -— Ventilation 
Climatisation de l'air 


97, rue Knudson 
Boite postale 1, Norwood, Man, 


Paul Laberge 


STATION-SERVICE WHITE ROSE 
#16, chemin Ste-Marie 

à l'angle du boulevard Bronstone 

Essence — Lubrifaction — Lavage 

Pneus — Batteries — Accessoires 
Techniciens compétents 


él: CH 7-3101 (Rés: CE 3-5611) 


EPICERIE 


DUFAULT 


280, avenue Cathédrale 
ST-BONIFACE 
Fruits — Légumes — Viandes 
Livraison à domicile 


Magasin ouvert tous les jours 
de 8 h, du matin à 9 h, du soir 


Ferme à 1 h, le mercredi 
Téléphone: 233-2826 


Daoust Grimard Ltd. 
ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 


ACCESSOIRES ET INSTALLATIONS ELECTRIQUES 
ARTICLES DE SPORT 


102, avenue Provencher, St-Boniface 


JC, Daoust 


Téléphone: CHapel 7-1447 
0,-L. Grimard 


DUFFY'S TAXI 


SPruce 2-24151 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


Entrepreneur général 


6, Blackberry Bay South, St-Boniface, Man 


Tel: 153-5885 


Construciton d'églises, écoles et couvents 


Réparations de tous xenres 


Estimés gratuits 


avec beaucoup d'habileté et de 
justese, Cette pièce fut bien ai- 
mée des jeunes, car elle repré- 
senlait une tranche de vie qui est 
très semblable à la leur 

Mlle Rose Rey avait comme in: 
invitée d'honneur Mme Yvon Ar- 
pin, institutrice à St-Malo. Inutile 
de dire que tous ont pleinement 
joui et hautement apprécié les 
mélodies de Noël qu'elle exécula 
sur l'orgue avec tant de dextérité, 
Le numéro au programme qui 
sans doute fit entrer \x plus pro- 
fondément dans l'esprit de Noël 
fut le chant de la chorale, suivi 
d'une quinzaine de minutes de 
chant collectif, Tous les beaux 
cantiques et chants de Noël y pas- 
sèrent, Mlle Rose Rey avait mis 
de longues heures à ia prépara- 
| tion de cette partie du program- 
Ë Celte belle réussite est déjà 


un merci significatif, Oui, merci 
Rose, pour ce magnifique travail, 
Mme Germain Maguet, parois- 


La Salle 


Distribution des diplomes 


Le mardi soir 17 décembre, à 
8 h, pm, plusieurs parents et 
amis se réunissaient dans la salle 
paroissiale pour assiste" à la volla- 
tion et disiribution des diplômes 
et des prix de français ot de caté- 
chisme, En même temps avait lieu 
un concert de Noël préparé sous 
ia direction de la Rév, & Marie- 
St-Charles, F.d.1.C., pa” les élèves 
de l'édole consolidée St-Hyacin- 
the, 

M. Gérard Arbez, commissaire 
du district scolaire, s'occupa avec 
humour et habileté de ses fonc- 
tions de maitre de cérémonies. Le 
1 gr suivant fut présenté: 
fot de bienvenue, M, G. Arbez; 
“Noël des oiseaux", la chorale de 
l'école; ‘Christmas Stars”, récita- 
tion par les HE collation des 
diplômes et distribution des prix 
de françäis aux élèves méritants 
par MM. les commissaires; (Huit 
de ces étudiants qui obtinrent un 
pourcentage d'au moins 85 méri- 
térent un diplôme classé ‘Grande 
Distinction”, Ce sont Cécie Si- 
mard, Gérald Vouriot, Annette 
Lapointe, Yvonne Labelle, Ray- 
monde Vouriot, Ronald Lavallée, 
Eveline Lagacé et Joanne Lapoin- 
te, Dix-sept reçurent un diplôme 
avec “Distinction”, ayant obtenu 
entre 75 et 85 pour cent, alors 
qu'à 15 élèves furent décernés un 
diplôme classé ‘Bien Mérité”.) 
“Bergers, bergers”, chant inter- 

rélé par Pierre Lanoie, Gilles, 
lenri et Guy Rochon, Gilles et 
Ronald Lavallée, Robert Cormier 
et Paul Lapointe; ‘Santa And 
The Mouse’, monologue par Paul 
Lapointe, 

a collation des diplômes el 
distribution des prix de catéchis- 
me fut faite par M. le curé et M. 
Georges Bernuy. L'élève qui se 
distingua comme lauréat de l'éco- 
le en plus d'être premier de sa 
classe fut Camille Lagacé qui ob- 
tint un pourcentage de 99. Les au- 
tres lauréats qui se virent aussi 
attribuer un prix décerné au pre- 
mier de chaque grade furent Yo- 
lande Comeau, Réjeanne Vourio 
Cécile Simard, Juliette Poirier e 
Joanne Lapointe, 49 participants 
des grades 3 à 8 méritèrent un 
diplôme de catéchisme. 

La commission scolaire de l'é- 
vole, les Chevaliers de Colomb, le 
Club Sportif, de même que les re- 
ligieuses du couvent avaient gra- 
cieusement offert des dons en ar- 
gent afin de récompenser géné- 
reusement ous ces étudiants mé- 
ritants, soit pour leur succès en 
français ou en catéchisme, 

Le programme était comme 
suit: “Mon petit soulier”, décla- 
mation par Anita Simard; “I 
Heard The Christmas Bells”, 
par la chorale de l'école; ‘’Réve 
de l'Enfant-Jésus”, choeur parlé 
exécuté par les filles de la 6e à la 
8e années, 

M. je curé ajouta le mot ai la 
fin, féicitant chaleureusement les 
enfants de la paroisie de la belle 
présentation ‘de ce concert, tout en 
leur donnant à la fois des conseils 
utiles et pratiques, 

La distribution des cadeaux par 
un sympathique Père Noël vint 
clore cette intéressante soirée. 

En plus des dévouées institutri- 
ces présentes, l'auditoire aurait 
sans doute joui de la présence de 
la Rév. Sr Emilia, Fd.C, ac- 
tuellement à St-Malo, et qui se dé- 
pensa généreusement durant plu- 
sieurs années jusqu'en juin der- 
nier auprès de la gent scolaire, 
Tous les beaux succès obtenus 

ar les élèves, surtout en français, 
lui sont dûs en majeure partie, 


_——————__—_—_———— 


Merci beaucoup à la dame qui | 
| à fait parvenir aux employés en | 
| service la nuit de Noël une belle 
| dinde sortant du four, Le geste 
a été très apprécié, de même que 
le dindon, dont il ne restait que 
la carcasse aux premières heures 
du matin, | 

Tout le monde se sent un sur-| 
plus de générosité à l'époque des | 
fêtes, c'est dans l'air, C'est ainsi 
qu'une chatte a été hébergée au 
oste après s'être égarée dans 
‘annexe en construction, Affa- 
mée et piteuse, elle s'est régalée 
des reliefs des festins de volailles, 
et elle a fini par se sentir bien 
chez elle, ronronnant sur le sofa 
de la salle à café comme une 
pensionnaire de la société des ani- 
maux errants. 

A propos de générosité, plu- 
sieurs ont fait du spécial pour 
la campagne du bonheur, et nous 
les en remercions encore une fois, 


Ceux qui étaient à l'écoute 
lundi soir dernier à 7 h, 30 ont 
pu entendre une intéressante 


“velllée de Noël” réalisée à St- 
Boniface par Radio-Canada, 


- Interviews 
M. Louis Masson, seul psycho- 
jeu canadien-français dans 
l'Ouest, est parti pour Québec, 
où il sera au service du minis- 
ière de la Jeunesse, 


Décès 


MME M.-A. PICARD 


Le 20 décembre est décédée à 
l'hôpital Taché, Mme Marie-Ali- 
ce Picard, âgée de 85 ans, autre- 
fois résidant à 159, rue Traver- 
se, Norwood., Mme Picard était 
membre de la Congrégation des 
Dames de Sie-Anne et du Tiers- 
Ordre de St-François. 

La défunte fut précédée dans la 
tombe par son époux, Zéphirin, 
Elle laisse dans le deuil quatre 
filles, Mme L, D, Egan, de Bran- 
don, Mme C, Smith, de Winnipeg, 
Alice et Eva, à la maison: une 
soeur, Mme A. Picard, et un frè- 
re, M. H. Morier, ainsi que 10 pe- 
tits-enfants et 23 arrière-petits- 
enfants. 

Les prières furent dites par le 
Tiers-Ordre de St-François, par 
les Dames de Ste-Anne et par les 
paroissiens au salon funéraire 
Desjardins, Le service funèbre fut 
chanté en j'égiise du Précieux- 
Sang. L'inhumation se fit dans le 
lot familial au cimetière Ste-Ma- 
rie, 


MME V. DESJARDINS 

Le 26 décembre 1963 décédait 
à sa résidence, 138, boulevard 
Dollard, Mme Valentine Desjar- 
dins, âgée de 75 ans. 

La défunte laisse dans le deuil 
son époux, Joseph-A.; un fils, 
Laurent: une fille, Patricia; trois 
petites-tilles; trois frères, Noël, 
de Ste-Anne, Léon, de Riceton, 
Sask., et le R. P, Isaïe Desautels, 
OM, de Kenora, Ont: six 
soeurs, Mmes A, Turenne et A, 
Laflamme, la Rév. Sr Thérèse-de- 
l'Enfant-Jésus, des Soeurs du 
Précieux-Sang, Mmes L, Lariviè- 
re et J, Provençal, tous de St-Bo- 
niface, et Mme A, Jolicoeur, de | 
La Broquerie, | 

Les prières furent récitées au | 
salon funéraire Desjardins par les | 
Dames de Ste-Anne et de nom- 
breux parents et amis, La messe 
de Requiem fut chantée en la ba- 
silique de St-Boniface. L'inhuma- 
tion se fit dans le lot familial au 
cimetière paroissial. Sincères con- | 


doléances à la famiile éprouvée, | 
L “ 


M. E. NORMANDEAU 


Le dimanche 15 décembre, à | 
l'hôpital général St-Boniface, s'é- | 
taignait paisiblement, après une | 
longue maladie supporté avec pa- | 
tience et résignation, M. Emile | 
Normandeau, âgé de 69 ans et 10 | 
Jours, 

Né à Giroux, le & décembre 
894, M. Normandeau se rendit à 

t-Boniface en 1922 avec son 
épouse, née Ida St-Laurent, Il fut | 
employé au Canadien National | 
pendant 17 ans, se retirant en 
1959, 

Le défunt laisse dans le deuil, 
outre son épouse, trois fils, Paul, 
Aimé et Maurice; une fille, Thérè- 
se (Mme Yvon Fortier); 15 pe- 
tits-enfants, tous de St-Boniface; 
un frère, Jean-Marie, de Terrace, 
C.-B.; et deux soeurs, Aline 


Chronique de CKSB 


1050 Hilocycles 


Oui, il y a un manque réel de 
psychologues, nous disait-il la 
veille de son départ de St-Boni- 
face Mais le psychologue 


ut-il gagner sa vie en attendant! | 


es clients dans son cabinet? 
Pratiquement, non, On va voir 
le dentiste, l'avocat, mais pas ln 
psychologue, On n'en est pas en- 
core rendu là, malheureusement, 
…— Combien d'années avez-vous 
consacrées à la psychologie? — 
Treize ans, dont six à l'univer- 
sité, — Qu'est-ce qui vous A 
orienté vers cette profession, plu- 


tôt rare encore? — J'avais opté | 


pour l'enseignement d'abord, Du- 
rani trois années d'enseignement, 
je fus appelé à faire de l'orlenta- 
tion et amené à m'intéresser 


la psychologie infantile, — N'a | 


vez-vous pas fall une thèse sur 
l'apprentissage d'une langue se- 
conde chez les enfants?’ — Une 
expérience sans précédent a été 
faite à Winnipeg chez les enfants 
anglophones, On à pu comparer 
scientifiquement l'aptitude des 
enfants de cinq à six ans à ap- 
prendre le érançais, et celle des 
enfants de dix à douze ans, Les 
résultats de cette recherche ont 
été coramuniqués à l'ACFAS, 
M. Masson est un homme vif, 
qui parle d'abondance, D'appa- 
renc?, plutôt négligée, il semble 
se mouvoir dans un monde d'i- 
dées claires. Docteur en psycho- 
logie, il a déjà une vaste +4 
rience de praticien: clinique d'hô- 
pital, armée, orientation scolaire, 
Aviez-vous sollicité une position 
au Québec? — On me l'avait of- 


ferte il y a plus d'un an, d'ail 


finalement accepté l'automne der- 
nier, — Vous allez devenir sépa- 
ratiste maintenant? — On verra 
cela dans six mois, 


Patite Note 


La ‘Federation of Catholic Pa- 

rents & Teachers Association” 
désire annoncer qu'il y aura une 
importante conférence intitulée 
“Are Parochial Schools in Mani- 
toba Doomed?'', au gymnase-au- 
ditorium de Holy Cross, 300, rue 
Dubuc, le lundi 13 janvier à 8 h, 
p.m. 
L'orateur invité est le R, P. 
Raymond Durocher, OM, et 
toutes les personnes qu'intéresse 
cette question de brülante actuali- 
té y sont cordialement invitées, 


Sts-Martyrs-Canadiens 


(Reçu le 20 décembre) 
Coopération 


Si tout le monde continue à co- 


lopérer de cette façon, les parties 


de cartes promettent d'être un 
beau succès, Merci à lous, spé- 
cialement aux organisateurs de la 
deuxième partie pour le bel ef- 
fort commun, La prochaine soi- 
rée de cartes sera le 19 janvier, 

Un très grand merci aux or- 
ganisateurs et aux vendeurs des 
billets de football, Un merci spé- 
cial à MM. Fernando Sanche, 
Paul et Marcel Rivard, 

Meilleurs voeux pour l'année 
nouvelle à tous les lecteurs de 
cette chronique, 

Condoléances 

Les plus sincères condoléances 
à Mme Gabriel Sourisseau à l'oc- 
casion du décès de son père, M. 
Thomas Larocque. 


0 


KWIK-WASH 


Laundromat 
581, chemin Ste-Marie, 


possède maintenant un service 
de nettoyage à sec personnel, 
opéré par monnaie, 


8 LIVRES — $2.00 
Téléphone: 233-9923 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


‘ON VEND LA PEINTURE QUE VOUS VOULEZ; 
ON DONNE LE SERVICE QUE VOUS DESIREZ." 


|queurs de la radio et de la lété- | personnalité bien à elle, 
Durcissement des anglophones? 


| 


vision de Toronto sont eux-mé- 
mes partagés en deux camps 


Dans un éditorial du "Globe | tions si vives qu'a entrainées 
|and Mail”, le 23 décembre, M,! décision de Rodlo-Canad | 


gressivité du 


Neott Young loue la décision en 


oppeles CE 3-9021 
L'autre explication des 4 
a | 
a: l'a! 


Québec. IMPERIAL SOAP 


à laque nous demandons que le gou- 


| 


| 


| 


| Radio-Canagla seule peut prendre 
la décision et | 


À on poghne-] fut offerte à notr: 
le 
| 


| 
| 


| ainsi que pour les missions indien- 


| n 


|rappelant que le français appris 
dans les écoles serait bien inutile 
si on ne stimulait pas l'exercice 
de cette langue dans la vie quo- 
tidienne, CJBC français remplis 
|rait ce rôle 


De l'huile sur le feu? 


Mais lous ne sont pas de cel 
|avis, el certains expriment le leur 
dans un ton qui démontre que 
la décision de Radio-Canada, si 
juste soit-elle, risque de jeter de 
l'huile sur le feu de la Confédé- 
nation, si l'on ose dire 

Dans sa chronique du 23 né: 


|cembre, Bill Drylie, du ‘Toronto 


Telegram”, écrit: ‘Chaque fois 
que les politiciens ont tenté d'in 
fluencer Radio-Canada, ils se sont 
fait meitre à: leur place, Voici 


vérnement se mêle de la désas- 
treuse affaire de CJBC, Naturel: 
lement, le gouvernement nous 
renvoie Ja balle, soutenant que | 


n'y à pas 
d'autre issue, 

“NH doit y avoir une issue, De | 
toute évidence, si une décision de 
cette importance est prise sans | 
consulter les citoyens, les règle- | 
ments devront être modifiés, | 

“Radio-Canada est la propri «| 
té des Cunadiens (et des Cana- 
diens anglais surtout, si j'en juge | 
par le volume de leurs impôts), 
et non le jouet de M. Alphonse 
Ouimet, l'homme qui a pris sur 
lui de nous brancher le français 
dans les oreilles ,,. 

‘Il s'écarte très loin de son 
territoire, et il] faudra bien qu'on 
l'arrête, singn il va réussir à rem- 
placer notre langue maternelle, 
par sa langue à lui," 


CJBC a plus d'auditeurs 
Les objections torontoises sont | 
de deux ordres, On prétend que | 
CJBC est un poste très écouté, 
plus ‘Jocal” dans sa facture que 
CBL, auquel on reproche l'ano- 
nymat que lui confère inévitable- 
ment une programmation à l'é- 
chelle du pays tout entier, mais 
de meilleur ton, sans conteste, 
que les postes commerciaux pri- 
vés, 
On soutient même que CJIBC 


recrute ‘plus d'auditeurs que CBL, |! 
Les sondages, pourtant, semblent 


Filles d'Isabelle | 


de Somerset 
Cercle de la La Nativite 
Somerset, Man, 


Noire soirée de Noël fui très 
bien réussie. L'assistance très 


nombreuse ainsi que l'entrain gé- | 


néral rendirent cette fête très a- 


gréable, Le tout fut rehaussé par || 


ll serait naïf de penser que 
les relations entre francophones 


qu'égalent les fleurs dù bicultu- 
ralisme, Bien au contraire, On 
nésiste, dans tout le Canada, et 
Là Toronto comme ailleurs, à un 
| dications québécoises, Les ulti 
matums politiques ont le don de 
| tuper sur les nerfs de nos com- 
| patriotes, le succès escompté de 
"Expo ‘67 fait des jaloux, et les 
| conférences fiscales prennent un 
petit air de complot Penrson-Le- 


et anglophones sont un chemin | 


durcissement vis-à-vis les reven: | 


[4 SUPPLIES Lid. 


449, ove Provencher 


| 
produits de nettoyage 


Un amortiment complet de 
pour 


133-1409 


domiciles, motels, restaurants, 


hôpliaux et institutions, 


Travail à la Parisienne 


Réparations et modifications 


de fourrures 


Nouveaux manteaux 
faits sur commande 


Entreposage — Prix raisonnables 


sage 


la présence de M, l'abbé O, Mo- | 
quin, chapelain du Cercle, Nous 


remercions très sincèrement || 
Mmes Lorraine Girouard et Anita || 


Poiron, ainsi que les membres du | 
comité social pour le succès de | 
cette entreprise, qui comprenait 
un programme récréatif et musi- 
ca! des plus amusants et appro- | 
Le ainsi qu'un réveillon-buffet 
la dinde, Cinq nouvelles recrues | 
profitèrent de cette occasion pour 
rentrer dans nos rangs et nous | 
leur souhaitons la plus cordiale | 
bienvenue, | 
Déjà nos soeurs formulent des | 


projets pour la nouvelle année, | I 


et on en commencera l'exécution | 
dès le commensement de janvier, 
Car ils sont nombreux et Variés: ! 
intellectuels, sociaux et religieux. | 

Nous remercions chacune qui a 
contribué à remplir les boites 
pour les familles nécessiteuses 


es. 
Tout dernièrement, une épin- 


igne ex-Régente, Mme Carme 
Labossière, avec nos remercie- 
ments pour les nombreux services 
rendus durant sa Régence, | 
Au commencement de cette an- | 
née 1964 nous souhaitons à tous 
nos membres et leurs familles, | 
ainsi qu'aux soeurs des autres | 
cercles, une Heureuse et Sainte | 

Année et une paix durable. 
LA REDACTRICE. 


498, ave Provencher, S$t-Bonitace 


Service Machine Works 


GEO. SAHAS 


533, rue Des Meurons, St-Boniface 
Téléphone: CH 7-2460 


our finir, et fail 


ça ne 


que 


Holgian Electric 
Service prompt 
pour petits travaux" 


Spécialistes en électrification 
des malsons 


Ctder 32-3180 


Lo pharmacie de bon accueils 
et de sage conseil où l'on 
parle français en tout temps, 


182, avenue Provencher 


en face de la 
Banque Canadienne Nationale 


Téléphone: 233-1408 
Livraison à domicile 


Hub Service Station 


160, rue St-Joseph 
Téléphone: CHapel 7-4533 
Gérard Privé, propriétaire 


Spécialité: Cartes de faire-part pour mariages 


IMPRIMERIE PRÉVOST 


Léon Prévost, prop. 


159, avenue Provencher CE 3-6183 St-Boniface 


À tous ses 
membres 
et amis 


L'Exécutif 
du 
Centre Récréatif 
Notre-Dame 


offre sos vooux | 
de | 
| 


bonne et heureuse année 


CITÉ DE ST-BONIFACE 
Avis d'amélioration locale 


AVIS est par les présentes donné que le conseil de la Cité 
de Saint-Boniface a décidé d'exécuter et exécutera l'améliora- 
tion locale suivante et prélèvera le coût de cette amélioration 
contre les propriétés bordant ou y aboutissant comme une taxe 
de frontage, à partir de l'année 1964, à moins que la majorité 
des propriétaires des terrains en question, représentant trois- 
cinquièmes (3/5) de la valeur de ces propriétés, basée sur le 
dernier rôle d'évaluation de la Cité ne protestent au Conseil 
contre l'exécution de ce projet en dedans d'un mois de cet avis: 

COUT 
Aqueduc Environ 
sur la rue Bertrand, de l'avenue Taché à l'avenue 


Traverse — 6” de diamètre 


$6,500.00 


(Mme Ernest Therrien), de Mail- 
|lardville, C.-B. et Eloria (Mme 
S. Marcoux), de St-Boniface. 

Les prières furent récitées au 


“La maison d'approvisionnement des peintres avisés depuis 1908." 
521, rue Hergrave Tél.: WhHitehall 3-7395 Winnipeg 


Félicitations 


Félicitations à l'école consolidée 
St-Hyacinthe pour avoir obtenu 


Coût actuel de l'amélioration sur base de frontage 
Installation d'aqueduc (période de 3 ans) 


Nettoyage à sec 


&1bs....%2-00 


Pourquoi risquer de le 


à la livre 


pour la période septembre 1962 à 
| septembre 1963 le deuxième Tro- 
| phée des Caisses Scolaires. 
Récents deuirs 

Sincères condokances à quel- 
| ques familles de la paroisse qui 
furent éprouvées par un deuil ré- 
cent, Mme M Lavallée per- 
dit son frère, M. Philippe Co- 
meau, décédé je mercredi 11 dé- 


saion funéraire Desjardins je | 
mardi soir et le service funèbre | 
eut lieu le mercredi 18 décembre 
à 11h. a.m., dans l'église du Pré- 
cieux-Sang. Le service solennel 
fut célébré par le R. P. A. Lemoi- 
ne, O.MI, assisté des RR. PP. 
J.-M. Soulodre et G@. Tessier, 
O.M.I., comme diacre et sous-dia- 
cre, Mgr Robert, cousin du dé- 


St-Boniface 


BOCKSTAEL 
CONSTRUCTION LIMITED 


Ingénieurs et Entrepreneurs Généraux 


Tél,: CHapel 7-1135 


Comptant $5.00 du pied de frontage pour 
terrains commerciaux et 
industriels; 

$3.50 du pied de frontage pour 

terrains résidentiels; 

du pied de ‘rontage pour 

terrains commerciaux et 

industriels; 

$1.31 du pied de frontage pour 
terrains résidentiels, 


Versement annuel sur une $1.87 


base de 3 ans 


Service de à cembre à Ottawa, Ont. Accompa- | funt et M. l'abbé B. Bélanger as- _ Pour plus amples détails s'adresser à M. Joseph BOCK- 
chemises faire vous-même? | gnée de son ag elle fit le trajet | sistaient au 2 Mn qe sers STAEL, Ingénieur, à l'Hôtel de Ville 
3 heures | par avion afin d'assister aux fu- | se fit au cimetière du St-Sépuicre, p Ô ’ 
À i& 5 nérailles qui eurent lieu le same- Les porteurs étaient les neveux | AR RD RE 
D. bon # Le personnel stylé | di 14 décembre, me Ernest Ro- | du défunt, MA Tétraui, Tommy CONTOUR PHOTOCOPY PRODUCTS Mouries PRUD HOMME 
e taire ur vous. chon, également éprouvée par un | St-Laurent, Laurent, Lucien el v d : Télé é ; ire ier 
à heures Fr deuil, suis unies aux | Omer er et ‘son cousin, || !90/ eve Provencher, 5t-Bonifece Téléphone: 233-3092 Hôtel de Ville, St-Boniface, 
obsèques de sa mère, Mme Al- | Maurice Boily. | #5 Lo le 20 décembre 1963. 
phonse Boulet, à Dunrea. Mme Remerciements | VENTES SERVICE DE REPRODUCTION LOUAGES 


St-Bonitace 


NORWOOD CLEANERS 


288, RUE TACHE 


Tel: CE 3-2491 


Albert Girardin perdit son mari, 
qui s'éteignait le 23 décembre 
après deux semaines de maladie à 
l'hôpital général St-Boniface, à 
l'âge de 81 ans. 


La famille Normandeau tient à | 
remercier sincèrement tous les 
parents et amis qui lui ont té- 
moigné de la sympathie lars du 
décès de son cher père, | 


Spécialistes en toutes morques ou genres de mechines à copier; 
service complet de reproduction sur commande pour tout genre 
d'original de quelque dimension que ce soit. 


N.B.— 1) Si une partie de terrain est servie par un égout et/ou 
un aqueduc, sans toutefois border sur cetie a 0- 
ration, la proportion du coût du projet sera prélevée 
contre celte partie de terrain par décision du Con- 
sel 


Egmns mms 


5t-Bonifoce, le 3 lonvier 1964 


EE 


Première ordination sacerdotale 


dans la paroisse de Fannystelle 


FANNYSTELLE Le samed, 


Piché et Painchaud pour célébrer 

14 décembre restera une date mé. | cet événement avec dignité et dé 
norable dans l'histoire de Fanny. |! votion 
seule, 1} marque la première or.' On remarquait au choeur M 
lination sacerdotale à être célé. | l'abbé A. St-Laurent, euré, et 
brée dans la paroisse plusieurs représentants à Con 
où? Exec, Mgr Paul Piché grégation des Obläts de Marie 

! VKaire apostolique du | Immaculée, dor s RAR. PP. Ar | 
Mackerfrie, y conférait le sacre. |: mé Linée, provincial, Hüatre Ga- 
ment de l'Ordre à son arrière. | gné supérieur du Scolasticat du 
couun, le M, P, René Piché, |Sacré-Coeur de Lebret, Sask. 
Fe 1, fils de M. et Mme Gabriel | Lionel Dumont, cousin du nou- 
one 


| veau prêtre, Jean Soulodre, vicai 
| re à la parowse du Précieux-Sang 
de St-Boniface, et des Pères et 


Toute la paroisse de Joignit aux 
nombreux membres des familles 


mm rns 


Le Pas | 


| 

Souhaits | 

Bonne, Sainte et Heureuse An- ! 
née à lous, Que 1064 soit pour 


(ous prospère el remplie de ruc- 


ces matériel et epiritue 
Noël 
Cetle année encore, par une | 


nuit splendide s parolssiens de 
Le Pus se sont rendus nombreux 
à la messe de minuit de Noël pour 
> communier et prier ardernment 
e Roi de iæ Crèche d'apporter 
au monde troublé un espoir de 
paix durable 

Le R, P, J, Chaput, OM... cu- 
ré, célébra la messe de minuit et | 
fit un éloquent sermon, Il était 
assisté à l'autel par le R, P, Mar- | 


cel Bdlodeau, O.M.I. vicaire, et le 
R, F, Coursy, O.M.I.,, comme dia- 
cre et sous-diacre 

La chorale rehaussu la cérémo- 
lue par une messe rés bien ren- 
due, sous la direction de Mme W., 
Marrish, Mme Morrisstte tou- 
chat l'orgue, De jolis cantiques 
de Noël furent exécutés durant la 
messe de l'Aurore, Merci à tous 
ceux qui sont dévoués pour 
donner besucoup de splendeur à 
cette grande fête 

Concert 

Les élèves de l'école du Sacré- 
Coeur ont présenté un concert de 
Noël le mercredi 18 décembre, 
Tous ont applaudi les pièces pré- 
sentées, les Chants et la musique 
parfaitement rendus, Merci à tous 
les organisateurs. 

Mgr Dumouchel 

Son Exec, Mgr Paul Dumouche!, 
OM. évêque de Le Pas, célé- 
brait la messe du Jour de l'An 
et donnait aussi le sermon, Beau- 
coup de paroissiens se rendirent 
pour recevoir sa bénédiction 


Le R, P, René Piché, O.M.I, 


Ouverture 
du tombeau 
du Frère André 


MONTREAL — Le Tribunal 
apostolique, dans la cause du Frè- 
re André, à ordonné l'ouverture 
du tombeau, en conformité avec 
les prescriptions de Rome dans 
toute cause de béatification, pour 
s'assurer de la reconnaissance of 
licielle des restes du serviteur 
de Dieu, Le rite de cette cérémo- 
nie, prescrit par Rome également, 
exige le secret le plus complet, 
Seuls les membres du Tribunal, 
deux médecins et quelques invi- 
tés ont été autorisés à assister à 
l'ouverture du tombeau 

L'Eglise s'entoure d'extraordi- 
naires précautions pour s'assurer 
que les restes que l'on conserve 
sont authentiques, 11 fallait que 
des témoins constatent d'abord 
que le tombeau était bel et bien 
celui du Frère André, Cet acte 

sé, deux médecins, choisis par 
e Tribunal apostolique, ont vé- 
rifié si les restes contenus dans 
le cercueil étaient bien ceux du 
Frère André et dans quel état ils 
étaient. 

Nouveaux scellés 

Lors de ja mise au tombeau 
du Frère André, en janvier 1937, 
Son Exc, Mgr Georges Gauthier, 
alors archevêque de Montréal, 
apposa des scellés sur le cercueil, 
es scellés ont été brisés et rem- 
placés par d'autres posés sur un 
nouveau cercueil par le représen- 
tant du cardinal Léger. 

La cérémonie d'ouverture du 
tombeau n'avait pas pour bul de 
constater si 
André s'étaient conservés 
corruption aucune, Ce n'est pes 
sur un tel phénomène que l'Eglise 
s'appuie pour proposer quelqu'un 
comme modèle de vie chrétien- 
ne, ‘Seule l'Eglise décidera lors- 
que l'heure voulue par Dieu aura 
sonné, s'il est légitime et oppor- 
tun de déclarer que le Frère An- 
dré a pratiqué les vertus de fa- 
con héroïque’, affirme le R, P, 
Jean Durand, C.S.C., vice-postu- 
lateur de la cause de Frère An- 
dré, 


se 


PLUMBING & HEATING LTD, 


Entrepreneurs en plomberie 
Chauffage à l'air chaud 


et à l'eau chaude 
Installations au gaz 
RAOUL ROUSSEAU, propriétaire, 
2, avenue Woodydell, St-Vital 
Téléphone: ÀL 6-1324 


SERVICE DE PNEUS COMPLET 


Vulcanisation + Pneus neufs et 
usagés © Batteries 


Baril's Tire Service 


DISTRIBUTEUR DUNLOP 
Beaulieu Frères, propriétaires 


164, ave Provencher, St-Boniface 
Téléphone: CH 7-7468 


Ne préparez pas votre repas 


sans 


CE 3-1931 


ChickenDetight 


288, rue Marion 
LIVRAISON GRATUITE 


Films développés SERVICE EFFICACE ET RAPIDE 
Caméras, lampes-éclair et tous accessoires de photographie 


WALLY'S CAMERA SHOP 
254, rue Marion Tel.: CEdor 3-6158 


En face du magasin Woolworth's 


Pharmacie Paquin 


À.-E, PAQUIN, propriétaire 
Produits pharmaceutiques 
Ordonnances de médecin remplies avez soin 
Cartes de souhaits françaises pour toute occasion 


157, avenue Provencher, St-Bonitace Télévhone: CHapel 7-3863 


CHAMLES LANTHIER 
& FILS 


MANTEAUX DE FOURRURE 
FAITS SUR MESURE 
99, rue Marion 


CE 3-6850 St-Bonitace 


GREEN ACRES MEMORIAL GARDENS 
AND FUNERAL CHAPEL 


Un certiticat de bénédiction fut émis par l'Archidiocèse 
de Saint-Bonitace le 28 juin 1959. 


Route No 1 Est du chemin Navin Tél.: 222-3241 


ASSURANCES 
GEORGES-J FOREST 


183, rue Marion CHapel 7-1323 


M. E SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Bonitace 
Téléphone: CHapel 7-1351 


les restes du Frère | 


| Frères du Jumioral.de la SteFa- 


Après la cérémonie liturgique, 
un souper réunit au Cercle com- 
nunautaire de Fannyselle u 
nombre imposant de parents et 
amis, tout à la joie de voir la s0- 
de éducation chrétienne des fa- 
milles Piché et Pais"haud donner 
un prêtre-missionnaire à l'Eglise 
par l'intermédiaire de la Congré- 
gation des Pères Oblats, L'évène- 
ment faisait ressortir en partieu- 
|lier les mérites des parents, M, et 
Mme Gabriel! Piché, et des deux 
grands-parents octogénaires pré- 
sents, M, Albert Piché et Mme 
Eugène Painchaud 


Le lendemain, le dimanche 15 
décembre, le nouveau prêtre 
chantait la messe parolatiale, as- 
sisté des RR. PP, Jean-Paul Au- 
bry et Maurice Desautels, OM, 
comme diacre et sous-diacre, Son 
Exe, Mgr Paul Piché, OM, M, 

abbé St-Laurent, curé, et les RR 
PP, Hilaire Gagné ei Lionel Du- 
pont, OM.I, assistaient au 


| choeur, La chorale de la paroisse | Sormals tout son tem 
lexécuta un répertoire liturgique | che de vicaire génér 


ires approprié 


M, et Mme 
|leur fils, le R. P, René Piché, 
[OMI, désirent exprimer leur 
{profonde gratitude envers tous 


ceux qui ont organisé cette fête, 
el ils remercient tous leurs pa- 
renis ei amis pour lès marques 
d'estime à leur endroit ainsi que 
pour les nombreux et généreux 


cadeaux offerts au nouveau pré: | 


tre 
N.-D.-de-Lourdes 
| 

| 

j. Le bonspiel local commencé le 
| 11 décembre eut un bon résultat, 
| Douze équipes participèrent, Le 
rage d'hiver commencera pro- 


nille | 
| 


l 
Gabriel Piché et |thieu est entré en vigueur le 


Curling | 


LA 


| 
l 


| 


| 


| 


M, l'abbé Charles Mathieu, 39 
|ans, de Montréal, qui était direc- | 
teur du Département d'Action | 
sociale de la Conférence Catho- | 
lique Canadienne depuis 1958, a | 
ète nommé récemment secrétai- | 
re général de la Conférence Ca: | 
tholique Canadienne, Il succède 
à ce poste à Mgr Raymond Li-| 
moges, P.D,, qui consacrera dé- 
| À sa tà-| 
A Ottawa, 
A nomination de M, l'abbé Ma- 
ler 
| janvier 1964: (Photo CCC) 


LIBERTE ET 


LE PATRIOTE 


St-Norbert 


Concours des Coins Seouts 


Le lundi soir 16 décembre, à la 
sane paroissiale, furent accueillis 
avec grand plaisir trois Routiers 
de Si-Boniface, venus pour juger 
les Coins scouls de St-Norbert 
Ces messieurs étaient Rodolph 
Comeauit, Ronald Laurencelle et 
James Lévesque 

Voici les résultats: 1ère pa 
trourlie des Ecureuils avec ke CP 
Robert Provost; ?e patrouille des 
Ours, avec C, P, Maurice Bois. 
sonneault, %e patrouille des Cas 
lors, avec CP, Gilles Pelland: 4 


patrouille des Hiboux, avec CP 
Donald Marion 
Puis ce fut la soirée Joyeuse e 
| vo de l'Arbre de Noël des 
outs, Il y eut échange de ca- 
deaux, jeux et goûter, | 


On se sépara, heureux d'avoir 
joui d'une soirée pleine d'entrain 
d'enthousiasme et d'un bel esprit 
scout, 

Le samedi après-midi 21 dé 
cembre, les juges diocésains vin- 
rent à leur lour juger les coins 
pour le concours diocésain. M 
l'abbé, G, Toupir, aumônier dio- 
césain, M, Michel Soulodre, com- 
missaire diocésain, M, Lucien 


| Lambert, commissaire de la Bran- 


che Eclaireur, M. A, Jacques, 
SM. de Lorette, et M. Fernand 
héramy, secrétaire, C'est avec 
impatience que l'on attend main- 
tenant les résultats, e 


Mariage Gélineau-Marcoux 


bénit à Lorette le 


LORETTE Le samedi après- 
midi 21 décembre, en l'église pa- 
roissiale, M, l'abbé Donat McDou- 
gall, curé d'Ile-de-Chênes, bénis- 
salt le mariage de sa petite-cousi- 
| ne, Mlle Angèle Marcoux, fille de 
M, et Mme Louis Marcoux, à M. 
Philippe Gélineau, fils de M, et 
Mme Louis Gélineau, tous de la 
paroisse, Mile Angèle Hamoline 
exécula des cantiques appropriés 


|Chainement: tous ceux et celles 
| qui désirent jouer au curling sont 
| priés de donner leur nom au se- 
| crétaire, M, René Monchalin, im- 
| médiatement, 

Bingo 

Le 15 décembre avait lieu une 
soirée de bingo, Voici la liste des 
gagnants: Mmes Joseph Bazin, 
Henri Roch, Napoléon Faucher, 
Jean Durand, Paul Sauteur, Hen- 
ri Davy, Ida Roch, J.-B, Pantel, 
Marie-Louise Rozière, Marie 
Vandorpe, de Altamont, MM. 
Charles Durand, Joseph Bose, 
Victor Ferrand, Pierre Magne, 
Normand LeFloch, Napoléon 
Faucher, Henri Koch, Marcien 
Bosc, Roger Rondeau, de Cardi- 
nal, Marcel Comte et M, l'abbé 
Rodrigue Bouchard, 

Les prix d'entrée furent attri- 
bués à Mme Maurice Benoit, M. 
l'abbé Bouchard et à M, Normand 
LeFloch, Une autre soirée de bin- 
bo eut lieu le dimanche 29 décem- 
bre, à 8 h. p.m., avec le gros lot 
de $250, 

Joyeux retour 

Plusieurs se demandaient ce 
que faisait M. Alban avec son or- 
chestre, ŒEnfin, après quelque 
temps d'absence, il était là le ven- 
dredi soir 20 décembre au ‘'Ren- 
dez-vous de bons amis”, 


St-Eustache 
Décès 

| Le 20 décembre est décédée à | 

la résidence de sa fille à Fort 

Garry, Mme Alvina Nault, âgée 

de 71 ans. 

Les prières furent récitées à la 
chapelle funéraire P, Coutu et le 
service funèbre fut chanté en l'é- 
glise St-Vital de Fort Garry le 
lundi 23 décembre, L'inhumation 
se fit dans le lot familial au ci- 
metière de Fort Garry. 

Mme Nault naissait le 19 no- 
| vembre 1892 à Si-Fuslache, Son 
| époux, Damas, la prècédait dans 
la tombe en 1960, 

La défunte laisse dans le deuil 
un fils, Antoine, de Fort Garry; 
{cinq filles, la Rév, Sr Joseph-Al- 
vina, des Soeurs de l'Ordre de 
|[l'Enfant-Jésus de Vancouver, 
C.-B, Blanche (Mme L, LaRo- 
|che), de Winnipeg, Agnès (Mme | 
|E, Richardson), de Fort Garry, 
Thérèse (Mme K. Miller), de 
Churchill, et Dolorès (Mme C. 
Poot), de Fort Garry, ainsi que 
116 petits-enfants. Sincères con- 
doléances à la famille en deuil, 


:_  Ste-Amélie | 


(Reçu le 19 décembre) 


Malades 

Un prompt rétablissement est 
souhaité à Mme Fred Rank, qui 
dut subir une opération à l'hôpi- 
| tal général St-Boniface, le 10 dé- 
| cembre, ainsi qu'à M. Jos, Grand- 
| bois, patient à l'hôpital de Ste- 
Rose, 


Çà et là 
M. et Mme Antoine Leperre, de 
| Meadow Portage, visitaient leurs 
| soeurs et beaux-frères le 15 dé- 
| cembre 
| M. et Mme René Verhaeghe, de 
| Dauphin, visitaient des parents le 
|15 décembre, 
! M, Jérôme Verhüeghe, accom- 
| pagné de Mile Lorraine Camp- | 
bell, de Williams Lake, C.-B., sont 
en visite chez des parents à Ste- 
| Rose et à Ste-Amélie. 

Le ler décembre, après le ser- 
mon de la grand-messe, M. l'abbé 
A. Gervais, curé, dictribua les di- | 
plômes de français de l'Associa- | 
tion d'Education à {ous les jeunes 
méritants, Des prix en argent fu- 
rent remis à Ernest et Daniel Ga- 
| gnon et à Yvonne Desjardins, Fé- 
| licitations sincères, 

Le dimanche 8 décembre, jour 
de la fête de l'Immaculée Concep- 
tion, les religieuses du couvent, 
es Soeurs Oblates, ont renouvelé 
| leurs voeux durant la grand-mes- 

se, avant de recevoir la sainte 
communion 

Le dimanche 15 décembre, M. 
et Mme Larus Finney et Mme Zoé | 
Cayer, de Ste-Rose, ont accompa- | 
|gné M. et Mme René Maguet à | 
Yorkton, Sask., pour ramener M. | 
A, Le Sann, leur grand-père, qui | 
demeure au Henderson Lodge de | 
cette ville, Ce dernier passe les | 


| 
| 
| 
| 
| 


|marchais, car je me disais: “Il 


pendant la messe nuptliale, 

La mariée fit son entrée à l'é- 
glise accompagnée de son père, 
Elle vêtait une longue robe en 
pou!l-de-soie avec traine et tenait 


| 
| 
Filles d'Isabelle £ 
N.-D.-de-Lourdes 


Cercle de N.-D.-de-Lourdes 
(Reçu le 19 décembre) 
Soirées des Fêtes 

Malgré la température inclé- 
mente, la soirée sociale du 14 dé- 
cembre fut un véritable succès, 
Plus de 40 personnes étaient pré- 
sentes. Ensemble, les Filles d'Isa- 
belle et leurs époux ont su bien 
s'amuser, rire et jouir gaiement 
des {talents de tous et chacun, Des 
prix furent donnés aux méritanis 
des différents jeux, 

Pour clore cette petite fête, un 
succulent goûter-buffet fut servi 
sur une table bien garnie pour 
l'occasion, Tous se régalèrent et 
partirent enchantés, Espérons 
qu'à l'avenir on pourra encore 
organiser de ces soirées, 

Le soir du 17 décembre, les 
Filles d'Isabelle se rendirent au 
Foyer Notre-Dame donner un pe- 
tit concert de Noël, On se réunit 
dans la salle à manger en présen- 
ce de la plupart des vieillards, On 
chanta en choeur ‘Minuit Chré- 
tien”, “The First Noel”, ‘Sainte 
Nuit”, “Bonhomme, Bonhomme 
et ‘’La Cantinière”, Après quel- 
ques morceaux de piano on alla 
causer un peu avec les gens de 
l'auditoire, qui reçurent chacun 
un joli coussin en couleur comme 
cadeau de Noël, Un merci à tou- 
tes les Filles d'Isabelle qui se sont 
rendues à cette soirée, 


LA REDACTRICE, 


Au Juniorat 
de la 


Ste=-Famille 


Au clair de la lune 
dans la forêt 
Il était environ neuf heures; le 
soleil du soir se couchait par un 
temps superbe, Moi, j'étais perdu 
dans la forêt, Je ne savais abso- 
lument pas où j'étais. Mais je 


doit y avoir une fin”, Vers onze 
heures, il faisait noir et je ne 
voyais plus mon chemin. 

e vent s'était levé. Il balan- 
çait sur ma tête les cimes majes- 
tueuses des arbres, L'élastique sa- 
pin balançait sa haute pyramide 
et le bouleau laissait flotter son 
feuillage dans les airs comme une 
longue chevelure, Mais la lune, 
qui montait lentement au bord 
de l'horizon, laissait filtrer ses 
faibles rayons, qui venaient dou- 
cement s'endormir sur le gazon. 

Ces grands corps, agités par le 
vent, faisaient entendre des hur- 
lements profonds et effrayants. 
J'avais peur et je n'osais plus ni; 
avancer ni reculer, car tout ce 


{que je voyais me semblait trans- | 


figuré en diverses créatures avec 
d'étranges formes, 

Je m'assis près d'un vieux ché- | 
ne, car c'était ma seule consola- | 
tion. J'étais à peine assis par ter- | 
re que j'entendis un cri qui res- 
semblait au hurlement du loup. | 
Aussitôt, je levai les yeux et je 
vis, assez loin de moi, une sil- 
houette: le loup, pensai-je 

Les rayons de la lune faisaient 
luire deux gros yeux sur une tête 
minuscule, Etant désarmé, je me 
suis dit: “Faisons la mort”, car 
j'avais entendu dire qu'un animal 
sauvage ne mange pas ce qui est 
déjà mort. Je me mis à plat ven- 
tre, fermai les yeux et retins men 
souffle, Mon oreille étant collée 
contre la terre, je pouvais enten- 
dre les pas du carnivore qui avan- 
çait tranquillement, 1] avançait de 
plus en plus vite, lorsque soudain 
] s'arrêta. Puis le quadrupède 
s'élance sur moi et me lèche le 
visage. En me débattant, j'ouvre 
les yeux et j'aperçois ; . . un 
chien 

C'était Fido, mon chien. Com- 
me tout bon chien, il était parti | 


21 décembre 


un bouquet de roses rouges, Mme 
Raymond Tétreault et Mlle Loui- 
se Gélineau, soeurs des mariés, 
faisant partie de la cour d'hon- | 
neur, Vêlaient des toilettes idenii- 
ques en velours rouge; elles te- | 
nalent des bouquets d'oeillets | 
blancs, Les jeunes jumeaux, Guy 
et Yvonne, frère et soeur du ma- | 
rié, agissaient comme page et 
bouquelière, MM. Roger Gélineau 
et Martiäl Marcoux accompa- 
gnaient le marié, | 


Après la cérémonie religieuse, | 
il y eut une réception à la salle 
paroissiale pour quelque 60 invi- 
tés, M. Roland Marcoux, maitre | 
de cérémonies, proposa le toast à | 
la mariée, Ensuite MM, les abbés 
McDougull, R, Bélanger et J, Lé- 
vesque, ainsi que M, L. Marcoux, 
adressèrent la parole pour offrir 
aux nouveaux mariés leurs félici- 
tations et leurs meilleurs voeux, 
Le marié remercia ensuite, 


Au cours de la soirée, de nom- 
breuses personnes se joignirent 
aux nouveaux époux et à leurs 
parents pour célébrer ce grand 
jour, « | 

Au départ du voyage de noces | 
aux Etats-Unis, la mariée vétait | 
un costume bleu avec accessoires 
et bouquet :de corsage roses, A 
leur retour, M, et Mme Philippe | 
Gélineau résideront à Lorette, 


Naissances 

Félicitations à M, et Mme Ger- 
main Manaigre à la naissance de 
leur premier fils, le vendredi 27 
décembre ainsi qu'à M. et Mme 
Victor Desmarais, de Brandon, é- 
galement à la naissance de leur 
premier fils, ce même jour, 


TRIBUNE LIBRE 


Le 20 décembre 1963 
Chers rédacteurs de La Liberté, 

Seulement quelques mots pour 
vous dire que nous aimons tous 
lire La Liberté, 

Pour ma part je suis abonné 
à La Liberté depuis cinquante 
ans, C'était en 1913, j'étais gar- 
con et demeurais à Transcona, 


Je me suis marié en 1914, Nous 


demeurons à St-Pierre depuis 
1915, paroisse où je suis né, 
Joyeux Noël et Heureuse An- 
née. 
M. et Mme Louis Lambert, 
St-Pierre, Man, 


de St-Pierre 


Cercle de St-Pierre 


La réunion du 40 décembre fut 
des plus agréables, Malgré la tem- 
pérature froide, un nombre im- 
posant y assistait, Après la prière 
et la transaction des affaires, no: 
tre Régente nous communiqua 
une demande des Dames Auxiliai- 
res pour se joindre à elles afin 
d'organiser une petite fête de 
Noël pour les enfants de moins 


| de 7 ans, La majorité était en fa- 


veur, 

Cette réunion coïncidait avec 
notre soirée de l'Arbre de Noël. 
Soeur Angèle Neveux avait pré- 
paré le programme récréatif, qui 
fut des plus divertissants. Il y eut 
échange de cadeaux, Le Père 
Noël, dans sa grande générosité 


| avait apporté un cadeau-surprise 


=. 
D 
un 
eo. 
= 
Q 
[en 
À 
CA 


à chaque membre, 
Nous souhaitons un complet ré- 


| tablissement à nos membres affli- 


gés par la maladie, A tous, une 
Bonne et Heureuse Année. 


LA REDACTRICE. 


St-Charles 
Décès 

Subitement, le 13 décembre, est 
décédé à sa résidence M. Georges 
Ladouceur, âgé de 53 ans, de St- 
Charles. L 

Les prières furent récitées à la 
chapelle funéraire P. Coutu à St- 
Boniface et le service funèbre fut 
chanté en l'église de St-Chariles, 
le 16 décembre. L'inhumation sui- 
vit au cimetière paruissial, dans le 
lot familial, | 


M. Ladouceur naquit à La Ro- | 
chelle en février 1910. En 1940, 
il s'enrôla dans ja Société Royale 
Canadienne des Ingénieurs-Méca- 
niques et se rendit outre-mer de 
1942 à 3946. En 1952, il fit e. 

1 


du 25e Régiment à la Guerre de 
Korée, Depuis 1959 il était em- 
ployé comme surveillant 
Champ de Tir 
Charles. 

Le défunt laisse dans le deuil | 
son épouse, Annette; un fils, Ro- | 


au 
militaire de St- 


EE 


125 ame 


| Oblats à Lebret 


— Re ameeeee 


Le R. P. Laure 


nt Gélinas, 0.M.L., ordonné 


Poge 5 


prêtre à St-Pierre-Jolys le 21 décembre 1963 


ST-PIERRE Un 
sacerdotale, c'es 


coutume ann 


rdina 
quasiment 
ue dans cetle 
oise franco-manilobaine. Cette 
fois Son Exe. Mgr Pau! Dumou 
che OM ViCair aposlolique 
du Keewalun, conféra l'onction 
sacerdotale au R. P. Laurent Gé 
nas, O.M.I. le samedi 21 décem 
bre À 4 h. pm. assisté À 
par les RR. PP, Hhaire Gagné 

Omer Robidoux, OM. deux fils 
de la paroisse ordonnés lei à v «a 


«Mi 
une 
Da 


aute 


aujourd Au, respec 
superieur du solasticat des 
Sask., et prinei- 
pal de l'école secondaire indienne 
à Winnipeg, Le R, P, Wilfrid Si 
cotte, O.M.1. supérieur du Junio 
ral des Oblats à St-Boniface, pe. 
it-tousin du nouveau prêtre 
aussi flls de St-Pierre, assistait le 
Père Gélinas durant les cérémo. 
nies, M. l'abbé Léonce Aubin 
l'archevèché de St-Boniface, agis- 
sait comme maitre de cérémonies 


andis que le R, P, Denis Bédard 


uives 
men 


el 


O.M.L. professeur au collège Ma- 
thieu de Gravelbourg, Sask., com- 
mentait les textes liturgiques dans 
celle église où lui-même reçut 
l'onetion sacerdotale il v a exac- 
tement un an 

M. l'abbé Edmond Lavoie, curé 


LMISLAIT à ln Cérémonie entoure 
d'un bon nombre de prètres, dont 

s RR: PP, Lorenzo Gélinas, 
S.S.S., oncle de l'ordinand et vi- 
aire à la paroisse du Si-Sacre- 
ment de Vancouver, C.-B., Lucien 
Hardy, SJ 
de St-Boniface, Jean-Marie Sou 
lode et Arthur Carrière, OM, 
etc 
nouveau prêtre éluient 


Deux confrères de classe du 
aussi pré 


Le KR, P, L, Gélinas, O.M.I. 


sents: les Pères René Piché, qui 
avait été ordonné prêtre le 14 dé- 
cembre à Fannystelle par son cou- 
sin, Son Exec. Mgr Paul Piché, 
OM, vicaire apostolique du 
Makenzie, et Isaïe Blanchette, qui 
serait ordonné le lendemain ma- 
tin 22 décembre. dans l’église de 
Ste-Anne-des-Chênes par Mgr 
Dumouche!, 

De nombreux parents 


La nef était remplie à pleine 
capacité, et on peut dire que les 
trois quarts de l'auditoire étaient 
constilués de parents du nouveau 
prêtre, des représentants des fa- 
milles Gélinas, Parenteau, Lafre- 
nière et Desauiniers, en plus d'a- 
mis et de coparoissiens, Aux pre- 
miers rangs on remarquait tout 
particulièrement la présence de 
M. et Mme Léo Gélinas, les heu- 
reux parents, accompagnés de 
leurs deux auires enfants, André 
et Irène; des tantes Ida (Mme Ar- 
thur Gélinas), de St-Barnabé, 
Qué., et Annette (Mme J.-B, Gre- 
nier), de Yamachiche, Qué.: des 
oncles Henri, de Montréal, et 
Charles, de Rouyn, ce dernier ac- 
compagné de son épouse; de Mme 
Léa Lalonde, grand-tante mater- 
nelle, de Fort William, Ont.; d'u- 
ne autre tante, Mme Vivian Rou- 
geau, de Transcona, avec ses 
filles, Anita (Mme Larry Pesci- 
telli), de Transcona, et Denise 
(Mme Henry Cebula), de Si-Vi- 
tal, et son fils, Claude, de Win- 
nipeg; des cousins et cousines, 
dont Denis, de St-Vital, Lucienne, 
de St-Boniface, Laurette (Mme 
Pierre Rouillard), de St-Boniface, 
Alice (Mme G. Liska), de St- 
Paul, Minn., la Rév, Sr Maximil- 
la, SN.J.M. supérieure du cou- 
vent de St-Pierre, etc. 

Immédiatement après la céré- 
monie, plus de 350 convives rem- 
plirent la salle du Centre Récréa- 
tif qu'avait décorée l'artiste Mar- 
cel Côté de symboles eucharisti- 
ques d'un éloquent réalisme, Mgr 
Dumouchel récita le bénédicité 
avant le repas, à la demande de 
M. Denis Gélinas, maitre de céré- 
inonies, Le R, P, Hilaire Gagné 
porta le toast au nouveau prêtre, 
Après le banquet, au nom de ja 
famille Gélinas, le R, P, Lorenzo 
Gélinas, S.S.S., assura que les pa- 
rents du nouveau prâtre fêtent 
dans un silence éloquent cette or- 
dination de leur fils Laurent, et il 
invita toutes les mamans présen- 
tes à imiter la générosité de Mme 
Gélinas en ne refusant pas à Dieu, 
à Son appel, l'un de leurs fils. 

C'est au nom des familles Pa- 
renteau, Lafrenière et Desaul- 
niers que le R. P. Wilfrid Sicotte 
fut invité à prendre ensuite la pa- 
role, Rappelant tout d'abord que 
lui-même et quatre confrères O- 
blats étaient ordonnés à St-Pier- 
re, leur paroisse, il y a 25 ans, il 
dit le bonheur immense des nom- 
breux parents venus de partout 
pour participer à la joie de leur 
petit-fils, neveu’ou cousin, dont 
le germe de la vocation parvenait 
enfin à maturité, Ici l'orateur mit 
en évidence que ce germe de la 
vocation, semé par Dieu iui-mé- 
me, a reçu son épanouissement 
grâce particulièrement aux sacri- 
fices, prières et 
parenté qui contribua ainsi à cet 
héritage précieux qu'est 
tion humaine et religieuse du ca- 
ractère. de l'intelligence et 
coeur d’un futur prêtre, Le Père 
Sicotte ajouta quelques mots sur 
la nouvelle famille du jeune pré- 
tre, la Congrégation des Oblats 
de Marie Immacuiée dont les 
membres parlent dans le monde 
quelque 376 langues et exercent 


Fêtes chez M. et Mme J.-B. Ma- |à la recherche de son maître, et| bert: une fille, Adrienne; un frè- | une variété inouie de ministères. 
voilà qu'il m'avait trouvé étendu | :e, Joséph: quatre soeurs, la Rév. | Seizième Oblat natif de St-Pier- 


guet à Kergwenan 

Souhaits d'une Bonne et Heu- 
reuse Année à tous les lecteurs de 
| La Liberté et le Patriote: i 


par tèrre, me croyant mort | 
René Chaput, Méthode, | 
St-Adolphe, | 


Sr Louis, Mmes Cécile Ladou- | 
ceur, Marie-Jeanne Graham et 
Antoinette Gueffic | 


re, le Père Laurent Gélinas pour- 
rait retrouver d'ancien coparois- 
siens en Amérique du Sud, au 


de | 


professeur du collège | 


ES 
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trs mme iii ns dns. 


exemples ce la | 
l'éduca- | 


du | 


Yukon, a 
en Sask 

nen même 
es Oblals, en plus 
verses comme la Presse Educa- 
Prédication, les Retraites 
fermées, le Pasto paroissiale 
| s'ocvupen de 141 de mus 
| mélisses. Quel 
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concu c 
| Laurent 
prières 
[amies sa 
| cerdoce 
Lettres d'absents 

Après ces paroles enthousiastes 
e maitre de cérémonies fit la lec 
ture de quelques lettres reçues de 
parents et amis absents, dont le 
Frère Arthur-Xavier (Laroche), 
| Mariste, de Bayonne, New Jersey, 
e R, P, Hector Côté, de Corn. 
wall, Ont. la Rév, Sr Alice Géli. 
nas, S.GM, de Fort Frances, 
| Ont,, et le R, P, Gaston Lebleu, 
O.M.I,, de Kenora, Ont, Tous ren- 
laient hommage au nouvel or 
donné et lui souhaitaient un très 
fructueux ministère 
| M, l'abbé Edmond Lavoie, curé 
de St-Pierre, ajouta ensuite le tri- 
but de ses propres hommages au 
nouveau prêtre, qui fait aujour- 
| d'hui le plaisir et la fierté de ses 
| coparoissiens, Il lui souhaita 
| fructueux ministère, il félicita dé- 
licalement les parents et, très 
finement, 1 assura qu'il entendait 
parler À ce moment au nom des 
| rarissimes parolissiens ‘‘qui n'ont 
| pas, dans cetie salle, un quelcon- 
| que lien de parenté avec le Père 
| Laurent”, 


un | 
| qu 


Mgr Dumouchel commençy son | 


| ditmours en rappelant qu'il est ne- 
tuellement dangereux d'inviter un 
| évêque à prendre la parole: ‘'Moi- 


|même auditeur au Concile pen- 
| dant des mois, y a risque que 
j'en aie trop à dire." De fait son 


| message fut recu avec grande at- 
tention par lous, car il profita de 
l'occasion pour expliquer en pro- 
| fondeur le Sacerdoce du Christ et 


' | de Ses privilégiés, après avoir a- 


| dressé des félicitations toutes spé- 
| ciales à la paroisse de St-Pierre, 
‘symbole de compréhension, de 
dévouement, d'orientation discrè- 
te, sage et continue de la purt des 
curés et des parents qui lous ont 
favorisé l'éclosion de nombreuses 
ei solides vocations sacerdotales 
et religieuses, Peu de paroisses en 
effet peuvent offrir une telle cou- 
ronne de plus de 30 prêtres et 70 
religieuses," 
Le manque de prétres 

Le Concile remet l'Eglise à jour 
dans sa liturgie, dans son aposto- 
lat, selon l'esprit du Christ, con- 
tinuast-il, muis le manque de pré- 
tres à travers le monde est plus 
qu'inquiétant, Le bon Dieu ne 
veut pas, ne peut:pas vouloir une 
telle situation, 11 sème à profu- 
sion les germes de la vocation, En 
retour il n'est pas suffisant de 
prier pour lès vocations, il faut 
que curés et parents agissent, Par 
exemple on ne se contente pas de 
réciter le ‘Notre Père’, donc de 
demander à Dieu notre pain quo- 
tidien, Il faut agir, travailler pour 
l'obtenir, Car [a méthode divine 
consiste à nous donner aux hom- 
mes par les hommes, Donc le pro- 
blème actuel: y voir nous-mêmes, 
donner des prêtres à l'Eglise, ne 
pas paralyser Dieu dans l'Eglise, 

Son Excellence profita de nou- 
veau de l'occasion pour offrir les 
félicitations de l'Eglise à St-Pier- 
re-Jolys: au curé qui est l'âme di- 
rigeante dans sa paroisse et orien- 
te les jeunes dans la vocation, aux 
parents qui se sacrifient pour en- 
voyer leurs jeunes dans les mai- 
sons d'éducation où le don de 
Dieu peut fructifier, aux parois- 
siens dont la générosité explique 
la surabondance des 
dans leur paroisse, Il félicita tout 
spécialement les parents du nou- 


âme, son coeur el son esprit 

Mgr Dumonchel affirma alors 
qu'il n'y a pas de compétition en- 
tre les communautés et le clergé 
séculier: ‘Il ne s'agit pas de com- 
pétition, mais uniquement de ser- 
vice de Dieu. C'est LUI qui veut 
des prêtres séculiers et des pré- 
tres religieux.” Le rôle du clergé 
régulier est primordial surtout 
dans les terriloires des missions. 
Quand ces territoires sont devenus 
des diocèses, l'Eglise les confie au 
clergé séculier. Les deux clergés 
se complètent donc l'un l'autre, 

C'est aussi la volonté du St- 
Esprit qui se manifeste dans les 
fondations de diverses 
nautés religieuses, Les parents qui 
le comprennent acceptent que tel 
ou tel de leurs enfants entrent 
chez les Soeurs Noires, Blanches, 
Grises ou Bileues, pour servir de 
diverses manières le même bon 
Dieu et Son unique Eglise. 

L'orateur termina son discours 
en s'adressant personnellement au 
nouveau prêtre: ‘Vous commen- 
cez votre sacerdoce, Je vous sou- 
haite un Courage à toute épreuve, 
car en un siècle toujours plus ma- 
térialiste le ministère sacerdotal 
s'annonce de plus en plus diffici- 
le, Rappelez-vous toujours que les 
problèmes que vous rencontrerez 


RÉALISME 


ne som Das VOs problèmes «] 
problèmes de Dieu qui 
saura s'en occuper Lur-même, Vo 
tre problème à vous, le seul vrai 


problème, consistera à posséder le 


“Mi cs 


CO’, | ANNE, 108 seniuments et Le4 
dispositions du Christ prêtre En 
un mot, la sainteté, Donc l'apos 
Nat, la prédication, l'orientation 
des âmes sont à Dieu, A vous le 
ravall de la saunteté, Soyez pré 
re selon le coeur de Dieu, Alors 
voue Vie sera INeIMNE, VOUS gerer 
» prêtre que Dieu, l'Eglise, vos 
parents et les âmes attendent 


Chant de reconnaissance 
S'adressant à ses très nombreux 
parents, amis el COparOMsIenNs, le 
nouveau prètre commença son 
dixmours par ces mots: ‘Vous me 
regardez et dites: li est déjà pré 
re, Moi je dis: Enfin prêtre, Ce 
sont là deux points de vue, Mais 
ce qui compile en ce moment, c'est 
tout simplement d'accepter le 
mystère d'amour de la vocation 
sacerdotale', car c'est Dieu qui a 
fait le premier pas en inaugurant 
dans son Fils le salut du monde 
et en voulant que d'autres prêtres 
conunuent Son oeuvre & Ré 
demption dans tous leux et 
tous les siècles.” 

Le Père Laurent Gélinas of 
frit donc sa reconnaissance au 
Prêtre Eternel, source de son pro 
pre sacerdoce: à ses chers parents 
depuis leur mariage depuis 
27 ans sè sont aimés d'un amour 
qui n'exclut pas les sacrifices et 
qui fut une constante prédication 
par les paroles et davantage par 
l'exemple, ‘Ils ont su toujours 
respecter ma liberté, et je puis di- 
re que ce respect délicat a exercé 
une mmmense influe nee sur ma dé- 
cision,"”" Il remercia ensuite ju pa 
rolsse de St-Pierre, famille où 
"VOUS LIOUS, Ines coparoissiens, 
êtes mes frères et soeurs"; le cu- 
ré Edmond Lavoie, ‘arrivé ici 
lors de mon départ pour le novi- 
mais qui a toujours manifes- 
té un réel intérêt À ma vocation"; 
le curé Adonias Sabourin, son 
prédécesseur, dont les nombreuses 
vocalions de son lemps sont au- 
jourd'hui un solide monument à 
sa mémoire: ses éducateurs 
(Cleres de St-Viateur, jusqu'à la 
7e année à St-Pierre; Jésuites du 
collège de Si-Boniface; Oblats du 
Juniorat, du Noviciat et du Sco- 
asticat) qui ont formé son intel- 
\igence el surtout son coeur, Crê- 
ant du coup l'unité de sa vie spi- 
rituelle faite de lumière et d'a- 
mour; ses professeurs laïcs, dont 
Mlle Hélène Si-Amant, de St- 
Jean-Baptiste, qui lui enseigna la 
religion en première année; le R, 
P, Hilaire Gagné, supérieur du 
Scolasticat de Lebret, et ses direc- 
teurs spirituels dans cette institu- 
tion où il reçut la formation spi- 
rituelle conduisant plus. immédia- 
tement à l'ordimation de ce jour; 
la Congrégation des Oblats de 
Marie-lmmaculée ‘qui m'a ac- 
cepté comme son fils’; ses bien- 
faiteurs connus et inconnus, dont 
M, et Mme Odilon Desaulniers, 
de St-Jean-Baptiste, “qui ont fa- 
vorisé mes cours de plano à St- 
Boniface"; Mgr Dumouchel qui 
revient du Concile ‘et a fait des- 
cendre sur moi l'Esprit du Christ 
et me rend comme présente toute 
la famille qu'est l'Eglise, au sein 
de laquelle je continueral la mis- 
sion — sauveur des âmes par et 
dans le Christ''; les dames cui- 
sinières et les serveuses du repas 
succulent; MM. Marcel Côté et 
Ritchot qui ont si symbolique- 


ies 


cial, 


| ment décoré la salle; tous les au- 


| 


vocations | 


veau prêtre qui ont formé son | 


commu | 


ires organisateurs de celle jour- 
née mémorable, ‘J'ai beaucoup 
recu depuis 25 ans, Maintenant je 
donnerai beaucoup. Priez pour 
moi, afin que je sois sacerdotale- 
ment à votre service comme Dieu 
le veut," 
Première messe 

Le lendemain matin, le diman- 
che 22 décembre, à 7 h., le Père 
Laurent Gélinas célébrait sa pre- 
mière messe, Les servants étaient 
des descendants de la 3e et 4e gé- 
nérations de Victoria Gélinas 
(Mme Maxime Desauiniers) arri- 
vée il y a quelque 80 ans à St- 
Pierre: Claude Péloquin et Paul 
Roy, 

Le prédicateur, le R. P, Loren- 
20 Gélinas, 8.8.8, oncle du jeune 


| prêtre et vicaire à la paroisæ St- 


Sacrement de Vancouver, C.-B, 
expliqua la grandeur et la mission 
du prêtre catholique en montrant 
qu'à la dernière Cène, le Jeudi- 
Saint, il y eut de fait deux repas 
symboliques: celui de l'Agneau fi- 
guratif, celui de l'Agneau réel, Ce 
fut alors la fin d'un monde (l'An- 
cien Testament), le commence- 


| ment d'un autre (le Nouveau Tes- 


tament). Notre-Seigneur abolit 
alors la loi ancienne et créa ja 
nouvelle, Mais avant de partir 


vers Son Père, il institua le sacre- 
ment de l'Ordre, laissant ici-bas 
ses prêtres pour continuer son 
oeuvre 

C'est dans la nuit de Noël que 
le nouveau prêtre chanta sa pre- 
mière messe solennelle, Il était as- 
sisté du R, P. Denis Bédard, 
OM.I., professeur au collège Ma- 
thieu de Gravelbourg, et de M. 
l'abbé Roger Sicotie, du Grand 
Séminaire de St-Boniface, comme 
diacre et sous-diacre, 


Il ne suffit pas d'économiser. || im- 
porte de placer ses épargnes dans 


un grand établissement de crédit qui 


favorise le développement agricole, 


industriel et commercial du pays. 


| Banque Canadienne Nationale 


QUATRE SUCCURSALES AU MANITOBA: 


St-Boniface — St-Jean-Baptiste — St-Pier:e — Winnipeg 
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— 


Ordination du R. P. Isaie Blanchette, 0.M.I., 
à Ste-Annie-des-Chènes, sa paroisse natale 


STLANNE 


Une fois de 
pus, le 22 décembre dernier. là 
paro.se de Sie-An ee + Chènes 
ava honneur de voir un autre 
de ses fils élevé à la dignité sacer- 
dots Le R, P. Lsuie Blanchette 
O.ML, fs de M. et Mme Florian 
B'anchetie, revenait dans la pa 
rose nâlue afin de se consacrer 
pour l'élernité au service de Dieu 


Læ nouvel ordonné reçut l'onc 
Lion sacerdotale des mains de Son 


Ex Mgr Paul Dumouchel 
9 M. Vicaire apostolique du 
vewalin, Les AK, PP Hilaire 
UAgNnE, fupérieur du Scolasticat 
Je Lebret, et Maurice Desautels 
OM... enfant de la paroisse, as 
svstorent Son Ex ence durant la 
cérémonie, Le R. P, Denis Bé 
laf OM asmstail 1€ nouvel 
ordonné, Le R, P, Conrad Mont. 
petit, CSsR, curé, dirigea \é 
chant, La cérémonie se déroula 
der iné atmosphère de piété et 
de foi intense, parce que tous dia 
. 
Laurier 
Mariage LeGaill-Delaurier 

Le samedi 28 décembre, Mile 
R 1 Delaurier, de la paroisse, 
épousalt M, Alain LeGail, de Sté- 
Ro lu-Luc, Milles Yvette Delau 
rier Arlette Bouchard, ainsi 
que MM. Robert LeGail et R. Me- 
nec servaient comme témoins 

Plus de 200 convives: prirent 
Part à a FreécCeplion servie en la 
| lu village «tt un plus grand | 
nombr necore de parents et amis 
vinrent Au Cours de la soy'ée pré 
senter leurs voeux de bonheur 
aux nouveaux mariés 


Va-et-vient 


M, et Mme Elle Duruisseau vi- 
nent! 


presentemenmt leurs nom- 

breux purents et amis à Vancou- 
ver et New Westminster -B 

M, et Mme Emile Dheilly et 
eur fille, Magdeleine, passent la 
saison des Fêtes chez leurs en- 
fants à Beansville et Ste, Catha- 
rines, Ont 

M, et Mme Frédéric Van Hum- 
beck sont partis pour un voyage 
de quelques semuines à Vancou- 
ver, C.-B., et autres points de 
l'Ouest 


M, et Mme Eugène Clément ont 
passé la Noël chez leur fils, Ro- 
land, à Summerside, Ile-du-Prin- 
ce-Edouard; ls doivent s'arrêter 
en chemin de retour à Montréal 
et Roxborro pour y visiter leur 


fils, Louis, et à Ottawa, pour y 
visiter leurs fille et gendre, 
Au gouret 
Le grand club de gouret de 
Laurier a rejoint cette année la 
ligue du Sud, “Turtle River” 


Après avoir perdu leur première 
partie contre le club de Gladstone 
au compte de 8 à 5, ils ont défait 
Plumas par un pointage de 4 à 3, 
La première partie à Laurier au- 


ra lieu le dimanche 5 janvier à 
2 h. pm, contre Glenholm. Ve- 
nez encourager ces joueurs, Il y 


aura aussi le dimanche soir 12 
janvier, à Laurier, un bingo au 
profit de la patinoire 

Une Bonne et Heureuse Année 
À tous de votre correspondant, 


Euer ev L te euran 

e 3 pere à ire 

j à Le i e pre L | J 

Jans el ! e ( 1 

: sa béned l'abord à ses 
ms, f s à 1 q _ 

présemnieren 

A; res Un Hi ne Ma/1Qq Le 

rue es VOS 5 ane rer 

au “Blé d'Or pour Qanqu + [ 

'1roOoNn#ance, sig ne, Com- 


te 


me ce « der re Cène, La 
R, P. Maurice Desautels présenta 
e toas Our en rappelant qu 
ques faits du passé, Une fois le | 
repas terminé, M. Léo Blanchette 
maitre de cérémonies pou œ 
asiON, d'adressa au nouveau pré 
tre, son frère, pour lui exprimer 


Le K, P, 1. Blanchette, O.M.I, 


a joie et les félicitations de la 
famille, Léo félicita spécialement 
son frère de sa générosité à l'ap- 
pel du Christ: “Viens, suis-mol”, 
Le R, P, Hilaire Gagné, OM. 
qui eut l'occasion de rencontrer 
M, et Mme Florian Blanchette à 
plusieurs reprises, a dit reconnal- 
tre en eux cet esprl qui caracte- 
rise des parents chrétiens et con- 
clut que le sacerdoce de leur fils 
en est le résultat, 

Le R, P, Monpeiit, C.SsR,, qui | 
se sentait à l'aise malgré un en- 
tourage composé surtout d'Oblats, 
prit la parote au nom de la pa- 
roisse, Sle-Anne a fourni plu- 
sieurs de ses fils au service de 
l'Eglise, mais elle devrait en four- 
nir davantage, On espère que l'a- 
venir sera plus fructueux, 

Mgr Paul Dumouchel, par une 
éloquence sans pareille, a su cap- 
ter l'auditoire et lui inculquer cet- 
te notion que le plan de Dieu, | 
une fois établi, sa réussite dépend | 
des humains, Ce plan de Dieu se- 
ra réalisé en autant que tous rem- 
pliront au maximum la vocation | 
que Dieu leur donne, soit dans la | 
vie de mariage, soit dans la vie 
religieuse ou sacerdotale, 

Le tout fut couronné par le dis- 
cours du nouvel ordonné qui, dit- 
il, espère oublier la dette qu'il 
doit à ses parents parce qu'elle est 
trop grande, Il remercia ensuite 
tous les convives qui étaient ve- 


JOS. PIERSON 


Votre vendeur personnel de 
® Chevrolet @ Corvair ® Chevelle 


© Oldsmobile ® Chevrolet 11 
© Camions Chevrolet 


CARTER MOTORS LTD. 
SP 2-2431 — Résidences: 533-4018 


Bureau: 


Automobiles usagées 
de première condition 


La Sauvegarde 


La plus ancienne 48 2 
canadienne- 


Siège Sociol: 


‘’garanties'* 


152 est, rue Notre-Dame, 


nie d'Assurance-Vie 
rancaise 


Montréal. 


Actif: $ 55,315,640 


Assurance en vigueur: $270,000,000 
Payé aux assurés et bénéficiaires 


en 1961:$ 3,359,000 


Cest nous qui payons pour vous assurer 


Si vous avez 30 ans, vous déposez, chaque annee 51 31.40 


À veine 36c por jour 


(le prix d'un paquet de cigarettes) 


Si vous vivez à 65 ans, vous aurez tait, 
en tout 35 dépôts de $131.40, soit 


Vous retirerez en capital garanti TRE VT 
c'est-à dire $400 de plus que vous aurez 
déboursés avec, en plus les dividendes 
accumulés qui, sur la base actuelle, 


donnent 


1321107 


COPIE 


Vous recevrez donc en tout net tee dd 


toit un bénétice de 


et vous aurez été protégé pour $5,000 gratuitement durant 35 ans. 


Pour à peine 76c par mois, 


vous pouvez faire ajouter à votre 


police les deux clauses d'invalidité et de double indemnité que tous 
nos ogents se feront un plaisir de vous expliquer. 


NE 


TARDEZ PAS! 


Demain il sera peut-être trop tard! 


‘Les dividendes he sont Jamais FATANUS par AUCUNE compagnie 
Ceux que nous indiquons ici ont été calculés sur la base de 1961-62. 


CORRE ORNE S 


Voyes nos 


MANITOBA 


Philippe-Arsène Perron 
Ludovie-A.-J Ferraton 
Edouard Lochanes 
Philipe Perron 


Geram 


Agent 


SASKATCHEWAN 


Hervé Leblane 
ZLénon Lepage 


Geram 


représentants 


Agent spécial 
Agent spécial 


Agent mpéciel 


St-Eustsehe. 
581 Langevin, St-Bonifoce 
208, Broemer, St-Banitoce 
$t-Norbert. 


Vonds. 
Vonda. 


Les problèmes du jour me ren- 
dent perplexe. Tout le monde 
parle de bilinguisme et de bicul- 
turalisme, Ces grands mots me 
font peur, Comment peut-on y 
arriver? 

— C'est pourtant pas malin, 
D'abord, jette un coup d'oeil sur 
ce qui se fait dans ce sens au 
collège, et suis le mouvement, 

— Comment? Dis-moi pas qu'il 
existe un courant qui cherche à 
établir l'équilibre des deux Jlan- 
gues, On entend toujours dire 
qu'il ne se fait rien en français. 


— C'est facile d'exagérer, An- 
dré, surtout quand on n'est pas 
au courant de ce qui se passe, 
Et comme je vois la bonne vo- 
lonté de t'instruire et de réussir 
plus tard, nous allons revoir en- 
semble les sources de culture 


| française qui sont près de loi et 


auxquelles tu n'as qu'à puiser, 
Mais cela ne peut se faire passi- 
vement. 
tention spéciale. 


— J'ai hâte de voir où tu vas 


les trouver 


— Fais donc pas le naïf. Que | 


penses-tu de la salle de lecture 
ouverte dernièrement? 
…— C'est vrai! Il y a là douze 


revues populaires françaises dont 
la plupart sont des plus intéres- 
santes, On y voit aussi quatorze 
exemplaires de La Liberté et le 
Patriote, 


— Tu aurais pu aussi t’abon- 
ner à la revue ‘Le Jeune Scien- 
tifique’”’ 

— T'en fais pas, je suis du 


nombre des quinze qui la reçoi- 
vent chaque mois. Tu avais rai- 
son, ce local à lui seul peut cul- 
tiver beaucoup d'esprits sérieux, 

— Et ce n'est pas tout, Regar- 
de ceux qui pratiquent des pièces 
de théâtre françaises: si ce n’est 
pas de la culture, qu'est-ce que 


c'est? Et puis tu pourrais donner | 


ton nom pour y jouer. C'est très | 
formateur Déjà quatre films 
français de grande qualité nous 
ont été présentés, Un programme 
de chant peut être entendu tous 
les midis au choix des jeunes, 
Puis, tu es dans la chorale, ne 
crois-tu pas que ta culture fran- 
çaise développera? Toutes les 
semaines, tu peux composer un 
petit article comme je me pro- 
pose d'en faire un maintenant, 


cet article paraît dans le journal 
si 


Si 


se 


travailler. 
me donnes des bonnes 


de le 
— Tu 
idées là 
Et le concours de vocabu- 
Te forces-tu pour en tirer 
le plus grand profit possible? 
Parlons-en, :e dernier con- 
cours n'a pas eu lieu. J'avais bien 
étudié une grosse demi-heure, Si 


et 


aire 


c'est comme ça 
— Bon, bon! A ce que je vois 
ce n'est pas tant la culture qui 


t'intéresse, comme 
premier prix, etc. 
— Non, mais 

— Tut, tut! Ne te cale pas da- 
antage. Envisage l'avenir et pro 
te de tous les petits moyens q 

t'entourent je pourrais con- 
tinuéer encore l:enumeraliof, me 
serait-ce que pour mentionner la 


la gloire, le 


y 
f 


car 


Il faut un minimum d'at- | 


tu us soin de le faire corriger | 


| langues, ” 
| Ti-clin Latrémouille, 


Souhaits 


Au nom des Clercs de St-Via- 
|teur, au nom du Collège St-Jo- 
seph et en mon nom personnel, 
je souhaite, à l'occasion de la 
Nouvelle Année, à Mgr l'Arche- 
| vêque, à l'Honorable Premier Mi- 
nistre, à l'Honorable Ministre de 
l'Education, à toutes les autorités 
civiles et religieuses, à tous nos 
| bienfaiteurs et amis et, en parti- 
| culier, à tous nos élèves anciens 
et actuels et à leurs chers parents, 
santé, bonheur, prospérité et la 
paix promise aux hommes de 
bonne volonté 
Père P, Carrière, C.S.V, 
supérieur, 


Chez les Anciens 

Un premier, 
velles qui 
| “Contacts” 


bulletin de nou 
emprunte le nom de 
vient d'être expédié 
aux anciens dont nous avons l’a- 


dresse, Nous prions tous les an- | 


ciens de bien vauloir remplir le 
questionnaire qui accompagne ce 
bulletin de nouvelles et nous le 
retourner le plus tôt possible, 


Signalons la visite de quelques 


anciens dernièrement: Normand 
Rivard, d'Elie, Réal Fillion et 
Maurice Lavigne, de Winnipeg, 
Roland Bisson, de St-Boniface 


Un grand nombre nous ont fait 
| part de leurs bons souhaits au 
cours des fêtes de Noël et du 
Nouvel An. Un merci sincère, 


Une leçon et une priere 
d'un étudiant modèle 
aussi savant que saint 


(Saint Thomas d'Aquin) 


Créateur #neffable, 

vous êtes la vraie source 

de la lumière et de la sagesse. 

Daignez répandre votre clarté 

sur l'obscurité de mon 
gence. 


Chassez de moi 
les ténèbres du péehé et de l'i- 
gnorance. 


Donnez-moi 
la pénération pour comprendre, 
la mémoire pour retenir, 
la méthode et la facilité pour ap- 
prendre, 
la lucidité pour interpréter, 
| une grâce abondante pour m'ex- 
| primer. 


| Aidez le commencement de mon 

travail, 

| dirigez-en le progrès, 

couronnez-en la fin, 

par lé Christ Jésus, 
gneur, 


Notre-Sei- 


intelli- | 


"ACHETEZ CHEZ VOTRE PHARMACIEN" 


e Prescriptions 
® Vitamines 
* Articles de toilette 


PHARMACIE ST-PIERRE 


René Mulaire, pharmacien 


|res, Arthur, Georges, Louis-Da- 
vid, Auguste, Emmanuel, Samuel 
et Albert, de Ste-Agaihe; deux 
soeurs, Mlle Puichérie Nolette, de 
Auburn, Maine, E.-U. et Hélène 
(Mme R. Tellier), de Hamilton, 
Ont, Tous les enfants du défunt 
étaient présents aux funérailles, 


Remerciements 


La famille Nolette désire re- 
mercier sincèrement tous ceux qui 
ui ont témoigné de la sympathie 
dans son épreuve, notamment le 
{R. P. Aurèle Lemoine, O.M.I,, 
Révérends Pères Jésuites du coli- 
lège de St-Boniface, les Révéren- 
des Soeurs des couvents de Ste- 
Agathe, St-Boniface et | rl tapot 
M. Albert Vielfaure, de La Bro- 
querie, et M. et Mme Lucien St- 
| Vincent, de Ste-Agathe, 


Soirée exceptionnelle 

Ceux qui ont bravé le grand 
froid du jeudi soir 19 décembre 
pour ré pondre à l'invitation des 
élèves de l'Institut Collégial et as- 
sister à leur pageant de Noël nt 
’ont pas regretté, De fait, tous 
ont été très enchantés de ce qu'ils 
ont vu et entendu 

La salle paroissiale était déco- 
rée pour la circonstance avec un 
goût exquis. Tout un répertoire 
des plus beaux chants et canti- 
ques de Noël, très bien rendus, 
accompagnaient es différentes 


| 
[l 
| La Salle 
| 
| Déces 
M Albert Girardin, paroissien 


estimé, est décédé à l'hôpital gé- 
néral St-Boniface le 23 décembre 
à l'âge de 81 ans. Né à Carman 1! 
résidait dans la région depuis de 
| nombreuses années, comme cCul- 
tivateur pendant 48 ans jusqu'à sa 
| retraite en 1948. 

Outre son épouse, Arthémise, 
le défunt laisse dans le deuil une 
| fille, Bibianne (Mme Adrien Hut- 

let), de Ste-Anne-des-Chêènes,; 

| cinq fils, Fortunat, de Transona, 
| Arsène, de St-Claude, Georges et 
Emile, de La Salle, et Gabriel, de 
Ste-Anne; un frère, Télesphore, 
de Winnipeg; deux soeurs, Mme 
. Hogue, de Winnipeg, et Mme 
| G. Buthcerd, de St-Boniface, 33 
| petits-enfants et une arrière-pe- 
tite-fille, 

Les prières furent réciiées au 
salon funéraire Desjardins et le 
service funèbre fut chanté en l’é- 

glise de La Salle le jeudi matin 
26 décembre. L'inhumation se fit 
dans le lot familial du cimet 


paroissia|, 


e Cartes de souhaits 
e Service de films 


ère | 


Le mardi 17 décembre, la Li 
gue des Fermes Catholiques de 


Haywood a tenu sa sixième as- 
semblée mensueile présidée par 
son A EL r, M, l'abbé Joseph 


Choiselat 


La drésidénfs Mme Joséphine 
Marchand, ainsi que les présiden 


tes des différents comités: spiri- 
tue action sociale, recrutement, 
presse et éducation lurent leur 


rapport, De nouveaux projels fu- 
discutés et approuves, Une 
représentante de la Children's Aid 
Society, venue de Portage la Prai- 
rie, parlia des ivités de cette 
société et un court film approprié 
fut présenté, 

La trésorière de la Ligue 
Alexine Rouire 


ac! 


, donna Sa resigna- 


, Mme | 


Le Conseil de la Coopération | 
du Manitoba désire souhaiter une | 
Bonne, Heureuse et Sainte Année 
à tous les membres de la Centrale 
des Caisses Populaires du Manito- 
ba, à tous les sociétaires des Cais 
ses populaires et enfin, à lous les 
coopérateurs du Manitoba, en 
particulier les coopérateurs de 
langue française composant lous 
les secteurs de la coopération 

Pour terminer l'année 1963 et 
nous inspirer à travailler, en 1964, | 
vers l'idéalisme coopératif, nous 
vous citons ici un écril de 


| 
Sa | 


lon puisque sa familie quitte Ja 

paroisse pour aller demeurer à | 

Brandon, | 
Ça et la 


M. Antonin Fifi, de Fannystel- 


e, a été l'heureux gagnant du 
gros lot de $120 lors de la soirée 
de bingo du 15 décembre 

Durant la semaine du 15 dé- 
cembre, les employés de la North 
Star Decorating de St-Boniface 
sont venus faire une jolie toilette 
à l'église, Elle est belle mainte- 
nant avec sa voûte bleu ciel et ses 
murs beiges, Merci. aux hommes 
de la paroisse qui ont aidé à réa 
ser ce proje 


L'église était bien remplie à la 
de 


messe minuit et 11 y eut un 
grand nombre de communions, 
Les chantres ont rendu plusieurs 


jolis cantiques très goûtés de tous 
qui leur disent un grand merci, 


Le samedi 14 décembre, MM 
et Mmes Roiand Poirier, Aimé 
Piché, Emile Robidoux et Philias 


Poirier se rendaient à Fannystelle 
assister à l'ordination de 
sin, le R, P, René Piché, 
fils de M. et Mme Gabriel 


Le dimanche 15 décembre, 
Marcel Gautron, de l'Armée 
nadienne stationné à Québec 
rêtait à Haywood avec 


OM... 
Piché 


M. 
Ca- 
s'ar- 
son épou« 


se pour visiter sa mère, Mme Ber 
nadetie Gautron, ainsi que ses 
frères el soeurs 
i 
Malades 


M. Wilfrid Robidoux est patient 
à l'hôpital général St-Boniface de- 
puis deux semaines, Ii doit subir 
une opération prochainement, 
Tous lui souhait un prompt ré- 
tablissement 

M. Adr 
St-C aude 
mois, est 
Noël chez 
Mme Louis 
circonstance " 
réunie: Mme Thérèse 
Boniface, M. et Mme A. Middle- 
on, de St-Daniel, MM. Mmes 
C, Johnson et F, Rey, de Winni- 
peg, M. et Mme G. Rey, de Hay- 
wood, et M. et Mme S. Morisseau, 
de Portage la Prair 


ent 


en Rey 
aépuis 
venu 


nospilaise à 
près de trois 
passer la fête de 
fille et gendre, M 
Hébert, Pour ja 
famille s'était 


Rey, de St- 


et 


re, 


Sincères sympathies à Mme Jo- 
seph Bisson à l'occasion du décès 
de n pér M. Joseph-Omer 
Boulet, de Dunr 

Bonne, Heureuse et Sainte An- 


née à tous de la part de votre cor- 


respondante. 


leur cou- | 


| 


Tout en considérant les désirs des 
deux groupes ethniques, les co- 
opérateurs de langue francaise et 
anglaise peuvent lravaliler à réa 
iser les désirs communs de cha 
btun des deux groupes, en se réu- 
nissant périodiquement au natio- | 
na 
Le Conseil de la Coopération 
du Manitoba, 
René TOUPIN, 
tecrétaire-propagandiste 


| naient 


. St-Bonitoce, le 3 lonvier 1964 
LA LIBERTE ET LE PATRIOTE ÿ ce M 
De passage à Montreal Le lé decembre pour 
C] , Lhe catmélle eh françcan «ni Les mem ecès et unérai es unreà 
b ée La Cham * Commerce, l'hon. Mufl ' 1 
Roblin en allé visiter en compagni D LR le 
maire dean Drapeau le ble 08 à verre 
t sultier de La Verendire le pére du Maniiobs de M. Jose - Omer Boulet 
Use pleut alors à souligner la hestie ù pe 
ment souiplé par Michel Hrunet et devai : 
st Hoaiface en MS, labant remaiquer que «Le DUNREA A pétne une lour ” nen 
| Mannment inspira le graveur du timbre en Ram be vie elle de æ fermer qu * 1 " \t Nog 
mage à La Verendrye, imls en ciroulation en Juin t 1) endeu ” l 1 " 
in ParueIper à sa + malgré ll montre aussi un wif tintérét pour les nouveau déces es VER N *rè u |B L " ' » 
ne tempéralure peu lavoralne tisanienques LIaraux repris en Vue de prépa er les célébrations de 0e N L L' . avex 
rer Le lle de la Grande position L'ar selle Jaseéph -Omer Boulet es mort s MAI : k: 
Le lundi malin 23 décembre, le | @u Canada. qui aura lieu à Montréal en 167 ement à sa demeure le dimai st Aa A Mme Jules 
R. P. Blanchette OMI. du sal centenaire de la Confédération, La transformation Litement abr-“d - h ù 
se D 1 . , n | de l'historique lle Ste-Mélène et la création de che apréès-mid, 22 décembre, à 1e an te Reg 
premiere Messe, ACCOMpAagne QU, lie Notre-Dame au milieu du bt-Laurent, face âge de 72 ans. En compagnie de s, MM H Marun. de Rad 
R. P. lsaie Desautels, OM. Les | à Montréal, va donner un aspect grandiose à cette \n énouse il avait assisié à la Ad Maur 'Pimonton 
vants de meise, Marcel Gre: Exposttion qui, le soir, balgners dans une féêrie “ pou « . N 4 M ; 
aies Des I | de jeux de lumières à aiceaux multicolores messe domimonlie et PEQU LA MINE ; ne T1. Martin et 
uer € : s Lacierc, neveux du L'hôn. Roblin à appris cammuniot ; ke St-Honface, M 
IOUVO OTG0nNe, se preéparalient cetle Exposition, ave * s ar nié \t 4 eP 
depuis longiemps pour cette pre- | vémmissaire général À Winnipes aù a Qc Mis 00 men p N'a | 
: La ! e debut 1964 afin dueuter du plan de parti turent frappés de sIUpeur en àf ‘5 \ Prairu | lime A 
MESSE Li [RME #6 FERA | eipation du Manitoba à cet événement | prenant cetie nouvelle lugubre et | ph A le Cilenora, MM 
é au Bie d Or” pour le dé: (Phote Armou Landry, Montréal) le vinrent en grand nombre prier | Ma et Albe Pant ie So 
Le KR, P. lsaie Desautels, | auprès de la depoullle morte ners Mme Damien Perron et 
C 1, qui, ma gré plusieurs dif. | exposée à la demeure familiale à | ss enfants, Lue et Rita, de Mont 
| ficuités, s'était rendu à Sle-Anne, partir du mereredi après-midi 25 ‘ Sa sk 
sen donna à coeur joie dans un décembre jusqu'au cépar po 
beau discours e« funérailles le jeudi 26 décem 
Finalement, le R ? lsaie Blan- bre, à 10 h, 30 am au ! N. -D,. -de-Lourdes 
cnetle eul la joie de célébrer sa La levée du corps fut Faite pa 
première grand-messe à minuit, M, l'abbé Charles Vachon, curé L# GiMan #4 décembre a va 
e jour de Noë Le R. P, Maurice Le R. F. Edmond Paradis, O.M.I \é autre soirée de bing 
Desautels et le R, F. Noël Boulan- de Lebret, en vacances ont sa fa Maigr ” empéralu , froide 
£er accompagnalent le nouveau | mille portail la croix. À e curé i ince bonne oie pe 
prètre comme diacre et sous-dia- chanta ensuite la messe de Re oms les Kagnants Mmes J-R 
cre, respectivement. Les servants | quiem, Les membres de :a chara Pan L Broures, Réginald 
te messe étaient Gérald, Marcel aidés de M, et Mme Orlando | La Î hi ibm lrana, Mar 
1 Léo Blanchette frères du nou- Girouard, de Somerset, rendirent | Mabor M Marte-Ange G 
veau prêtre, et Claudè Leciere, a messe des morts el, avant le dè 1, M bbé R, Bouchard 
beau-frère, Le dimanche 29 dé: part pour le cimetière, ils chanté. | MM, Aug Pan Pierre Ma 
| cembre, les Dames de Ste-Anne rént pieusement le canlique à la | &ne, Hilaire Durand, Louis B 
préparérent un thé en l'honneur | Vierge, “O Mère dont le coeur Ronald Aminot. Ernest Ja 
du nouve! ordonné, Un sincère re- | déborde \o Rob Foua A lait 
nerciement à ces dames toujours La quête fut faite par MM. À \ossière, de Son Les prix 
| prêtes à se dévouer |bert et André Boulet, Les por nirée furent à ins: M 
On espère que l'ordination de teurs, lous neveux du défunt, @- | nd. Collet, Miles Lucille La 
ce nouveau prêtre dans sa parois- ltaient MM, Albert lhéodore x sat le Somers Miie 
se nalale sera la source de nou- Georges, André et Jules Boulet | Pa e Aminot, de Cardina 
| velles vocations, parce que beau- et' André Dionne, Le salon fune M. Pierre Mabon, président 4 
coup d'ouvriers manquent à la raire Clark & Leatherdale de | Lourdes-O.Club, a laissé entendre 
vigne du Seigneur Brandon….était en charge des ar- |qu'il n'y aura pas de soirée de 
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à mao pme avr es tac M, Eugène Nolette, mort subitement le écembre | ‘en. ur bon père de fume ei | piur éeves 
éléfnentaire une soirée des plus ! un grand-père cheri par es 26 | Curling 
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Personne ne regretta l'encourage- | ioyens en la personne de M, Eu- | hommage et prier pour le repos | valait, Le décor approprié à cha- M. Boulet, né à St-Alphonse en | Noire-Dame-de-Lourdes y priren 
ment apporté à cette séance en | gène Nojette, Toujours prêt à |de son âme que mène la faisail ressortir de | 1891 vint tout jeune avec ses pa- | par équipe de Roger Pante 
considérant la part de traval | rendre service, A le faisait avec Le samedi 28 décembre, l'égli- | façon originale rents demeurer à Dunrea avec Angèle et Gérald Pantel et 
fourni par le personne! et les élè- | un bon sourire, se paroissiale se remplit pour le [ R ï Le défunt laisse dans le deuil, | André  Dacquay équipe de 
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ves de l'école qui savent toujours Neveu de feu M, l'abbé C. Sa- | service funèbre qui fut célèbre |, 1x douce où sonore enant | outre son épouse, trois filles Phi- | Meinrad Roch avec Rene Moncha 
si bien servir à leurs inyilés Un | moisette, premier curé résidant | Par 2 PL A error assistance sous le charme, Tous | lomène (Mme Noël Boulet) de | lin, Guy e An1o ‘y Chan dt 
régal capable de satisfaire aussi | de la paroisse, M. Noiette est né à sure | ] w les abbés 1 obet es perfonnages rempiirent leur | Fort Garry, Thérèse (Mme Jos | quipi de Hôtel Not e Dame, qui 
bien les appétits intelleciueis que | Sie.Agathe où il a toujours vécu, | adeau, curé Aubigny, et Aza rôle avec gravité el souplesse Buisson), de Haywood, et Mar- | comprend Auguste Pantel, Mau 
ceux du plus fin gourmet, La mort est venue le faucher su- | rie Gauthier, curé de Carman et st | guerite (Mme Wilfrid Côté), de |rice Tarko Alain Delnquis et 
Visiteuse bitement à son travail le 21 dé. |Cousin du défunt, comme diacre Le tout fut un vrai régal artis- | St.Norbert: six fils, Elzéar, de | Marcel Roch 
Le: dimanche 15 décembié cembre, à l'âge de 69 ans et 3 |et sous-diacre, La messe fut servie | tique et tous les assistants sont Fort Garry, Alexandre, de To- La dute du grand bonspiel est 
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A Le défunt laisse dans le deuil | résidant de la paroisse inbe 4 y A go an. | bien, M. L'organisairice de 
l . six fils, Eugène, de Lorette, Ed- y ET pra ! | À é en 1956 |Ce groupe fut Mme René Gi 
’ d d B de Mi , EU Les prières furent récitées à a | nées el H avait marie en LU roux présidente des Dames de 
sv .* ‘Yanike PARCS chapelle funéraire P, Coutu et à | Mme M.-Antoinette Martin, de l'Autel_ Les dames remèrcient 
/ »n, de eg, / | @te. vas" Per 1 208 adville @r | «+ ed” pe « 
Conversation surprise | bibliothèque qui est passablement | d'Edmonton, Alta, Sylvain, de ste Ros Le service funèbre fut | Radville, Sask, | sincèrement les hommes qui ont 
dans un corridor du college bien garnie, Montréa Qué pr Jean de St. gra é en ya” paroissiale et Etaient presents aux funérail | bien voulu les conduire MM 
| IA rm É ’ l'inhumation se fit au cimetière | =———— ae SR absent na 
DIALOGUE | — Merci, Pierre, de m'avoir | Vital; trois filles, Fernande (Mme | st Docu dinde "| Edmond Perras, Amable Coupal 
. ouvert les yeux, R, Zinne), Alice (Mme G, Mie- \ Le Conseil de la el Emile Breton, 
— Bonjour, Pierre, comment — De rien, André. Ecoute a |sel), toutes deux de Hamilton, FL SAP LE Mi Ti | : : Manitob Du 15 au 22 décembre, la re- 
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bien appréciée el se sont fait un 
devoir d'y venir en grand nom 
bre 


Concert de Noel 


Les 13 et 14 décembre, les 
élèves des grades supérieurs don 
une soirée dramatique à 

Beauchemin, Ces trois 
furent jouées: “Out at 
plate”, “The siorm” et 
wanted" 
chaque 
Club de même 
de beaux chants de 
fut très bien rendu et 


la salle 
pieces 
home 
“Rumors 
Entre le Glee 
chanta 
Tout 
jou 


pièce 
école 
Noël 


tous 


Sainteté le Pape Pie XI au sujet |rent de leur soirée. Meilleures 
des corporations: ‘C'est seule- | félicitations à tous 
ment par le corporatisme que l'on Visiteurs 
arrivera à établir l'ordre social et Le R. P. F. Rainville, OM 
a paix dans le monde” du scolasticat de Lebret, est venu 
Voici le voeu que le Conseil aider M. l'abbé Antonio Foisy 
de la Coopération du Manitoba |curé, pour la féte de Noël, Il 
veut transmettre à tous “que | visita en même lemps #a mère, 
les conpérateurs de langue fran- | Mme Rainville, et sa famille 
| çaise forment un Corps uni, puis- MM. Wilfrid Giroux, institu 
sant et inséparable au plan pro- | eur à Powerview, Man., et Henri 
vinoial" ceci peut devenir une | Giroux, de Priceville, sont venus 
réalité malgré les divergences d'o- | visiter leurs parents, M. et Mme 
pinions de la part des secteurs de | René Giroux, Tous ensemble se 
la coopération ici au Manitoba, | rendirent voir leur fils et frère, 


au scolasticat de Lebret 


Cyrille 


La Cie PARENT Ltée 


Téléphone WhHitehall 2-6634 
COURTIERS 


462, édifice Grain Exchange, 
Winnipeg Man 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 
JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1019, édifice Grain Exchange, Winnipeg — Tél.: 


Prix déchargé à Fort W 
PRIX COMPTANT 


WhHitehal 2-3452 
illiom ou Port Arthur 
$ À WINNIPEG 


| AVOINE — Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi 
| C.W no 2 184 18,4 184 
C.W, no 3 752 152 752 
Fourrage no 1 142 42 742 
Fourrage do 2 112 712 712 
Fourrage no 3 682 682 #2 
ORGE — 
|CW no 2-4 rangs 124 128 2 1294 
CW n0 3-4 rangs 126 126.2 128 4 
Fourrage no | 111 111.2 1114 
Fourrage no 2 110 1102 1104 
Fourrage no 3 1m 1072 1074 
SEIGLE — 
C.W, no 2 … 135.8 154.2 im 
C.W. no 3 . 151.4 82 1524 
CW., 2rej. 152.2 152.4 1524 
C.W. no 4 1358 1#2 137 
Ergot 0 151 2 122 
Sur voie net … 155,6 156.2 1554 
OPTIONS — WINNIPEG 
COLZA — 
dunvier MAT S 42 fA À 
Mars 188 LAÀ A8 2 
Mai 200 # 200 4 291 2 
AVOINE — 
Décembre 188 58 188 
Mai 412 81!s A12 
Juillet L'IAN 40% L'LE 
Octobre 194 194 704 
ORGE — 
Décembre . ‘'. 14 144 
Mai #4 " 114 51. 114% 
Juillet 7 LEP" 117.2 
Octobre 5% 5’. 118 
LIN — 
Décembre 17 17 
Mai 3 $ 324% 
Juillet 12 22 29 
Octobre 19# # 119 
SEIGLE — 
Décembre sénétisptiaisiténine C 6 2 "1 
Mai 514 61% 622 
Julliet 1574 1572 CT 
Octobre 155% 55%, 12 
(Pour le semaine des 23, 24 et 27 décambre 19641 


St-Boniloce, le 3 jonvier 1964 


ÆZenon Park 


Ça © la | 


, @t sa fille, Fran 
Battletord, Uye 


ne Duperreaul 
à North 


M. et Mme Roger Courteau et 
leurs deux filles, de Saskaloon, 
étalent chez M, et Mme Maurice 
Courteau, pour la longue fin de 
semaine 

M. et Mme Fr 
sont als Passer que 


ois Boulet 
ues jours 


| chez les parents de e Boulet, à 


Prince. Albert. 

Mme Louis Renaud est partie 
à Edmonton, Alta, où elle fers un 
séjour prolongé chez ses filles et 

e: es Robert 
Maurice Demers, et 
leurs familles. 

Les joug Gérald pus La- 
reau, qui demeurent présentement 
chez leur grand-mère, Mme Vic. 
loire Lareau, ont eu la vise de 


leurs fille el ‘leurs gr ents malernels, 
RE en ns (Re ET de 
ombie-Briianni- M, Raymond April, de l'Avis- 


M, ot Mme Richard Archer et 
Rs l MT r 
quelques wmainess" Li ês 
Mine Gaston Detillieux, de Sas- 


kaloon, accompagnée de ses en- | 


fanis, à passé quelque temps chez 
se parents, M et Mme Eugène 
April, ei leur famille, ei à visité 


lion canadienne, stationné à 
Downsview, Ont, à récemment 
Passé son congé de deux semai- 
nes chez ses parents, M. et Mme 
| Jean-Marc April 

Mile Bernice Chartier est re- 
venue dernièrement d'une prome- 
nade de quelques semaines chez 
ses soeur et beau-frère, M, et 
Mme André April, de Prince 
George, C.-B 


à equiaddt 
à roplal a dû faire un séjour 


Novo Deme. 

Ous regretient je art de M, 

le Dr JA Mandin y famille, 
ui résident maintenant à Carrot 

iver, Personne n'oubliera les 11 
années pendant lesquelles M. le 
Dr Mandin exerçu sa profession 
dans la localité, son caractère 
sympathique, son dévouement in- 
lassable, ses connaissances pro- 
fondes en médecine et sa grande 
habileté en chirurgie, 

Plusieurs ont élé à même de 
bénéficier de sa grande généro- 
sité, de l'apprécier; il était inté- 
ressé aux sports pour les jeunes 
et a contribué sa large part dans 
l'érection de la patinoire afin de 
leur procurer de sains amuse- 
ments, Quelques jours avant son 
départ il y eut soirée en l'hon- 
neur de la famille Mandin à la 
salle paroissiale, où une bourse 
2e prose au Dr Mandin, 

et Mme Gédéon Chalifour 

ei leur fille, Aline, M. et Mme 

Chalifour et leurs enfants, 

de Léoville, son! venus passer 

uelques jours chez M, et Mme 
Roger Hudon. 

vendredi soir 25 octobre, il 

y avait une soirée pleine d'en- 

train et! de bonne humeur, genre 

bal masqué, à la salle paroissiale, 

Le jeudi soir 24 octobre avait 
lieu une réunion et un souper de 
famille chez Mme Yvonne Pou- 
lin à l'occasion du 18e anniversai- 
re de mariage de MM. et Mmes 
Léo et Henri Poulin. M, et Mme 
Léo Poulin sont venus de St- 
Jean-Baptiste, Man, se joindre 
aux autres el fêler ensemble cet 
heureux événement, 

Cordiale bienvenue dans la pa 
rolsse à M, et Mme Fernand Ré- 
millard, de Si-Joseph, Man. M. 
Rémillard est le nouveau gérant 
de la Caisse populaire et rempla- 
ce M, Léon Breton qui fait main- 
tenant partie du personnel de la 
Caisse laire de Laflèche, où 
il est énagé depuis le 26 oc- 
tobre, 

Mme Lorenzo Hudon, en pro- 
menade de trois semaines dans 
l'Est, a visité sa mère, à St-Sa- 
muel de Portneuf, ses frères et 
d'autres parents et amis à Sher- 
brooke, Lambion et Montréal, 
Qué. ses soeurs el leurs familles, 
à Kapuskasing, Ont. 

Sont venus passer une semaine 
dans leur famille respective à la 
Toussaint, MM, Roger April, Hen- 
ri Mercier et Gérard Rouleau, du 
collège Notre-Dame de Prince-Al- 
bert, 

MM. et Mmes Iberville Chabot 
et Lucien St-Amant et Mme 
rothée Goyer ont visiié leurs 
rombreux parents à Prince Geor- 
ge et autres endroits de la Co- 
iombie-Britannique. 

M. et Mme Roger Hudon et 
leur fils, Jean, étaient de passage 
à Saskatoon il y a trois semaines. 

M, et Mme Fernand Favreau, 
accompagnés de leurs enfants, vi- 
sitaient, il y a quelque temps, 
leurs frères et soeurs respectifs et 
leurs familles à Victoire, Prince- 
Albert, St-Louis, Bellevue et 
Domremy; leur fils, Jean, patient 
à l'hôpital St-Paul de Saskatoon 
depuis plus de trois ans, rt main- 
tenant de retour à la maison. 


en 
Dr E.-J, Gaudet 


DENTISTE 


Chambre 210 Mitchell Block 
Île rue est 
Prince-Albert Saskatchewan 
Téléphone: 763-7815 


M, et Mme Denis Chaboi, M, 
Laurent Chabot et Mme Pierre 
Beaulieu, mère de Mme D, Cha- 
bot, ont fat un voyage à Prince- 
Albert, il y a quelque temps, 

Le bazar annuel a été un franc 
succès et à fait salle comble les 
23 et 24 novembre, 


MM, Arthur Daous!, de Sum- 
mit Lake, C.-B. et Jules Moyen, 
de Prince George, C.-B, visitaient 
leurs nombreux parents, récem- 
ment 

Prompt retour à son foyer à 
Mme Eugène Favreau, qui a subi 
une intervention chirurgicale à 
Saskatoon au cours de la derniè- 
re semaine de novembre. 

M, et Mme Philippe Brisebois 
et leurs enfants se rendaient à 
Ponieix pour assister à la cérémo- 
nie de profession de leur fille et 
soeur, religieuse de Notre-Dame- 
de-Chambriac; Mme Louis Char- 
tier les accompagnait. 

MM. et Mmes Georges Pelletier 
et Marcel Hudon se sont rendus à 
Duck Lake, dernièrement, assis- 
ter aux funérailles de leur cou- 
sin, M. Paul-Eugène Pelletier. 


Mme Charles Hudon est allée 
passer la première fin de semaine 
de décembre à Saskatoon avec 
ses filles, Georgette et Delphine, 
employées à cet endroit. 

M. et Mme Guy Pelletier et 
leurs trois plus jeunes enfants, 
Prince-Albert, ont passé une fin 
de semaine chez M. et Mme Jos. 
Sirois et autres parents. 

Quatre anciens paroissiens sont 
décédés au cours de l'automne: 
Mme Horace Henley, de Mail- 
lardville, C.-B., suivie de son ma- 
ri à quelques semaines d'inter- 
valle seulement; M. Omer - 
reux, de Shawnigan Lake, C.-B; 
le vendredi 22 novembre, Mile 
Clara Goyer, d'Arbortield, où les 
funérailles eurent lieu le lundi 25 
novembre, 

Sincères condoléances aux fa- 
milles éprouvées, 


Storthoaks 


Messe de minuit 
Les paroissiens ont assisié et 
communié en grand nombre à 
la messe de minuit. Le chant exé- 
cuté par la chorale mixte de la 
paroisse fut des mieux réussis, 


Va-et-vient 
et Mme Armand Bourget 


M. 


Do- | ont fait une promenade en Alber- 


ta pour y visiter des parents, 

M. Rodolphe Toupin est parti 
en voyage dans l'Est où il visitera 
ses soeur et beau-frère et leur fa- 
mille, M. et Mme Eric Berg, à 
Dorval, Qué, 

Mme Clara Belhumeur, de 
Prince-Albert, est en visite chez 
ses fille et gendre, M, et Mme 
Jean Carrière, et leur famille, 

MM. et Mmes Aimé Gauthier 
et Alphonse Paradis se sont ren- 
dus à Winnipeg, Man, afin d'y 
visiter leurs soeut et beau-frère, 
M. et Mme Lloyd Giadu, et leur 
famille, 

Sont venus en visite à l'occasion 
de la fête de Noël: M. et Mme 
Meinrad Eberle, de Regina, chez 
leur mère, Mme Hélène Lapierre; 
M. et Mme De Boer et leur fa- 
mille, de Moose Jaw, et M. et 
Mme G.-A. Carduner, de Regina, 
chez leurs parents, M. et Mme S. 
Smith; M. et Mme Junior Jean- 
Marie et leurs enfants, de York- 
ton, et M. et Mme Emile Paradis, 


| de Brandon, Man. chez leurs pa- 


Cuelenaere & Hall | 
AVOCATS ET NOTAIRES 
16, Toronto-Dominion Bank Building 
J. M, Cuelenuere QC. 
R N Hall QC 


Téléphone: ROger 3-1441 
Prince-Aibert, Sask, 


NT 
Daiziel's 
Le Salon Funéraire de Prince-Albert 
Transport par:embulance 
DAVID 1. DALZIEL 
Tél.: RO 3-3065 25, lle rue Est 


ee 


Lamontagne & Schmit 
BA. B.C.L. LLB., B.A. LL.B, 
Avocôts — Notaires 


Bureau, tél.: RO 3-9691 
Résidence: tél.: RO 3-6969 


140 Mitchell Block Prince-Albert 


MacKenzie 
Sajon funéraire de Prince-Albert 
Transport par ambulence 
Arrang ts 
en anglais 1 français 
W, T. BEATON 
H-R BOUCHER H-J PAULHUS 
138, Je rue Ent Tél.: 763-8488 


let on parle français 


J.R. Pellerin, B.A. 
OPTOMETRISTE 
Examen de lo vue 
13, Lie rue Est Prince-Albert Sask 
EDIFICE MITCHELL 


Téléphone: RO 3-7744 


rents, M. et Mme Philippe Para- 
dis; M. et Mme Marcel y et 
leur fils, Roland, de St-Boniface, 
Man., chez leurs cousins, M, et 
Mme Félicien Henrion, ainsi que 
chez des amis: Annette 
Beaudoin, de St-Boniface, Man, 
chez ses enfants, M, et Mme Ro- 
drigue Beaudoin, et chez d’autres 
parents et amis; Mlle Marguerite 
Dubois, de Montréal, Qué., et M. 
et Mme Laurent Dubois et leur 
famiile, de Brandon, Man. chez 
leurs parents, M. et Mme Ernest 
Dubois, ainsi que chez leurs frère 
et belle-soeur, M. et Mme Thomas 
Dubois: M. et Mme Gérard Bru- 
vère et leur famille, de Moose 
Jaw, chez leur mère, Mme M.-R, 
Millette, et chez d'autres parents; 
M. et Mme Alphonse Paradis et 
leur famille, de Regina,.chez leurs 
parents, M, et Mme J.-B, Paradis, 
et chez leurs soeur et beau-frère, 
M. et Mme Aimé Gauthier; M. et 
Mme Georges Gervais et leur fa- 
mille, de Benson, chez leurs pa- 
rents, M. et Mme Ernest Gau- 
thier, Mlle Jocelyne Blezy, de 
Sherbrooke, Qué. chez ses pa- 
renis, M. et Mme Henri Blezy; 
Mile Léona Tourigny, de Regina, 
chez ses parents, M. et Mme Ro- 
méo Tourigny; les collégiens de 
Gravelbourg, Léonard et Lucien 
Chicoine, o Carrière, Gilles 
Cop, Réal Wolensky et Marcel 
Dauvin, chez leurs parents res- 
pectifs. 


Dr Paul Gélinas 
DENTISTE 


117 — 2e Rue 
WEYBURN, SASK, 


Tél.: 842-3154 


Tribune libre 


Montréal, 
le 20 décembre 1983 


| 


Messieurs, 

Voudriez vous trouver ci-in- 
clus mon chèque de $5.00 pour 
uo abonnement d'un an? 


Je reçois toujours votre journal 
avec plaisir | vd u'h m'appor- 
te des nouvelles de la phesct des 
paroisses de la Saskatchewan, 

vince dans laquelle j'ai véeu 
urant si | ps. 

J'apprécie articles du Père 


Paris et je souhaiterais vivement 


ue l'ACFC. puisse publier une 
chronique mensuelle passant en 
revue activités de l'associa- 
tion durant le mols. Avec mes 


mellleurs voeux, je demeure, 
Votre lout dévoué, 


Raymond DENIS, 
4519, rue Mareil 
Montréal, Qué 


Prince-Albert 


Festival français de Noel 

Un gesie historique a elé posé. 
Un grand pas en avant s'est ef- 
feciué. Un tas de préjugés sur la 
valeur musicale et artistique de 
nos chants français sont tombés, 
Une gamme de nouvelles chan- 
sons françaises intéressantes dé- 
couvertes; une fierté catholique et 
française de proclamer sa foi en 
Dieu fait petit Enfant et de célé- 
brer sa gloire sur tous les tons, fut 
ravivée, 

Voilà l'ébauche des bénéfices 
de ce premier concert de chants 
de Noël, Oui, ii s'est tenu à Prin- 
ce-Albert le dimanche 15 décem- 
bre, au sous-s0l de la cathédrale. 
Merci à Mgr J.-A, Boucher, VD. 

ur cet immense service rendu à 
‘organisation, Merci également 
au gérant du magasin Eaion pour 
avoir prêté l'orgue magnifique 
qui a su créer l'atmosphère rel:- 


gieuse nécessaire pour une telle | 
circonstance; il a su fournir iles | 


accords et les cadences utiles à 
tout chant de chorale ou de foule. 


La soirée fut donc ouverte aux 
sons des airs traditionnels de Noël 
joués à l'orgue par M. Maurice 
Casgrain, de Prince-Aluert. Merci 
à ce dernier pour le don de son 
temps et de ses talents. 

Lorsque tous les participants 
semblérent être arrivés et ré- 
chaufiés, M. l'abbé Luc Ricard, 
maitre de cérémonies, donna une 
esquisse de la distribution des 
chants de chorale et de foule pour 
la première partie de la soirée, 
Voici donc la liste des numéros 
au programme: ‘Les Anges dans 
nos campagnes’, duo, Miles Char- 
lotte Prince et Adèle Saulnier, 


de | oblates; “Pastorale”, quatre voix, 


Institut de la Providence: ‘Venez, 
Divin Messie”, toute la foule; “O 
Nuit de paix”, trois voix, école 
St-Paul de Prince:Albert; “Il est 
né le Divin Enfant et ‘’Bel Astre 

ue j'adore”, trois voix, collège 

otre-Dame de Prince-Albert: 
“Les Anges dans nos campagnes” 
et ‘Dans cette étable”, les Frères 
Neefs, Térance, Raynald et Roger. 

Pius la soirée avançait, plus on 
se sentait membre de la grande 
famille humaine et chrétienne, La 
salle était presque comble; 250 

ersonnes environ, Les dix minu- 
es d'intermission permirent aux 
assistants de se connaître et de 
fraterniser, 

Pour la seconde partie du con- 
cert, le programme se déroula 
comme suit: ‘Cloche de Noël”, 
deux voix, école de Domremy; 
“Sonnons les cloches", solo, Ar- 
thur Lavertu, grade 1, de Domre- 
my; “Ça Bergers'', toute la foule; 
“Réveillez-vous, gais pastou- 
reaux"”, trois voix, Académie de 
la Présentation de Marie de Prin- 
ce-Albert; “La Vierge et l'En- 
fant”, duo, Miles Prince et Saul- 
nier, oblaies; ‘Dans cette étable’”, 
toute la foule; “Gloria”, deux 
voix, Institut de la Providence de 
Prince-Albert. 

M. l'abbé L. Ricard, maitre de 
cérémonies, clôtura la soirée en 
exprimant sa satis'action, Il re- 
mercia tous ceux et celles qui a- 
vaient participé à la réussite du 
concert, Enfin il formula un désir 
qui semblait bien être le voeu de 
toute l'assistance, qu'il y ait, l'an 

rochain, un autre concert de 

oël, qu'à cette occasion les cho- 
rales des paroisses et de toutes les 
écoles de la région se joignent à 
nous, que de nombreux sulistes se 
mêlent aux choeurs, offrant ainsi 
plus de variété, plus de virilité. 

Le tout se termina par l'hymne 
national ‘“O Canada”. A tous, 
Bonne el Sainte Année 1964. 


Grand voyage 

De l'Alaska à Prince-Aibert, 
voilà le long voyage qu'entreprit 
Mme Comeau pour venir prendre 
soin de ses parents, M. et Mme 
Hudor Roy, cette dernière ayant 
subi une grave opé 
rurgicale il y a déjà quelques se- 
maines à l'hôpital de la Ste-Fa- 
mille. Au cours de cette période, 
Mme Comeau eut le bonheur de 
rencontrer sa soeur, Louise, de 


———— © 


séjournèrent pendant deux se- 
maines ici Mme Roy est assez 
bien à présent pour vaquer à ses 
travaux domestiques. 
Va-et-vient 

M. et Mme P, Hammel ei leur 
füs, Maurice, de Saskatoon, sont 
venus passer les fêtes de Noël 
avec leurs parents, M. et Mme 
J.-H.-D, Lacroix. 

Mme E. Lacroix et son fils, 
Adrien, sont allés à Edmonton, 
Alta, passer Noël avec M. et Mme 
Clinton Lacroix. 

M. et Mme Joseph Horsley et 
leurs trois enfants, de Saskatoon, 
sont retournés après avoir été les 
hôtes du frère de Mme Horsiey, 
M. Michel R. Jaspar, de cette 
ville, " 

Mme Ida de la Gorgendière et 
sa mère, Mme Ada Wortley, sont 
allées pour Noël à Saskatoon chez 
M. et e Marcel de la Gorgen- 
dière, 

Ecoles séparées 

Les changements dans le sys- 
{ème des écoles séparées seront 
probablement assez Importants en 
1964. Le Bureau des Ecoles Sé- 
parées n'entrevoit aucune nouvel- 
le construction pour les deux ro- 
chaines années selon je président, 
M. G. Slater. Toutefois le besoin 
se fait sentir d'avoir une bâtisse 
pour le logement d'un bureau 
pour y loger un atelier et un bu- 


oo  , 


sation chi- | 


Schreiber, Ont., qu'elle n'avait re- | 
vue depuis 18 ans. Toutes deux | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


La Jou 


FRUD'HOMME 


520.00: Gilles Ringuette. 
55.00: les net, Gé- 


Fontaine, Armand 

de 4 Normand, Hervé Poilié- 

vre, Jos. Poilièvre, M, l'abbé Car- 
D M 


, Léon 
gard, ge Proulx, Es. 
neau, asson, 
ge, Hervé Lai les Filles de la 
providence, 

$3.00: E. Painchaud, Guy Ban- 
det, Paul Jeanneau, Albert Lé- 
vesque, Léo Lafrenière, E, Lafre- 
| nière, Mme Madeleine Viczko. 

$200; Steve Kondra, Dolorès 
Lolselle, Mme Higgenbothom, Al- 
Mau dog y Rog re 

aurice ue er 
que, Mme David Rousson, C. M. 
Lepage, Joseph Rivard, Edgar 
Bouliane, Charles Lévesque, Au- 
guste Hannotte, 

$1.00: Lionel Lévesque, Léon 
Lévesque, René Grimard, W. J. 
Lepage, Paul Florizone, Lucien 
Grimard, Donald Grimard, Yvette 
Grimard, Emile Florizone, Claude 
Grimard, Maurice Marcotte, si 1 
via Francoeur, Gilbert Proulx, 
Louis Mayrand, Mme F, Viczko, 


| 


Stanley Pysh, François Hounjet, 
Roland Mayrand, uis Lafre- 
nière, 


ous Mme Peter Prebushew- 
}, 
' Total: $261,50. 


L 
GRAVELBOURG 
| Contribution globale: $1,000.00. 
. LJ L1 


VAWN 
| Contribution globe: 550.00. 
LA 


ST-ISIDORE 
DE BELLEVUE 


$10.00: M, l'abbé A. Paradis, 
les Révérendes Soeurs de la Pré- 
sentation, 

$5.00: Jos, Baudais, Edouard 
Deault, Jean Deault, Omer 
Deault, Henri Duval, Jean Duval, 
Edouard Ethier, Mile Georgine 
Gareau, Arthur Gareau, Donat 
Garreau, Gilbert Garreau, Paul 
Gareau, Pierre Gareau, Mie A- 
nès Gaudet, Lucien Gaudet, A- 
rien-A. Gaudet, Pierre Gaudet, 
Alfred Gaudet, Arcade Gaudet, 
Gérald Gaudet, Denis Gaudet, 
Yvon Gaudet, Gonzague Gaudet, 
Aurélien Gaudet, Raymond Gau- 
det, Gilles Gaudet, Gilles Gaudet, 


Marcelin 


Ça et la 

M. et Mme François Gauthier 
se sont rendus à Zenon Park visi- 
ter plusieurs parents, 

Le 13 décembre, M. et Mme 
Arthur Raby et leur fils, Gilbert, 
revenaient d'un beau voyage dans 
l'Ouest, Ils s'étaient rendus d'’a- 
bord à Cold Lake, Alta, où de- 
mèure une soeur de M. Raby, puis 
chez de nombreux parents en Co- 
lombie-Britannique, nommément 
M. et Mme Fr Apchin, de Ke- 
lowna, soeur de Mme Raby (née 
Gauthier). 

Le dimanche 15 décembre, à 3 
h. p.m., eut lieu l'installation des 
officiers du Conseil local des Che- 
valiers de Colomb par M. Len Bu- 
siak, Député Grand Chevalier de 
North Battleford: Grand-Cheva- 
lier, M, François-H. Bellavance; 
Député Grand-Chevalier, M. Ro- 
saire Tremblay; trésorier, M, 
Mike Kiryk; garde, M. Simon 
Desjardins; chancelier, M. Alexis 
Lagimodière, À 6 h. pm, un 
succulent souper fut servi dans la 
salle paroissiale, Les invités 
d'honneur étaient M. Len Busiak, 
de North Battleford, MM. Louis 
Steil et John Etcheverry, MM, les 
abbés E, Forestier, de Leask, et 
Gaétan Ménard, de Prince-Albert, 

Le 19 décembre, Mme Achille 
Grenier partait pour une quinzai- 
ne de jours en Colombie-Britan- 
nique, afin d'y passer les Fêtes 
avec ses filles et gendres, M. et 
Mme Claude Gaudet (Léonie), de 
Victoria, et M. et Mme Raymond 
Pouliot (Réjeanne), de Port Al- 
berni. 

Le 19 décembre, il y eut con- 
cert de Noël. Les recettes furent 
présentées aux Chevaliers de Co- 


| mb pour réparations à la salle 


| paroissiale. 


Bulletins 


Au cours de la semaine du 8 
décembre, les parents des élèves 
fréquentant l'école de Marcelin se 


; h. p.m., pour recevoir les 
bulletins de leurs enfants, 


Nouvel employé 


Depuis quelque iemps, Marce- 
lin possède un nouvel agent de 
is dans la personne de M. Roy 

aspell, M. Caspeli est marié et a 
deux jeunes enfants. 


Messe de minuit 


A l'occasion de la messe de mi- 
nuit la chorale de Marcelin chan- 
l{a de AA ANES cantiques 

partir de 11 h. 30 p.m. On célébra 
la messe ‘Rosa Mystia”, accom- 
pagné à l'orgue par Mlle Diane 
Lagimodière, institutrice à Deb- 
den, en visite chez ses parents 
l'occasion des Fêtes, La paroisse 
de Blaine Lake étant déservie par 
M. l'abbé L. Forget, curé de Mar- 
celin, plusieurs paroissiens de 
cette paroisse vinrent à la messe 
de minuit. 

M. Augustin Gauthier passe la 
saison des Fêtes à Marcelin chez 
ses fille et gendre, M. et Mme Er- 
nest de Girolamo (Maria), Egale- 
ment chez ces derniers se rendi- 
rent M. et Mme “Martin Puchala, 
de Yorkion, (née Suzanne Gau- 
thier). A la messe du jour, le 25 
décembre, Mme Puchala, ancien- 
ne organiste de Marcelin, accom- 
pagna les chantres. 

M. Raymond Philibert, de 
Prince-Albert, passa la fête de 
Noël ici, visitant ses deux frères, 
MM. Jean et Paul Philibert. 
| Le 29 décembre, M. et Mme 
|Howard Stensrud (née Rita La- 


résentèrent à tour de rôle, de 4 | 


de l'A.C.F.C. 


| Jean Gaudet, Noël Gaudet, Léo- 
pold Gaudet, Julien Gaudet, Ro- 
Rer Gaudet, Hector Gaudet, Lio- 


nel Gaudet, Aubin Grenier, Ber- | de 


nard Grenier, Dollard Grenier, 
Dom.-Léo Grenier, Maurice Gre- 
Arthur Leblanc, Félix Pel- 
Urbain 


nier, 


letier, Procule  Théorét, 
re Saül Théorét, Emile 
00: Robert Deault, 
Gaudet, “agen 
53.00: Gilles Gareau, Alain 
Gaudet, Robert Gaudet. 


82.00: Mme Yves Cousin, Pier- 
re Cousin, Gaston Ethier, Alfred 
Gareau, Conrad Gareau, Isidore 
Gareau, Jean-Paul Gareau, Réal 
Gareau, Mme Hermas Gaudet, 
Alain-J, Gaudet, Adrien-E, Gau- 
det, Emile Gaudet, Jacques Gau- 
det, Sylvio Gaudet, Hervé Gre- 
nier, Joseph Guigon, 


Norman 

Morrisson, Georges Topping. 
$100: Gérard Chamberland, 
Victor Dubois, Orne. 


renzo Tessier, Sylvio Théorèt 
Moïse Topoing 


$0,50: Joseph Tessier, Orphir 
Tessier, 
Total: $314.00, 


DOMREMY 


Contribution globale (partielle) 
$151,50, 
L 


DUCK LAKE 
Contribution globale: 5325.00, 


ST-BRIEUX 


Contribution globale (partielle) 
$150,00, 


LEOVILLE 
Contribution globale: $156,00, 


Willow-Bunch 


Décès 

Mile Estelle Rainville, garde- 
malade à l'hôpital Si-Joseph de 
Gravelbourg, est décédée subite- 
ment le lundi matin 23 décembre, 
à l'âge de 44 ans. Les funérailles 
eurent lieu à Willow-Bunch le 
vendredi matin 27 décembre, 


Va-et-vient 


M. Albert Bonneau, de la Co- 
lombie-Britannique, vint visiter 
ses parents, M. et Mme Jean Bon- 
neau, récemment, 

M. et Mme Gilbert Préfontaine, 
de Lisieux, vinrent visiter leurs 
parents, M. et Mme Marcel Mon- 
dor, le mardi 14 décembre, 


M. Hector Therrien, de Medeci- 
ne Hat, Alla, vint passer 
jours chez sa soeur, 
Piché, et visiter ses deux enfants, 
qui demeurent ici depuis quel- 
ques mois. 

M. Robert Mondor, de Lebret, 
est venu passer le congé des Fêtes 
chez ses parents, M, et Mme Mar- 
cel Mondor, 

MM. les abbés Roger et Fer- 
nand Ducharme, de Gravelbour 
et Coderre, respectivement, ains 
que M. S. Ducharme, sont venus 
à Willow-Bunch le jour de Noël, 
chez la famille S, Rondeau, 

M. et Mme Antonio Grégoire el 
Mme N. Soucy, de Gravelbourg, 
sont venus visiter leurs parents, 
le lundi 23 décembre, 

M, et Mme Maurice Raboud et 
leur jeune fils, de Moosemin, ont 
passé le congé de Noël et du Jour 
de l'An chez jeurs parents, MM. 
et Mmes Jacques Raboud et Paul 
Weismillar, 

La Rév, Mère Françoise, de 
l'Académie St-Joseph de Forget, 
est venue visiter ses soeurs et leur 
famille, MM. et Mmes Gérard 
Granger et Léo Lemieux. Elle 
était accompagnée de la Rév. Sr 
Marie-Edward, du Mount St, 
Mary de Weyburn, Cette dernière 
visita sa soeur, Mme Lucien Cou- 
ture, Mile Suzanne Laberge, étu- 


diante à Forget, vint avec ces re- | CFC 


ligieuses pour visiter ses grands- 
parents, M. et Mme Lucien Cou- 
ture, et des amies, 

M. et Mme Delphis Chantelois 
sont partis récemment à Los An- 
geles, Californie, y visiter des pa- 
rents, durant quelques semaines. 

M. et Mme Emile Campagne et 
leurs cinq enfants partaient le 
mercredi 18 décembre pour Moo- 
se Jaw. De là ils prenaient le train 
(rx Victoria, C.-B., pour passer 
a fête de Noël chez leurs parents, 
M. et Mme Paul Campagne. 

Mile Thérèse Piché, étudiante 
à l'Institut Pédagogique de Regi- 
na, a passé les vacances des Fêtes 
chez ses parents, M. et Mme Paul- 
Emile Piché. 

Mile Monique Boulianne, étu- 
| diante garde-malade à Regina, vi- 
|sita sa tante Maura ei sa soeur, 
| Thérèse. 
| M. André St-Yves et sa soeur, 

Jacqueline, étudiante à l'Acadé- 
mie du Sacré-Coeur de Regina, 
vinrent chez des parents et amis. 

M. Roch Beausoleil, étudiant en 
commerce à Regina, visita ses pa- 
rents, M. et Mme Anatole Beau- 
soleil, 

Les collégiens de Gravelbourg, 
Robert et Léo Vézina, Gérard et 
Richard Roy, Philippe Mondor, 
Léo Champigny, Raoul Gran, 
et Albert Benoit, passèrent 
vacances avec leurs parents. 

Les personnes suivantes furent 
patientes à l'hôpital durant quel- 
ques semaines: Mmes Delphis Sa- 
voie, Emile Benoit, Simon Beau- 
soleil, François Rodrigue et Ai- 
bert Lambert, MM, Donat Joyal 
et Robert Mondor., 

MM. Wilfrid Benoit, Robert 
Grégoire et Albert Fortier, em- 

loyés à Esterhazy, sont venus à 
illow-Bunch, dernièrement. 


Messe de minuit 


Li y eut à Willow-Bunch une 
très belle messe de minuit avec 
Chant, suivie d'une seconde messe 
durant laquelle la chorale chanta 
des cantiques de Noël. Le sermon 
fut donné par le R. P, Charles 
Brülé, O.M.I., du collège de Gra- 
velbourg, qui vint aider M. le cu- 
ré pour les confessions de Noël, 

incères remerciements au R. 


|reau d'administration, ce qui sera | hosse), de Saskatoon, étaient en | P. Brûlé, aux membres de la cho- 
| fait dès que les finanres le per- | vise chez M. et Mme Paul Phili- | rale et à tous ceux qui aidèrent à 


| mettront. 


lbert (née Françoise Labrosse). 


| préparer une si belle fête de Noël, 


1 


| 


oo 


qques 
Mme Dollard | D 
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Gravelbourg Décès d'une Soeur âgée de 92 ans 


Une nouvelle école comprenant 
dix classes pour cours supérieurs, 
avec laboratoire de chimie et la: 
boratoire de physique, une classe 
cours commercial, une biblio. 
thèque et un gymnase sera cons: | 
truite prochainement à Gravel- 
bourg. C'ent Remai Construction 
Limitée de Saskaioon qui à obte 
nu le contrat de construction 

Assemblée de l'ACFC 

Le mercredi 1! décembre eut 
lieu à la salle paroissiale l'assem- 
blée mensuelle de l'ACFC, L'as- 
semblée fut courte, mais on y ap- 
+ que celte année l'objectif de 
a perception de l'ACFC a été at- 
teint, Après le café et le délicieux 


au 
Po: 


Monastère du 


nielx — La Rév. Sr Marie 
du-Sacré-Coeur (ex Mme Joæph 
Mercier, née Odilia Allard) est 
décédée au Monastère du Pré. 
cieux-Sang de Gravelbourg, le 9 


| décembre, à l'âge de 92 ans 


Née en 1871 à Nadeau, Michi: 
gan, elle épousa M, Joseph Mer- 
cier à cette endroit, en 1887. La 


famille vint à Saskatoon en 1908, | 


de là à Goose Lake, pour s'établir 
en 1910 sur un homestead à 25 
milles au sud de Ponteix et fina- 
lement au village de Ponteix en 


11939, Après la mèrt de son mari | Mme 
| en 1942, Mme Mercier entra chez 
âteau de Noël, 1 y eut fête de |les Soeurs du Précieux-Sang à | 


oél avec chants et jeux organi- | Gravelbourg, en 1943. 


sés par M. l'abbé Roger Duchar- 


Le ‘service funèbre eut lieu 


me et Mlle Catherine Dupont, | dans la chapelle du Monastère à 
Malgré la température désagréa- | Gravelbourg, le vendredi 13 dé. 


ble, il y avait une vingtaine de | cembre 


Mgr Gérard Couture, 


personnes qui eurent beaucoup de | P.D., V.G., curé de Ponteix, offi- 


plaisir. 


Wawota 


Çà et là 
M. et Mme Pat. Lamontagne et | 


chard Lamontagne, de Rivers, 
Man, sont partis à Red D 


| ciait. 


Les servants élalent Ar: 
mand, Claude et Raymond Mer- 
cier et Jean Liboiron, petits-fils 


|de la défunte, L'inhumation eut 
| leu dans le cimetière du Monas: | 


tère, 
Les porieurs étaient MM, Hen- 


‘| leurs fils et bru, M. et Mme Ri- [el Antoine et Louis Mercier, fils 
| de 


la défunte, ainsi que MM. 


eer, | Georges Mercier, François Liboi- 


Alta, visiter leurs enfants, frères | ron et Léo Larochelle, petits-fils 


et soeurs. | 

De nombreux enfants et petite- | 
enfants, ainsi que M, et Mme | 
Maurice Zébière, se réunirent 


chez M. et Mme Robert Jacques | de Ponteix; deux filles, la Rév, | 


afin de souhaiter bonne fête à 
leur mère et grand-mère, Mme 
Rodolphe Zébière, à l'occasion de 
son 8le anniversaire de naissance, 
Cette dernière jouit d'une bonne 
santé, 

M, et Mme Jean Pothier, de 
Wawota, sont allés pour le diner 
de Noël chez leurs fille et gendre, | 
M, et Mme Guy Warner, à Ken- | 
nedy, 


| 


Naissance 
M. et Mme Jacob Ehcrié, de 
Montmartre, sont les heureux pa- 
rents d'une fille, Léanne-Mau- 
reen, née le 13 décembre à l'h6- 
pitai de Montmartre, Félicitations, 


Victoire 
(Reçu le 19 décembre) 


Çà et là 

La Rév, Mère M.-Edith, Mmes 
Gustave Brassard et Léonide Du- 
relle, et les jeunes Adrien Beau- 
lac et Paul Tordif firent un court 
séjour à l'hôpital, 

M, et Mme Henri Bonneou, de 
Fort Kent, Alta, visitaient leur 
mère, Mme Eveline Bonneau, 

M. Lucien Beaulac est allé tra- 
Vailler en Colombie-Britannique. 

| Gertrude Côté, de Port 
Alberni, C.-B., passait deux se- 
maines chez sa soeur, Mme Willie 
uret, 
M. Louis Boutin, de l'Aviation 
caneGRens, pe Amzac, Alta, était 
e passage chez ses parents, M, et 
Mme G. Boutin. 4 

M. et Mme Ludger Préfontaine 
et leurs enfants, visitaient les fa- 
milles Anastase Rivard, de Von- 
da, et Victor Detillieux, de Dom- 
remy, et leur père, M. Louis Pré- 
fontaine, dernièrement, 

M, Fernand Huot, d'Edmonton, 
Alta, était de passage chez ses on- 
cle et tante, M, et Mme Gérard 
Pelletier. Ps 

Mme Eveline Bonneau et MM. 
Léonce Duret et Gustave Bras- 
sard étaient représentants à l'as- 
semblée plénière de CFNS, à 
Prince-Albert, 

Gaétane et Benoit Duret, Lise 
et Robert Bonneau, Lawrence 
Dufour et Denise Pelletier se ren- 
dirent à la réunion des militants 
de la JE.C, à Prince-Albert, le 
30 novembre dernier, 

À M. et Mme Maurice Cloutier 
est né un fils, Derrell-Joseph, le 
3 décembre, 


Soirée récréative 

Le 24 novembre eut lieu une 
soirée récréative à l’occasion de 
la Ste-Catherine et de la distribu- 
tion des prix de français de l'A- 
M. Léo Beaulac agissait 
comme animateur de la soirée, 11 
y eut chants très bien rendus par 
les élèves, déclamations par Thé- 
rèse Lemire et Mariette Trem- 
blay, ainsi que quelques chanson- 
neties par MM. Georges Char- 
entier, Gilles Francoeur, Léonce 
uret et Léo Beaulac, L'orches- 
tre Francocur récréa l'assistance 
par quelques beaux morceaux de 


L 


musique. La traditionnelle tire de | 


la Ste-Catherine ré 

et les grands. 
Vint ensuite la distribution des 
rix de français à un grand nom- 
e d'élèves méritants; quatre 


gala les petits 


d'entre eux ont obtenu des prix | 


provinciaux: Madeleine Duret, | 
grammaire et compasition, 99! 
pour cent; Ghislaine Beauiac, | 


grammaire, 99; Thérèse Lemire, 
composition, 92; Paul Lemire, 3e 
prix provincial, 90. 

M. l'abbé W. Desfossés, curé, 


en termes choisis, félicita et en- | 


couragea les élèves, 
clôtura la soirée, 


Réunion de Foyer-Ecole 


Le mardi 10 décembre, une 
nombreuse assistance se réunissait 
dans la classe du couvent pour la 
réunion mensuelle de Foyer-Eco- 
le, M. je président, Léo Beaulac, 
fit la prière d'ouverture, souhaita 
la bienvenue à tous et invita le 
conférencier, M. l'abbé Luc Gau- 
det, à développer ses sujets choi- 
sis: “Rôle du père et de la mère 
dans l'éducation des enfants”, ‘La 
préparation chrétienne de Noël 
dans la famille” et ‘La religion 
dans la famille”, 

Un questionnaire émanant de 
la conférence fut distribué à l'as- 
semblée divisée en trois groupes, 
pour études et le mot final fut 
donné par M. le conférencier a- 
près les réponses lues par les se- 
crétaires des différents groupes. 


M. je président remercia M. 
l'abbé Gaudet d'avoir bien voulu 
accepter l'invitation et lui dit son 
#spoir de son retour lors de futu- 
res assemblées, On termina par la 
prière. 


Un goûter 


La perfection n'est pas dans la 
tête; elle est dans le coeur. 
Ludovic de BESSE. 


Quand on ne vit pas comme on 
pense, of finit par pres comme 
on vit. — Paul BOURGET. 


| 


| 
| 


- 


M, Jean Liboiron, petit-fils, por. 
tait la Croix, 


La défunte laisse dans le deuil | 


trois fils, Henri, Antoine et Louis, 


Mère Marie-Rose, de Notre-Dame 


[de Chambriac, de Ponteix, et 


TRIBUNE LIBRE 


Debden, Sask, | 


Révérend Père 
Depuis quelques années nous 
arions beaucoup des droits de 
homme, ce qui fait réfléchir et 
regarder où nous en sommes à ce 
sujet, nous les Canadiens français 
catholiques en Saskatchewan, 
Nous savons que l'école doit 
être le prolongement de la vie fa- 


millule, c'est-à-dire où doit s'y| 


donner l'instruction et l'éducation 
devant former de fiers Canadiens 
français et d'excellents Catholi- 
ques; tout cela pour le bien de 
notre pays et l'assurance d'un 
présent et un avenir heureux, 
Mais si nous étudions un peu 
notre situation comme nous y in- 
vite son Excellence Mgr L. Morin, 
de Prince-Albert, nous y voyons 
facilement que nous avons beau- 
coup perdu nos droits dans le sys- 
tème scolaire actuel, même en 
certains endroits nous sommes 
tombés nous-mêmes dans le cou- 
rant de la grande centralisation 
et là très souvent nos chers en- 
fants deviennent, l'on peut dire, 
les enfants de ces grandes unités 
scolaires; nous n'avons plus rien à 
dire, même certains inspecteurs 
travaillent ouvertement contre le 
français et le catéchisme et bien 
des nôtres se désintéressent de 
cette situation. Comment donc en 
sortirons-nous? La, à 
Voyons un peu notre situation 
générale, Lors d'un dernier recen- 
sement, 15,000 des nôtres étaient 
anglicisés et 7,530 étaient déjà 
protestantisés. Belle et bonne édu- 
calion? 
Dans le petit catéchisme il y a 
cetie question: “Pourquoi Dieu 
vous a-t-il créé?" Réponse: “Dieu 
m'a créé pour le connaitre, l'ai- 
mer et le servir en ce monde et 
pour être heureux avec lui dans 
le Ciel pendant l'éternité.” Voici 
donc la base de l'éducation à la- 
quelle nos enfants ont tous droit; 
et nous parents chrétiens et insti- 
tuteurs et institutrices il nous res- 
te l'impérieux devoir de travail- 
ler en ce sens avant même de 
réparer nos jeunes à des envo- 
Fed sur la lume, La science, c'est 
beau, mais il ne faut pas oublier 
celle qui prince toutes les autres, 
Rappelons-nous ce que nous di- 
sait Son Exec, Mg: Antoniutii, an- 
cien délégué apostolique: ‘Cana- 
diens français, vous avez une dou- 
ble mission, Celle de conserver 
intact votre héritage religieux et 
national, et celle de répandre cet 
héritage, J'ajoute que c'est votre 
droit de garder votre héritage et 
votre devoir de le répandre." 
Puissions-nous en l’année 1964 
faire un beau progrès vers la réa- 
lisation de nos légitimes ambi- 
tions de chrétiens et de bons ci- 
toyens; responsables de l'avenir 
de la présente génération. 


Eugène DURETTE, 


Précieux-Sang 


Mme Marguerite Libotron, égale- 
ment de Ponteix, 47 pelits-en- 
|fants et 60 arrièrepetils-enfants, 
| Quire son époux et trois files, 
| l'ont précédée dans la tombe 
| Joseph en 1901: Arsène en 1022; 
Pierre en 1939; Marie (Mme 
Adrien Liboiron) en 1918: Stella 
(la Rèv, Sr Marie-de.l'Ange-Gar 
dien) en 1925, et la Rèv, Sr Ma 
| rie-Cuiilia, en 1962 

| Les enfants et petits-enfants 
|QuI assistèrent aux funérailles 
sont la Réèv, Mère Marie-Rose, 
Marguerite Liboiron, MM 
| Henri, Antoine, Louls, Georges et 
Raymond Mercier, François et 
Jean Liboiron, Léo Larochele, 
Louise, Anna, Lucille et Marie. 
Anna Mercier et M. et Mme Al- 
bert Bouchard (Cécile Mercier), 


Autre décès 


M. Henri Legros est décédé su- 
bitement à l'hôpital de Swift Cur- 
rent, à l'âge de 80 ans 

Le service funèbre eut lieu le 
16 décembre dans l'église de No 
tre-Dame D'Auvergne, Mgr G. 
|Couture, PD, VG, curé, off! 

Clait, assisté de MM, les abbés CG 
| Laprise, de Cadillac, et L, Roy, de 
Ponteix, comme diacre et sous 
diacre, L'inhumation se fit dans le 
cimetière paroissial, La maison 
| funéraire Lemieux était en charge 
| des arrangements 

Les porteurs étaient MM, An 
dré et Maurice George, Alphé La 
casse, François Legros, Camille 
Michel et Jean Siringer. M, Al- 
phonse George portait la Croix 

Plusieurs personnes vinrent de 
l'extérieur pour assister aux fu 
nérailles: M, et Mme Cve Brown 
(Cécile) et leurs trois fillettes, de 
Calgary, Alta; MM. Maurice, An- 
dré et Lucien George, Mme Al- 
| bert George, Mme Félix Sylves 
tre et M, et Mme Alphonse Geor- 

e, tous de Bellegarde, M, et 
Mme André Lamotie et M, Mau- 
|rice Lamotte, de Redvers, MM, 
let Mmes François et Camille Mi- 
chel, d'Eastend, 

Notes biographiques 


M. Legros est né à Remou- 
chaud, provinces de Liège, Belgi- 
que, le 6 janvier 1883: il est venu 
à Grande Clairière, Man, avec 
ses parents en 1892 et ensuite à 
Bellegarde, 11 épousa Mlle Jeanne 
George en août 1912; la famille 
s'établit à Ponteix en 1918 sur 
une ferme à 10 milles au nord- 
ouest du village, où M, Legros 
demeura jusqu'à sa mort, 

Le défunt laisse dans le deuil 
son épouse, deux fils, Georges et 
Laurent, à la maison, deux filles, 
Marie (Mme Ralph Ortman), de 
Ponteix, et Cécile (Mme C. 
Brown), de Calgary, Alta; quatre 
petits-enfants; un frère, Camille, 
de Cadillac; deux soeurs, Marie 
(Mme François Michel), d'Eust- 
end, ei Berthe (Mme Agénor Bé- 
dard), de Cadillac, 


Naissance 


M. et Mme Lucien Desautels 
sont les heureux parents d'une 
fille, Adèle, née le 68 décembre à 
l'hôpital de Ponteix, Parrain et 
marraine, M, et Mme Robert Sler- 
most, de Medecine Hat, Alta, on- 
cle et tante de l'enfant, 

Ça et là 

M. ‘Henri Jeanson, de St-Nor- 
bert, Man,, est venu demeurer 
avec ses gendre et fille, M, et 
Mme Gérard Carignan, 

M. Gérard Audette, de Saska- 
toon, ancien professeur à Ponteix, 
a visité des amis. 

Les familles Lemieux ont pris 
possession de l'hôtel; ils succèdent 
aux familles Kaufman, 

M. et Mme Philippe Therrien 
sont allés à Vancouver, C.-B, 
Seattle, Wash,, Nelson, C.-B, etc, 

La messe de minuit fut célé- 
brée par Mgr G. Couture, P.D, 
V.G., assisté du R, P, L. Godbout, 
OM, du collège Mathieu de 
Gravelbourg, et de M. l'abbé Lu- 
cien Roy, de Ponteix, comme dia- 
cre et sous-diacre, Le Père God- 
bout a aidé aux confessions et 
donna le sermon de circonstance, 
La messe en partie, dirigée par 
M. Olier Bédard, fut bien rendue; 
Mme M, Kouri touchait l'orgue, 
Les religieuses ont fait du beau 
chant aux messes du jour, elles 
avaient fait les décorations et une 
belle crèche. 

Mme Armand Gervais avait 
fait une magnifique draperie der- 
rière l'autel, 

Les Ecuyers Colombiens a- 
vaient érigé une belle crèche de- 
hors, sur le terrain de l'église, 


Service 


de 


Sécurité Familiale 


Assurance 


en vigueur: 


$275,585.00 


Tél.: 653-1441 


Voilà ce que l'A.C.F.C, par son 
Service de Sécurité Familiale 
a procuré à la population 
canadienne-française 
de la Saskatchewan. 


L'A.C.F.C. est en mesure de vous offrir 
ce plan et tous ses avantages, grâce à 
une entente avec la compagnie 
Assurance-Vie Desjardins. 


Pour tout renseignement ou sujet du 
‘Service de Sécurité Farniliale'’ de 
l'A.C.F.C., adressez-vous à 


M, Cléas Duperreault, propagandiste, 
1902, Broadway, Saskatoon 


"Le Coin 


des 


Jeunes” 


La fillette et ses débuts 
dans la couture 


Que maman soi couturière exper qu'elle ne couse pas du 
tout, elle voudra certaineme d r à sa frlle la chance d'appren- 
dre à coudre 

Comme toutes les multresses de à savent, ou le décou- 
vrent, là Couture peuf engendrer de grosses économies, se révéler 
une acuvilé vraiment agréable, éduquer une personne dans le do- 
maine des tissus et de la construction des vétements, et aider à dé- | 
velopper un flair individuel pour l'élégai 

Bien que les jeunes filles d'aujourd'hui puissent apprendre, à 
coudre durant leur cours supérieur, c'es gros avantage que de 
pouvoir ÿ arriver avec un bon bagage de connaissances dans là cou 
ture, et l'avantage est double 

La jeune fille qui entreprend son cours supérieur avec une gar 
de-robe partiellement de sa confectio | à peu près süre de possé- 
der un assortiment de vélements plus vaste et plus Éharmant que 
celui 0€ ses consoeurs, Dr plus, ses | ettes et son habileté dans la 
couture lui abtireront des compliments i rervellleux stimulant 
à l'Age où la confiance en soi-même est plutôt chancelante | 

À vrai dire, les germes de l'intérèt pour l4 couture peuvent étre 
ineuiqués aussi Lôt qu'à l'âge de quatre ou cinq ans chez la bam- 


bine, en satisfaisant sa curiosité de petite fille endroit des articles 
du panier à couture, A six ans à coudre des boutons, 
endiler les aiguilles, nouer les fils et faire une simple piqûre 

A six ou sept ans machine à coudre 
activée manuellement sur laquelle elle apprendra à confectionner de 
petils articles pour cadeaux; blentôt, elle progressera et s'intéressera 
à la confection de tabliers, chemises, jupes et blouses 


elle est prêts 


M peul lui donner une 


Les projets de couture pour les débutantes devraient être des 
articles utiles à confectionner, Il est très décourageant pour un en- 
fant de découvrir que le travail di entrepris avec enthou- 
sasme dépasse ses connalssances en couture ou n'est d'aucune valeur 
pratique, 

Pour quelques cents, on peut se procurer un manuel de couture 
trés utile dans les cercles de couture locaux ou aux comptoirs d'ar- 
ticles de couture des magasins à rayons, Il décrit en langage simple 
les fonctions des divers instruments de couture, et montre, à l'aide 
de simples diagrammes, comment utiliser une machine à coudre pour 
confectionner un coussinet À épingles, des mitaines à épousseter, 
napperons et serviettes de table, collets, ceintures, poignées de chau- 
drons 

Entre les âges de neuf et dix ans, une petite fille qui connait à 
fond les principes de la couture peut se servir de la machine à cou- 
dre électrique, sous la surveillance maternelle 

Bien que des conseils devraient lui être donnés pouf le choix 
des patrons et des tissus, la fillette développera son propre sens du 
style en étant appelée à prendre ses propres décisions et, à l'occasion, 
faire ses propres erreurs, 


couturt 


Sa Sainteté Paul VI bénit la jeunesse 
étudiante catholique du Canada 


A l'occasion de la fèle de Notre-Dame des Ecoles, la jeunesse 
étudiante canadienne avait présenté une offrände spirituelle à S. S. 
Paul VI, par l'entremise de Son Eminence le cardinal Léger, Voici 
la réponse de Sa Sainteté à Son Eminence, 


Segreteria Di Slalo 
Di Sua Santita 


Dal Vaticano , ,, 29 novembre 1964, 


Eminentissime Seigneur, 

Dans une filiale adresse au Saint-Père, Votre Eminence se fai- 
sait récemment l'interprète des étudiants catholiques du Canada, et 
présentait en leur nom une ‘‘Gerbe Spirituelle'' de soixante millions 
d'Ave el de dix millions d'actes de charité, offerts à l'intention du 
Concile oecuménique et de l'unité des chrétiens. 

Sa Sainteté a été profondément touchée de la générosité de tous 
ces jeunes et charge Votre Eminence de les féliciter et de les remer- 
cier de Sa part, Qu'ils continuent à faire monter vers Dieu leurs 
supplications! Le Père Commun exhorte paternellement, en 
même temps qu'il invoque sur eux la spéciale protection de leur 
céleste Patronne, ‘’Notre-Dame des Ecoles”. 

A tous ceux qui ont pris part à ce Trésor spirituel, et à leur très 
digne interprète en tout premier lieu, le Saint-Père accorde de tout 
coeur une large Bénédiction Apostolique 

Daignez agréer, Eminentissime Seigneur, l'expression des sen- 
fiments de vénération avec lesquels, on baisant vos mains, je suis 
heureux de me redire 


les y 


de Votre Eminence Révérendissime 
le très humble, très dévoué et très obéissant 
Serviteur en NS. 


Signée: A. G. CICOGNANI 


a ———————— ee 


Les fenêtres illuminées de la tour centrale du Château Frontenac 
arborent le chiffre 70 pour marquer l'anniversaire de l'ouverture de 
la section originale de l'hôtel, le 13 décembre 1893, Bien que depuis 
cette date le Château ait été agrandi et dote des commodites les plus 
modernes, il n'en conserve pas moins son architecture originale, La 
silhouette aux nombreuses tourelles, qui se découpe sur le firmament, 
est familière à des milliers de visiteurs qui viennent de tous les coins 
du monde, Au cours de la dernière guerre, le Château fut la scène 
de deux réunions au sommet entre dirigeants alliés. La photo ci- 
dessus a requis la coopération d'un grand nombre de visiteurs du 
Château, qui ont dû rester dans l'obscurité pendant vingt minutes, 
pour permettre au photographe, installé à Lévis, de prendre cet ins- 
tantané à l'aide d'une lentille télescopique. 

(Photo Canadien Pacifique) 


À faire, à ne pas faire 
pendant les Fètes 


Que votre 
Loffert un vilain mouchoir méme 
pas brodé, c'est triste! mails pas 
au point de la regarder hargneu- 


sement sans même dire merci 
L£ LI LJ 


narraumne Vous ail 


Une souris mécanique amusera 
lollement votre neve:. mais dé 
plaura considérablement à € 
grand-mère, Vérifiez bien 
dresses sur vos paquets 

LL . . 


vo 


Vous êtes siupéfaite, ce garçon 
que VOUS CONMNAMSEZ À peut VOUS 
| envoie une magnifique bolle dk 
|chocolais. N'en concluez pas qu'il 
Lest fou de vous, Il a probable. 
| ment un père chocolaïier 

LL L2 LL 
| Des cheveux ma 
enue deébDraulée, une MmauvALsSe 
[humeur sans cause définie 
Non! Pas dans le lemps des Fêtes 
L£ L£ LI 


pelgnés, une 


Qu LI pieuve qu ! ne ou 
qu Lu vente, en avant IMmarcne, avec 
| 18 sourire, pour faire les visites du 


Jour de l'An 
L2 


se 


Votre grand-oncle se 
sez d'être bien conservé 
au point de se lancer dans un 
iWisi s0us prélexie que Cest je 
|ler janvier, N'insistez pas! 
| L£ L£ LL 


vanlie as- 
mais pas 


| Cette histoire 
ter est très 
le e ne le sera vramment que & 
| vous vérifiez, avant de la com- 
|mencer, que vous en connalssez 
bien lu fin 


que vou 
trés drôle 


Allez 


Mais 


| rACOr 


| . 


C'est le premier de pour 
| lards mais aussi pour viel- 


an 
Lea] 
lards, les infirmes, les orphelins 
Sans vous connaitre, ils comptent 
sur Vous, 


Depuis quelque temps on re- 
marque qu'il y a du théâtre dans 
l'air, On parle de théâtre! De quoi 
s'agit-il? 

n a vite fait de reconnaitre 
les visages familiers, En cfiet ils 
sont toujours là, inébranlables 
dans jeur dévouement pour le 
spectacle, 

Mais alors quel &st ce nouveau 
feu qui brille au milieu des nô- 
tres? Chers amis, il nous fait 
plaisir de vous annoncer la conso- 
lidation d'un Atelier pour le théà- 
tre; ceci dans le but de dévelop- 
per l'amour du théâtre chez nos 
jeunes si vivement intéressés, Car 
ce n'est pas le désir qui manque, 

Plusieurs jeunes gens et jeunes 


| 


LA LIBERTE 


ET LE PATRIOTE 


Partageons notre trésor 


“Apres chaque cours, le prêtre répondait aux questions”, 


Le cours de religion: 
moyen par excellence 


Notre-Seigneur commanda 
(ous ses disciples d ètre Ses té 
moins ici-bas, Réfléchissant la 
pensée du Christ, le Pape Pie XII 
demanda à tous les catholiques 
d'être missionnaires, “L'esprit 
missionnaire et l'esprit catholique 


Y a-t-il un renouveau 
dans le théâtre local? 


filles ont reçu le baptême de la 
rampe lors de la présentation de 
“Lieutenant Tenant'', sous les 
auspices de l'A.C.T.A. et du Cer- 
cle Molière, C'est une magnifique 
réponse à une offre sans pareille 
Il faut croire que le moment est 
propice 

En deux mots, l'Atelier est à 
vous, C'est un programme d'étu- 
de vivante, Si vous êtes quelque 
peu intéressé, soyez certain que 
vous y trouverez votre niche, Il y 
a un tas de choses différentes à 


faire: costumes, éclairage, mon- 
tage, maquillage, musique, etc, 
‘+. Qu'en dites-vous? 

TEL QUE, 


La chronique des 
Jeunes Travailleuses 


(Reçu le 18 décembre) 


Bonjour jeune travailleuse, 

Ce soir, à la demande de Clau- 
dine, j'ai mis tous mes livres et 
mes grands mots de côté pour 
t'écrire une lettre bien simple, 

Il y a déjà trois mois qu'elle 
essaie de t'expliquer un peu la 
JOC et ce que ça peut te donner 
de faire partie d'un mouvement 
d'Action Catholique; alors main- 
tenant je vais aller du général au 
mersonhel et essayer de te dire un 
peu ce que ça m'a donné, 


C'est plutôt difficile de ramas- 
ser tout Ça dans ma tête et de le 
mettre sur papier mails enfin ,., 

D'abord je dois avouer que la 
JOC m'a donné beaucoup plus 
que je ne pourrai admettre puis- 
qu'il y a tellement de détails que 
je ne trouverais jamais le courage 
d'admettre, 


Je suis une personne simple 
comme toutes les autres filles, a- 
lors tu dois savoir un peu les sen- 
timents que j'ai éprouvés lorsque 
j'avais 18 ans, Tu sais comment 
à cet âge c'est difficile de s'adap- 
ter à tous les gens qu'on :encon- 
tre et de s'adapter aussi au tra- 
vail qu'on a choisi. C'est juste à 
ce moment que Claudette m'a ac- 
crochée pour une réunion de JOC, 
Elle avait tout de même le tour, 
comme on dit. Elle savait que 
j'aimais le dessin, alors quoi de 
plus naturel que de demander 
mon aide pour les décorations 
d'une soirée de Noël. Je suis allée 
à cette réunion et je dois admet- 
tre que j'ai aimé ça. De là, c'é- 
tait bien dans la technique de la 
JOC que de m'initier au mouve- 
ment, de me donner des responsa- 
bilités adaptées toujours ‘en les 
augmentant lorsque j'étais prête, 
Je suis devenue secrétaire de sec- 
tion, chef d'équipe, présidente, 
puis j'ai suivi le cours d'entrai- 
| nement à Luschenay, dans la pro- 
vince de Québec. 


Ime rappeler de cette semaine, 
c'est l'atmosphère d'amitié et de 
joie de vivre qui y règne, Enfin 
passons, Après le centre d'entrai- 
nement, nous avons formé une 
fédération et je suis devenue se- 
crétaire fédérale. Quelque temps 
après, la présidente a dû démis- 
sionner puisqu'elle se mariait, 
alors je suis devenue présidente 
fédérale, 

Durant ce temps, je me suis 
habituée à parier au monde, à fai- 
re des contacts avec les filles, à 
rencontrer les aumôniers, à orga- 
niser des activités, Et plus impor- 


Tout ce que je puis vraiment | 


tant, ma vie spirituelle s'est e- | 


claircie, J'ai vu où j'allais et pour- 
quoi j'étais ici-bas, La JOC m'a 
ouverte aux autres pour que je 
puisse enfin écouter Dieu et les 
hommes. Je remercie Dieu tous 


les jours de m'avoir fait connaitre | 


la JOC, 
JACQUELINE. 
NOUVELLES RELIGIEUSES 
Qu'est-ce qui 
nous empêche de prier? 


Le temps de l'Avent a creusé 
en nous le désir de Dieu: c'est 


\a 


période liturgique ai a préparé | 


la rencontre personnelle de Dieu 


avec les hommes. C'est lui qui est | 
venu vers nous, qui à pris l'initia- | 


| uve de la démarche. 

C'est donc le temps par excel- 
lence de la prière qui est une ren- 
contre et un contact d'amitié avec 


le Seigneur qui fait toujours 
premiers pas. 
| Les difficultés cependant que 


nous avons à être au rendez-vous, 
à prier, à engager |: conversation 


es | 


nous empêche souvent de répon- 
dre à son altente, de vivre une 
amitié pleine avec Lui, Un échec, 
une souffrance, nous font prier 
presqu'instinctivement, Mais ordi- 
nairement quand on veut prier, 
ce sont des difficultés que nous 
rencontrons, Ne ressemblons-nous 
pas souvent aux invités au festin 
de l'Evangile? 

Il ne faut pas attendre et cher- 
cher les conditions idéales pour 
prier, Nous sommes pris dans no- 
tre travail, bouleversés par mille 
et une choses, à court de temps, 
etc, Le Seigneur savait nos con- 
ditions de vie et pourtant, il a af- 
firmé: “Il faut prier sans cesse et 
ne jamais se décourager’, Ce doit 
donc être possible, 

Parce que l'on ne sent rien, 
parce que l'on a aucune émotion 
on dit: “Ça ne donne rien, j'ai 
l'impression de parler dans le vi- 
de”, ou encore ‘Je suis fatigué, 
tanné, ça ne me tente pas”, ou 
encore ‘je ne peux pas prier, je 
ne sais pas prier”, 

Disoi toujours que la prière 
n'est pas quelque chose de sensi- 
ble, c'est une question de foi et 
de charité, d'amour, une question 
d'avoir besoin de l'autre, Le se- 
cret: offrir à Dieu nos distrac- 
tions, ne pas faire dépendre notre 
prière de notre sensibilité mais de 
notre foi et de notre amour, ac- 
cepter de toujours essayer el ras- 
surons-nous, c'est déjà prier car 
notre prière vaut d'abord par l'ef- 
fort que l'on fait, 


Prier n'est pas sentir, mais 
croire, Il faut être humble. Il faut 
du silence, Il faut de l'effort, vou- 
loir, Il faut savoir que nous avons 
besoin de Dieu, que ‘‘sans lui, 
nous ne sommes rien’. 

La prière c'est une affaire de 
foi et non de sentiment, nécessaire 
pour rejoindre Dieu et nous lier 
d'amitié avec Lui, pour s'arra- 
cher au péché, pour se donner, 
pour bâtir l'Eglise, 


La Bible vous parle 


(Ces textes sont choisis par la 
Société Catholique de la Bible.) 
Qui fait le mal, le mal retom- 
bera sur lui, sans même qu'il sa- 
che d'où il vient. (Eccli 27, 27) 


Pardonne à ton prochain ses 
torts, alors, à la prière, tes péchés 
te seront remis, Eccli 28, 2) 


ane 


sont qu'un, disait-il, et n'est 


pus intéresse et dévoué à l'Eglise 


catholique celui qui n'est pas in- 
téressé et dévoué à l'Eglise uni- 
verseile, c'est-à-dire à la propa- 
ger sur tous les coins du globe." 

Vous demanderez peut - être 
comment il faut s'y prendre, C'est 
bien simple: vous n'avez qu'à vi- 
vre votre foi donnant ainsi le bon 


cxempie à LOUSs Ceux qui vous en- 
tourent, Ajoutez à cela quelques 
bonnes paroles à l'adresse de vo- 

ami non-catholique sur la 
merveilleuse doctrine de l'Eglise 
et passez-lui le dépliant intitulé 
“Why I Became a Catholic” (en 
vente à l'Université Notre-Dame, 
25c), Invitez votre ami au cours 
d'instruction religieuse et accom- 
pagnez-le, 

La conversion de Eugene Mi- 
er, de South Lyon, Mich., illus- 
tre bien l'efficacité de ces mé- 
thodes, Voici ve que raconte cet 
étudiant en droit à l'Université 
Notre-Dame: ‘Je fus élevé dans 
la religion presbytérienne et ré- 
vais de devenir ministre, Pour 
cetle raison, je suivis des cours de 
philosophie, d'histoire et de Bible 
à l'Université de Michigan, à 
Yisilanti, où je connus Kathleen 
Marie Koval, de Grand Haven, 

“Nous nous sommes fréquentés 
et je m'aperçus que Kay était une 
fervente catholique qui vivait sa 
religion aussi bien la semaine que 
le dimanche. Les protestants 
changent facilement d'une déno- 
mination à une autre mais mon 
amie m'expliqua qu'il est presque 
inconcevable qu'un catholique 
instruit change de religion, Elle 
m'encouragea à étudier le catho- 
licisme pour en découvrir moi- 
même le caractère divin, J'avais 
déjà appris dans l'histoire que 
l'Eglise avait grandi dans les tri- 
bulations tout en influençant les 
peuples à chaque tournant, Je 
m'adressai donc au Père John 
Helner, aumônier des étudiants 
catholiques avec qui j'eus plu- 
sieurs longues discussions amica- 
les et toujours j'en restai impres- 
sionné, 

“Enfin, désirant mieux connai- 
ire cette Eglise j'assistai à des 
cours-questionnaires dirigés par 
les Pères Helner et Edward Wal- 
ling. La plupart des 20 jeunes qui 
fréquentaient ces cours étaient 
des non-catholiques qui désiraient 
se convertir avant d'épouser un 
ou une catholique, Tout était bien 
organisé: aucune obligation de 
notre part, chacun étant libre d'a- 
bandonner le cours s'il le désirait, 
ce que personne ne fit car les con- 
férences qu'on y donnait étaient 
des plus intéressantes et éduca- 
tionnelles. 

“Après chacune, un Père ré- 
pondait à nos questions, Ces con- 
férences et les discussions qui 
s'ensuivaient me firent compren- 
dre clairement le caractère divin 
de la religion catholique, laquelle 
englobe toutes les vérités ensei- 
gnées par Notre-Seigneur, qui 
fonda j'Egiise pain pe lui pro- 
mettant d'être avec elle jusqu'à la 
consommation des siècles. Pour 
terminer les instructions, le Père 
célébra une messe blanche, ce 
qui nous fit comprendre la signi- 
fication des cérémonies et la ma- 
nière d'y participer. 

“Peu de temps après je fus 
baptisé et je fis ma première 
communion, Kay agenouillée près 
de moi, Ce fut un très grand jour 
dans ma vie, Jamais je ne pour- 
rai assez remercier ceux qui 
m'ont guidé vers la vraie Eglise 
de Dieu”. F 


Le KR. P, John O’Brien aime- 
rait que d'autres convertis lui 
envoient leurs nom et adresse à 
l'Université Notre-Dame, Notre- 
Dame, Indiana, afin qu'il puisse 
écrire l’histoire de leur conver- 
sion. 


L 


Jour de l'An 1964 


Pere, tu n'es plus là, pour ouvrir cette porte 
Toujours mystérieuse, qu'un nouvel an apporte, 
Qui jetait sur ton coeur tes ‘’petits'’ rassemblés. 
Seraient-ils donc si loin, ces souvenirs passés? 


Ton mot était le souffle de l'année nouvelle 

Je l'ai gardé, dans l'âme, comme coutume belle, 
Courbés, là, sous ton bras, avec quelle émotion 
Nous recevions de toi une bénédiction 


Transmis par nos anciens, ce beau, et pieux geste 
Je veux le conserver comme un trésor qui reste, 

Parents qui n'êtes plus, je vous dois de reprendre 
Ce ‘’moment’’ de chez nous, cette habitude tendre. 


Je te revis, maman, heureuse mais pensive 
Essuyant de ta main, une larme furtive , 

Ils seront à genoux, mon garçon et mes filles, 
Continuant l'esprit de nos vieilles familles 


Quand je les reverrai, groupés, là à leur tour 
Cherchont le grand bonheur de cet unique jour, 
Je peñserai à vous, mes parents si chéris, 

En disant doucement, ‘Enfant, je te bénis" 


MANIE TOBIE. 


| seraient attribuables 


| S'il faut en croire Bobby Hull, ses succès 


à un seul mot: travail 


por Jacques LEMOYNE 
Exclusit à ‘’Lo Liberté et le Patriote" 


Les divergences d'opinions qui 


existaient entre Bobby Hull et 
|l'instructeur Rudy Pilou étaient 
assez bien connues du publie, 


| Hull n'aimait pas Pilou parce que 
ce dernier lui faisait passer trop 
|de temps sur la glace durant les 
| pratiques, et pas assez durant les 
|joutes, De plus Hull affirmait 
qu'il s'épuisall au cours des trop 
| nombreuses joutes hors concours 
[d'avant saison, et qu'il était ab. 
solument opposé à ces joutes 
Lorsque Billy Ray accepla le pos- 
te de Pilou, il eut des entretiens 
[avec lous ses joueurs et surtout 
lavec Bobby Hull, Reay trouvait 
ique Hull n'avait pas donné sa 
pleine mesure la saison dernière 
et qu'il devait y avoir une raison 
bien spéciale pour cela, Au cours 
ide la conversation Hull déelara 
[à Reay qu'il n'aimait pas les jou- 
tes hors concours et qu'il aimait 
évoluer longtemps sur la glace 
au cours d'une même partie 

Hull connaissait mal Billy Reuy 
|s'i à cru pour un instant que son 
instructeur ne le prendrait pas 
au sérieux, Reay lui aurait décla 
|ré: “Si tu veux jouer, tu joueras 
crois moi”, Or, depuis les débuts 
ide la saison, Hu a joué régu- 
lièrement à l'offensive, il a joué 
sur les jeux de puissance et a de 
plus évolué quand son équipe 
était à court d'un homme, Les 
résullats ne se sont pas faits at- 
tendre: Hull joue présentement 
son meilleur hockey et il a de 
bonnes chances de mporter 
championnat des compleurs et de 
briser sun propre record de 50 
buts au cours d'une saison, Ceux 
qui affirment que les Hawks sont 
uissants celle année parce que 
e calibre du hockey dans la L- 
gue Nationale n'est pas aussi bon 
que celui qu'on jouait il y a quel- 
ques saisons ont peut-être raison, 
bien que nous ayons entendu les 
mêmes arguments quand les Ca- 
nadiens dominaient ie classement, 
Mais, chose certaine, Hull aurait 
brillé à toutes les époques et il 
n'a pas fini d'étonner et d'émer- 
veiller et ses adversaires et ses 
partisans, 


nl 
a 


Une leçon? 


Les Maroons de Vlagre | cer- 
lainement une des meilleures 
équipes ‘‘amateur'” du Canada, 
auront une tâche difficile à rem- 
plir quand ils rencontreront l'é- 
quipe nationale de Suède au dé- 
but de l'année, Les Maroons ne 
participeront pas aux Jeux Olym- 
piques cette année et c'est regrel- 
table. Il est bien regrettable aussi 
que nous ne pouvions former une 
équipe ‘nationale’, mais il faut 
reconnaitre que le R. P, Bauer 
a tenté un noble effort et qu'il 
mérite pleinement tous les succès 
qu'il pourrä remporter, Ceci nous 
amène à parler d'une discussion 
que nous avions tout dernière. 
ment avec des représentants d'é- 
quipes de la ligue Nationale, Un 
de ces représentants affirmait que 
les Hawks n'étaient pas aussi 
puissantes que leur fiche l'indi- 
quait, ‘Ils jouent ainsi parce que 
la ligue n'est pas aussi forte cet- 
te saison que dans le passé”, Inu- 
tile de dire que les autres n'é- 
taient pas d'accord avec lui, sur- 
tout Billy Reay, mais ceci impor- 
te peu, car la discussion porta 
ensuite sur le fait qu'il y a moins 
de jeunes qui jouent au hockey 
aujourd'hui qu'autrefois, 

Robert LeBel, ancien président 
de la Fédération mondiale du 
hockey sur glace, faillit avaler 
son cigare quand il entendit cela, 
“Nous avons des statistiques qui 
vous prouveront qu'il y a plus 
de jeunes qui jouent au hockey 
aujourd'hui que jamais au Cana- 
da et que les raisons pour jes- 

uelles il y a moins de joueurs 

dde ligue Nationale ne repo- 
sent pas sur une question de nom- 
bre mais sur une trop grande 
commercialisation des sports”, af- 
firma-t-il, Une vérification rapide 
nous prouva qu'il avait raison: 
il y a un plus grand nombre de 
jeunes joueurs d'enregistrés avec 
la CAHA que jamais cette an- 
née, Pour ce qui est du profes- 
sionalisme nous n'en sommes pas 
aussi certain, Nous croyons ce- 
pendant que ceux qui affirment 
que les jeunes d'aujourd'hui son- 
gent d'abord à leurs études et à 
se créer une situation avant de 
se lancer dans une carrière pro- 
fessionnellé dans les sports sont 
plus nombreux que jamais ont 
raison, ‘Les jeunes d'aujourd'hui 
ne veulent pas être des vagabonds, 
On ne leur en conte plus avec 
des histoires de réussite rapide et 
ils savent que les sports profes- 
sionnels ce n'est pas un nouveau 
klondyke', 


Une solution? 


Pour les enthousiastes de l'a- 
mateurisme comme Robert LeBel 
et des milliers d’autres à travers 
le pays, la solution est simple: 
‘“Redonnons aux équipes d’ama- 
teurs une place de choix dans la 
vie sportive du Canada et nous 
aiderons le hockey”. C'est vrai 
en grande partie mais il faut aus- 
si tenir compte des besoins mo- 
dernes, Le hockey coûte cher à 
pratiquer, Les jeunes ne jouent 
plus sur des patinoires ouvertes 
comme ce fut le cas dans le passé, 
et la rivalité de villages existe de 
moins en moins, La télévision 
Inous apporte le hockey profes- 
sionnel le samedi soir et les jeu- 
nes perdent déjà un soir qui, ja- 
dis, était sacré au pays: la partie 
du samedi! De plus, les jeunes 
exigent des conditions meilleures 
|pour jouer dans des clubs orga- 
inisés et c'est peut-être ici que les 
| professionnels ont tort de fournir 
tant d'argent à des clubs junior, 
mais par contre c'est là un moyen 
moderne et efficace de tenir les 
meilleurs jeunes en main. 


Tout a évolué rapidement dans 
Ile monde des sports. Même Je 
joueur de golf jouit aujourd'hui 
d'un confort plus grand que ja- 
| mais et d'un équi ent meilleur: 
Île jeu s'est amélioré parce que 
plus de personnes jouent. Au ski, 
c'est la même chose: les jeunes 
sont mieux équipés, ont plus de 
chances de faire du ski et prati- 
quent un sport individualiste. 
L'individualisme joue aussi un 
| grand rôle dans le 


carrière, Combien de jeunes re- 
fuseront de suivre les insiruetions 
d'un ainé dans la pratique des 
sports et vondront pratiquer eux 
mêmes un audre sport où is pour 


1 

| 

| ront s'améliorer un travail 

|plus personnel? Chose certaine, 
si on manque de bons joueurs 


aujourd'hui c'est parce qu'on n'a 
pas su les préparer, car !l y à 
beaucoup de jeunes qui jouent au 
hockey, beaucoup ont du talent 
mals il arrive qu'ils brillent aussi 
dans autre chose, souvent leurs 
études, et pour plusieurs d'entre 
eux il est mieux d'asseoir son 
avenir sur un bon cours d'étu 
des que sur un contrat probable 
avec un club de la ligue Nato 


nale 
. 


Voici, comme le 


St.! tace 
| John F, Kennedy a légué 
sa fortune à sa femme 


|et à ses deux enfants 


| BOSTON Mme Jacqueline 
| Kennedy et ses deux enfants, Ca 
jrolne et Jon sont les prine 

DAUX légalaires couchés sur le 


lesiament du président Kennedy 


|  Daté du 18 juin 1954, le testa 
ment à êté rendu public par la 
ecuon civie de la haute cour 
Les eéxécuteurs testamentaires 
| son! Mme Kennedy, M. Robert 
| Kennedy, procureur général des 
| au Unus, et le sénateur du Mas 
| sachusells, M, Edward Kenned: 
Le testament lègue à la veuve 
| 825,000 et tous les biens avant 
appartenu au défunt 
| Re lesiament stipuie en outre 


ue 1e restant du patrimoine sera 


F 


| divisé en deux parts égales, La 
| premiere part COnsUtuera un ca 
Pilai dont le revenu des investis 


sements sera attribué à Mme Ken 
nedy, Les exécuteurs testamenta 
| res devront instiluer avec la se 
|conde part un fonds au bénéfice 
des enfants du président Ker 

| nedy 

a 


veut la tradition, 


une brève rétrospective de 1963! 


Avant d'entreprendre une bre- 
ve rétrospective des activités 
sportives de 1963 commencons 
par le commencement et souhal- 
tons à tous nos lecteurs une Bon- 
ne et Heureuse Année, avec le 
Paradis à la fin de leurs jours, 
Pensons aussi à ceux qui man- 
quent du nécessaire et mème d'un 
peu de superflu et montrons- 
nous d'autant plus généreux que 
nous avons tous été bien traités 
par la Providence, 

Le choix de Gordie Howe com- 
me athlète de l'année au Canada 
nous plait beaucoup, Howe à bien 
mérité cet honneur et personne 
parmi la liste des candidats qui 
ont recu des voies ne méritait-de 
lui enlever cet autre titre, Howe 


est non seulement un bon joueur | 
de hockey, c'est aussi un athlète |! 
public | 


ui par sa conduite en 
onne à lous des exemples sulutai- 
res, 11 sait très bien qu'il est l'un 
des plus grands joueurs de hockey 
de tous les temps, mais ceux qui 


ont pu le cotoyer et lui poser des | 


questions vous diront 
resté humble et affabie, 

Nous serions tenté de ne 
cerner de premier prix dans la 
catégorie de meilleure équipe de 
l'année, La décision doit se faire 
entre les Tigres de Hamilton, les 
Leafs de Toronto et l'équipe de 
crosse de New Westminster, Nous 
allons opter pour les Leafs à cau- 
se du magnifique ralliement qu'ils 
ont effectué au cours de l'hiver 
dérnier pour remporter le cham- 
pionnat de la Ligue Nationale, 
puis la coupe Stanley, Alors qu'on 
ne leur concédait aucune chance 
de réussir cet exploit, les Leafs 
ont comblé une forte avance des 
Hawks pour terminer bons pre- 
miers, éliminer ensuite facilement 
les Canadiens, et disposer rapide- 
ment des Red Wings de Detroit, 

Soulignons ici qu'il est difficile 
de choisir adéquatement la meij- 
leure équipe du Canada car qui 
peul évaluer les efforts d'un grou- 
pe amateur si on le compare à 
ceux d'un groupement profession- 
nel? Il devrait quand même y 
avoir moyen de reconnaitre aussi 
le mérite des amateurs, et les Ma- 
roons de Winnipeg, même s'ils 
ont connu des melubre dans les 
tournois pour le championnat du 
monde, constituent quand même 
une équipe digne de mention, 

Un oublié! 

Chaque fois qu'on prépare une 
consultation populaire pour choi- 
sir le meilleur homme dans te) ou 
tel secteur de l'activité humaine 
il y a toujours des oubliés, Le 
sport ne fait pas exception et nous 
croyons qu'on a commis une gra- 
ve erreur en ne donnant pas la 
deuxième place à Wiilie Weiler, 
le magnifique artiste et gymnaste’ 

ui a remporté trois médailles 
‘or pour le Canada aux Jeux 
Pan-Américains, Willie méritait 
certainement plus de votes qu'il 
n'en a reçus, et il se classe d'em- 
blée en tête de toute la brigade 
des amateurs canadiens, Il a cer- 
tainement été le deuxième grand 
homme du Canada dans les sports 
et il est regrettable que tant de 
personnes aient oublié ses succès, 
qui exigent des heures de travail, 
pour je reléguer loin derrière les 
meneurs, 

Ajoutons aussi qu'on a choisi 
plusieurs joueurs de football par- 
mi les athlètes de l'année au Ca- 
nada, négligeant ainsi des joueurs 
de hockey qui auraient certaine- 
ment mérité de bien figurer au 
palmarès, Mais je suppose que le 
foothall jouit de la faveur popu- 
laire à l'époque ou le jury fait 
son choix, ce qui expliquerait cet- 


qu'il est 


as dé- | 


e g'ande présence de joueurs de 
football, alors qu'un athlète com 
me Ron Turcotte par exemr 
qui s'est mis en évidence sur la 
scene inlernalionale, es à peu 
pres oublié 

Toujours dans le domaine des 
reirospeclives, soulignons le fait 
que l'Australie, qui avait gagné « 
laciement la coupe Davis l'an 
dernier ne semble pas devoir, au 
moment ou ces lignes son! écrites 
répéler son exploit, Les joueurs 
des Etats-Unis ont été très bri 
lanis au cours des concours Inter 
nalonaux celle année et leurs 
{chances de remporter le dernier 
{championnat de l'année dans les 


concours INternAUIONAUX NOUS pa 
ralssent excellentes 
Accordons une médaille spécia 
e au Révérend Père Bauer pour 
le courage qu'il a manifesté en 
entreprenant de former une équi- 
pe de hockey pour représenter le 
Canada aux Jeux Olympiques, 
| Nous ignorons si cetie équipe par 
viendra à gagner le championnat 
mais nous croyons qu'elle fera sn 
marque el que si jamais quel- 
u'un au Canada adopte l'attitude 
de Len Lecluir et décide que l'on 
jouera au hockey comme on le 
fat au Canada, le championnat 
mondial reviendra en permanence 
ici, La récente lournée des Russes 
et des Tehèques nous prouve que 
le calibre de jeu dans la ligue Na 
tionale est encore de beaucoun 
supérieur à ce qui se joue en Eu- 
rope et ailleurs, 
Les Dodgers! 

L'équipe qui nous a le plus im 
pressionné au cours de 1964 a 
certainement élé celle des Dod- 
gers de Los Angeles, Sandy Kou- 
fax se méritera probablement le 
titre de meilleur ath:ète profes- 
sionnel aux Eiats-Unis el même si 
personne ne vole pour lui, le gros 
Sonny Lision devrait oblenir le 
deuxième rang, Pour revenir aux 
Dodgers disons qu'ils ont fait de 
nous un excellent prophète en 
battant les Yankees en quatre 
joutes comme nous l'avions écrit 
dans ce journal, tandis que Liston 
a prouvé qu'il ne fallait pas se 
fier à nos prédictions en écrasant 
Floyd Patierson en une ronde, à- 
près que nous avions écrit, dans 
ce même journal, que Liston n'é- 
tait qu'un gros jambon! 

Y, A, Title mérite lui aussi une 
mention spéciale pour la façon 
merveilleuse avec laquelle il a 
conduit les Giants à une victoire 
décisive sur 1es Steclers de Pitts- 
burgh, Nous ne savons pas si les 
Giants vont remporter le cham- 


| 


pionnat dans ies séries finales, 
Mais si la température est le 
moindrement clémente et Y, A, 


en grande forme, on peut voir dé- 
jà l'ombre d'un championnat se 
dessiner sur New York, 

Une des grosses surprises de la 
saison aura été l'échange de Pian- 
te, Goyette et Marshall contre 
Worsiey, Balon et, comme on le 
disait alors, d'autres joueurs de 

ualité inférieur dont un nommé 

erguson! Ii semble que les Ca- 
nadiens aient obtenu le meilleur 
dans cet échange qui prit tout le 
monde par surprise, un peu com- 
me l'échange dans lequel Felipe 
Alou a été amené au baseball, 
Nous croyons aussi que le départ 
de Moose Skowron de l'aligne- 
ment des Dodgers mérite d'être 
souligné, Terminons en disant que 
le titre de meilleur instructeur 

rofessionnel devrait revenir à 

ally Alston, le meilleur gérant 
du baseball majeur en 1963, et 
certainement le meilleur meneur 
d'hommes des sports proféssion 
nels. 


Ottawa désire accroître 
la population française 


OTTAWA — Le Canada comp- 
te ouvrir deux nouveaux bureaux 
d'immigration en France en 1964, 

Annoncée aux Communes par 
le ministre de la Citoyenneté et 
de l'Immigration, M, Guy Fa- 
vreau, l'ouverture de ces bureaux 
aurait pour fin de lutter contre 
le déséquilibre démographique 
qui s'exerce présentement au Ca- 
nada aux dépens de l'élément 
français. 

Le ministre de l'Immigration 
et de la Citoyenneté re que 
l'établissement de ces deux bu- 
reaux en territoire français pro- 
voquera la venue au Canada d'un 
bon nombre d'immigrants de lan- 
gue française sur les 100,000 im- 
migrants dont il prévoit la venue 
en 1964. 


En 1867, l'élément français du 
Canada constituait 50 pour cent 
de la ulation totale; aujour- 
|d'hui il ne forme pas même 30 
|pour cent, Sans une augmenta- 
tion du taux de la natallité et 
|sans une immigration française 
| ancrue, le pourcentage tombera à 
[25 pour cent dans sept ans et il 
ne sera plus que de 20 pour cent 
avant 1990. 

Au cours des neuf premiers 
|mois de la présente année, 69,344 
immigrants sont entrés au Cana- 
|da. Du total, 19,122 venaient du 
Royaume-Uni et seulement 2,850 


ce, les autres immigrants venaient 
| de l'Italie, des Etats-Unis, d'Alle- 
|magne et de la Grèce, tous en 
{nombre supérieur à ceux venus 
ide France, immédiatement der- 
rière les Français venaient les 
Portugais, en nombre presque 
égal, soit 2,658, 

Pour rétablir l'équilibre ou, du 
moins, pour empêcher que ne 
|s'accentue le déséquilibre, Otta- 
|wa songe donc à ouvrir de nou- 
|veaux bureaux en France, soit 
|à Lyon et à Bordeaux, 
| Les négociations à cette fin 
|sont en cours et paraissent pro 
| mises à plus de succès que celles 
|amorcées en 1956. 
| A l'époque, l'administration 
St-Laurent avait voulu ouvrir de 
nouveaux bureaux d'immigration 
len France mais elle s'était heur- 
Itée à l'opposition du gouverne- 
| ment français. 
|  ‘“Etablissez des consulats”, a- 
| vait dii la France au Canada qui 
| n'avait pu le faire faute de fonde, 
|car un consulat coûte beaucoup 
|plus cher qu'un bureau d'immi- 
gralion, 

Un consulat nécessilant une 
représentation numérique supé- 
rieure à celle d'un simple bureau 
d'un service gouvernemerdal et 
Otlawa tentant alors de réduire 
ses frais pour mettre fin aux ac- 
leusations de l'opposition sur les 
dépenses exagérées, @ projet a- 


choix d'une | de France, Par ordre d'importan- | Vail été remis, 


St:Boniloce, le 


Billet du vendredi 


ne RAR 


OHN STEINBECK 
VOYAGE EN RUSSIE 
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LA LIBERTE 


« 
LS 


{! 


ÉPIPHANIE 


»s faibles lumignons d'Hérode jui 
| faisaient concurrence 

Mai urgie ne pas 
“passage”, À grandes enjam 
bées de no temps, elle nous 
donne l'idée du temps de Dieu, en 
nous parlant encore de deux au- 
du Christ 

Passage du Christ par son bap- 
ême, passage du fils de Joseph et 
Marie à l'affirmation solennelle et 
publique de sa qualité de fils de 
| Die 1, à la révélation du Père 

Passage du Christ dans l'hum- 
ble fête des hommes par laquelle 
“maniieste le plus clairement 


s là sarrele 


| 
re 
| 


tres ‘'passages 


se 


} 
| 
[l 
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Comme tant d'autres, Siein 
beck écrivit longtemps avant 
d'atteindre à la notoriété, la 
loire, la fortune, l'admiration 
de ses concitoyens et gontempo 
rains . 

S'il eat romanc plus 
représenta if de la Californie, 
cest qu'il y naquit, y fit sa 
carrière, essaya de la capter 
dans ses ouvrages, mais Îl com- 


| gnats de la vallée de Torgao 

| (1936) 

| John Steinbeck naquit à Sa- 

| lnas en février 1902, et ji tâta 

| de maints métiers avant de se 
mettre à écrire 

| Il guivit pendant quelques 

| années des cours à l'Université 
Stanford, mais il n'y chercha 


aucun diplôme, 
L'ILLETTRE, 


"+ 


Sole escabechée 


2 livres de filets 
d'autre poisson) 
1 gousse d'ail 


de sole (ou 


3 c. à table de jus de citron ou | 


de lime 

14 de tasse de jus d'ananas 

14 de tasse d'huile d'olive 

Ya de tasse de petits oignons verts 
haché fin 

Un soupçon de tabasco ou de ca- 
yenne 

Sel au goût 


2 ©. à table de jus de citron ou 
de lime 
3 c, à table de farine 


4 c, à table de beurre 
Olives noires 
Quartiers de citrons ou de limes 
Pour préparer la marinade: pi- 
er l'ail et y ajouter les 3 cuille- 
rées à table de jus de citron ou 
de lime, le jus d'ananas, l'huile 
d'olive, les oignons hachés fin, le 
tabasco ou cayenne et enfin le sel, 
au goût, Verser sur les filets dans 
un plat profond; laisser mariner, 


à couvert, dans le réfrigérateur, 
pendant 24 heures, Au moment 
| de servir, faire égoutter la mari- 
nade et la mettre de côté pour la 
| recelle, 

|  Tremper les filets dans les 2 
| cuillerées à table de jus de citron 
ou de lime qui restent; secouer un 
| peu pour les égoutter, Frotter le 
| poisson avec la farine, puis le fai- 
re sauter légèrement dans le beur- 
re jusqu'à ce qu’il soit doré, le re- 
tournant une fois seulement et 
évitant de trop le cuire — il suffit 
d'environ 5 minutes en tout, (Les 
filets de poisson ne requièrent pas 
de longue cuisson; ils en exigent 
encore moins lorsqu'on les a fait 


son sur un plat bien chaud, Ré- 


mariner ainsi.) Disposer le pois- | 


| 
|navigateurs jusqu aux 

| des balisages des pistes d'atterris- 
| sage ou, plus prosaiquement, aux 
| feux verts de la circulation, Sans 
parler des enseignes lumineuses 
qui atlirent hommes et femmes 


c:rpse, 


Cependant, la 


sommes l'adorer 
gile), 

Ta lumière est venue, la gloire 
du Seigneur s'est levée, les na- 
tions marcheront à ta lumière 
(Epitre), ’ 

Seigneur, vous nous avez gui- 


| 

| 

| 1! n* 7! 
Aa leurs fallacieuses promesses, 
dés vers voire Fils par une étoi- 
le ,,. (Oraison.)" 


Alors, dans un monde si ‘‘lumi- 

neux'' où les planètes artificielles 
font concurrence aux étoiles, l'as- 
tre de Noël et de l'Epiphanie s'é- 

| Quelle lumière nous guide? 

| Celle de la foi ou ces ‘feux de la 

{rampe comme dans un film de 
Charlie Chaplin? 


venus 


Fausses lumières, faux besoins, 
Tout le décor matériel d'une ci- 
vilisation illuminée qui pense 
qu'avec l'éclat d'une bombe ato- 
mique, elle sauvera le monde, 


Alors qu'il lui suffirait simple- 
ment de croire à cette présnce de 


est venu habiter parmi eux et les 


siens ne l'ont pas reconnu”, (Der- 
nier Evangile.) 


Il est venu, il a passé parmi 
nous, Toute fête du Christ exrri- 
me la mystérieuse réalité du 
‘‘passage'’, de la Pâque, parce que 
toutes ne trouvent leur sens, Com- 


me sa propre Vie d'ailleurs, que 
duns la lumière* de la résurrec- 
tion, Epiphanie,. Passage du 


Christ, enfant douloureux de Ja 
crèche, au Roi enfant que des ma- 
ges adorèrent, passant eux aussi 
par l'obscurité lorsque l'étoile 
disparut dans une ville, sans dou- 
te parce que, déjà à cette époque, 


Machines à coudre 


Singer 


chauffer vitement la marinade Réparations et ventes 

dans le plat de cuisson du poisson; . FEstimés gratuits 

verser la sauce fumante sur le N'importe où au Manitoba 

| poisson. Décorer d'olives noires et RON. CLOUTIER 

|de quartiers de citrons ou de Li- || 129, rue Marion Tél: 247-1656 


\mes, Donne 6 à 8 portions, 


iunmmieres | 


messe nous dit: | 
‘Nous avons vu son étoile et nous | 
(Evan: | 


Dieu parmi les hommes, ‘mais il | 


Lundi prochain sera |! 
fête de l'Epiphanie: ia fête de la 
lumière, Jamais notre monde n'a 
eu un tel besoin de Lumière, Nous 
méditerons la magnifique oraison 
| de la fêie de l'Epiphanie: ‘‘En ce 
jour, où, par le cours d'une étoile, 


a grande 


vous avez conduit les peuples 
| païens à la connäissance de votre 
Fils unique, nous vous deman- 
dons, Seigneur, qu'après nous a- 
voir donné déjà de vous connaitre 
par la foi, vous nous conduisiez 
[jusqu'à la contemplation face à 
face de votre sublime majesté”, 
| Pouvons-nous avouer que c'est là 
notre principale préoccupation, 
que de désirer fermement cette 
contemplation de Dieu dans le 
{ciel? Pourtant, nous devrions y 
penser constamment, Que sont 
tous les pauvres et éphémères 
bonheurs de la terre devant ce 
bonheur éternel du ciel? Que sont 
{toutes les poussières d'ici bas de- 
| vant la splendeur de Dieu? Que 
| sont toutes les ténèbres de ce‘lieu 
| d'exil qu'est la terre, devant l'in- 
comparable Lumière du face à 
face avec Dieu? 
Centre marial canadien, 
à AE Mo 


— As-tu déjà entendu parler 
de la nouvelle crème de beauté 
qui vient de sortir? 

— Oui, je l'ai même déjà es- 
sayée! 

— J'avais donc raison lorsque 
j'affirmais qu'elle ne valait rien! 


+ *X + 
Pour remettre à neuf les crava- 
tes de votre mari, enroulez-les | 


| autour d'un pot à confiture rempli 
| d'eau chaude, La vapeur leur ren- 
| dra l'aspect du neuf. sans les dé- 
| former, 

| + 


Une meringue pour 
viendra dure et se contractera en 


? + 
| 


RL'NS 


tarte de- | 


PATRIOTE 


TXL 


le don essentiel de Dieu: l'amour 
Présence du Christ aux noces de 
| Cana” 

Dieu passe, Mais à nous de le 
| réconnaltre et, comme les mages, 
|de répondre à l'invilation de la 

lumière 

| Et c'est dans notre coeur qu'elle 
| devrait d'abord briller, notre 
| coeur lourd et notre esprit léger 
| qui prennent les illuminations du 
| monde pour l'étoile de la crèche 
Let la manifestation" du confort 
| pour l'épiphanie de Dieu! 


| R. P, Robert BASTIN, OM 


refroidissant si on la fai 
dans un four trop chaud, 
+ + + 
Si vos ongles cassent facile- 
ment, frictionnez-les tous les soirs 
avant d'aller au lit, avec de l'hui- 
le d'olive, 


cuire 


+ à + 
— Je ne comprends pas pour- 
quoi les paysans gardent encore 
des vaches, dit la dame de la ville, 
alors qu'on peut avoir partout du 
lait en bouteilles , ,, 
+ % + 
La meilleure façon de donner le 
pus de ilusire possible aux che- 
veux est de les essuyer vigoureu- 
sement avec une serviette après 
chaque shampooing et de les bros- 
ser de 10 à 15 minutes, 
+ + 
Les grands esprits discutemt sur 
des idées; les moyens esprits dis- 
cutent sur les événements; les pe- 
tits esprits glosent sur les défauts 
du voisin, 
+ * + 
Quoique autrefois on considé- 
rait comme ‘un manque à l'éli- 
quette de briser des craquelins 
dans sa soupe, c'est aujourd'hui 
tout à fait permis, 
+ À + 
Le veau: ‘Maman, que veut di- 
re le mot friser?” 


signifie avancer en âge, car le fer- 
mier dit souvent: ‘je frise la cin- 
quantaine’, , ,” 

+ # + 


| cielles sans faire usage d'eau, pla- 
cer celles-ci dans un sac en papier 
contenant une poignée de sel, et 
| bien secouer, 

| + 


#% + 


Ce qu'on dit: J'ai besoin d'un | 


| taraud, 


| Ce qu'on doit dire: J'ai besoin 
d'un écrou. 


La mère: “IL semble que cela | 


Pour netioyer des fleurs artifi- | 
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11 suftira d penser à ivance 
|pour vous réserver les quelques 
| minutes de plus que requiert l'au 
, lobus 
Faites une liste « apporte 4 
| AY VOUS IOFSQUEe VOUS HW ma 
| gasiner, Et n'oubliez pus, en fa 
sant voire liste, de consulter . 


annonces des Journaux pour tirer 
parti de loules les aubaines possl 
bles, Mais, rappelez-vou 
une aubDa souemer ; ces 
quelque chose don 
réeliement besom 
"Di Vous 
d'un nouveau 
achetez pt 
Faites une provision de 
| bres J0rSque vous _ 
de posie; 
bourser des sous 
| dans la machine 
Achetez 
|quanules convenan 
mille, Les bol 
ha!" ne vous épargn 
vous n'êles que deux dans 
famille, Projetez vos achats 
temps d'avance 
ou deux à 
possédez Lun congé 
conslalerez une diminu 
dérable des alimen 
poubelle, Vous pouvt 
| vre pages de € 
| tre journal: elles vous 
| OCCasion 
| Essayez 
| vovages à pied à 
que de remplir 
pacilé, Ce sera 
santé, autant que 
tefeuile 
Un nettoyeur et un fer à va 
peur peuvent aider considérable 
ment à l'entretien des vêtements 


L'horloge 
_ du coeur 


| Oui, mon enfant, c'est lrès cer 
| lan, 

Dans votre poitrine paisible 

| Qui fait tie tac, soir et malin, 
Se trouve une horloge invisible 


à] € 
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Jadis, avant d'ouvrir vos veux, 
Un ange blanc l'y mil, je pense, 
Et 
Pour la remonter en silence, 


Bon ange blanc, venez, venez 
Du paradis où Dieu vous 


ri 
nn 


1oge, 
dans de coeur des nouveau-nés, 
Faites battre longtemps, l'horloge! 


Pour que les pères soient joyeux, 
Pour que les mères soient bénies, 
Et qu'en souriant, les aieux 

Ferment leurs paupières lernies 


O mon enfant, mon tendre amour, 
Puisqu'on ne peut taire ces choses, 
Puisque l'horloge sainte, un jour, 
Doit s'arréter sur vos chairs roses 


Priez, priez avec ferveur 

Afin qu'à votre heure dernière, 

Quand Dieu reprendra voire 
coeur 

| Des mains de l'Ange de lumière 


| Ce voeur qui fut si doux au mien, 

Soit sans aigreur, soi sans soul 
lure, 

Et n'ai battu que pour le bien 

Dans votre vie honnête et pure, 


Jean RAMEAU, 


Contre les MAUVAI- 
SES ODEURS, pour 
obtenir une SENTEUR 
EXQUISE en tout 
de 


leur, de plus écono- 


temps, rien meil- 


mique que l'encens du 


Papier d'Arménie Ponsot 
DE REPUTATION MONDIALE 
Livret commode 35c à votre 
pharmacie ou à la Maison P,A.P,, 
2089, boul. Gouin est, 
Montréal, Qué. 
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chaque nuit il vient des cieux | 


= ——— 


eu, se er a . C 
Qu duriet-vVous de VMS 
d : VOUS ANNE LM MAIN 
£ une permanente à là Ia 
de lemps à autre? 
Ferme es humnières eé1eei 
s en quilan s prières 


Poge 
t toute l'année 
n 
[vos vêtements 1 | 
vous a 
n boulot d 
Une insert 
aba ” : 
nerveilles " " 
des ve : CE 


Q 


Nous avons un pet 
tres desobeissant et qui devien 
sans doute gâtée en riamt de 
| etait bebe et maintenant il sait 
avons beau lui promettre toutes sortes de recompense 


#9 
; . / 
: Couvri ét «ce 


CUS 


it garcon de sepl ans qui @ 
t trés raisonneur, Nous l'avoi 
toutes ses ‘'Iinesses lorsau | 


abuser de nos faiblesses, Nous 


est poli et s'il obéit, il se moque de nous et fait à sa tête, Ur 
conseil nous serait très utile, car nous sommes à peu pre 
decourages Parents maladroits, 
R Votre nom de plume est pour lt ipproi 
Quel maneur que VOUS AVRE si IMBI CONMNeNCe à € 9 
enfant, Vous croyiez sans doute l'aimer en lui perme k 
à sa guise el en lui offrant loules ses lanta \ 1 
| d'un amour égoïste et l'enfant, qui est intelligent, à en | 
| er, Mème après avoir réalisé que vous aviez fait ! d 
au débul, vous prenez malmenant ie pire moyen p 
votre pelit garçon, 11 ne faut pas acheter l'affectu l 
rance et le respect de votre enfant, Ce sera très dur p Vous 
el pour lui, d'adopier un nouveau régime de vie, Vous € 1 
1 faire comprendre que vous | aimez el que cest pr ‘ 
à Cause de voire amour que VOUS VOUISZ qu de ne 
sant et poll, afin d'abord de faire plaisir au bon Dieu, p | 
son papa el À sa MAMAN, pus El CECI est (es plus importants, altin 
de devenir un homme au caractère fort et au co genet x 
Dites-lui bien ce que vous attendez de lui el que s'1 n'obéil pas, 
il sera puni, privé de privilèges ou de choses qu'il aime el que 
si cela ne fait pas, H aura une bonne fessée au besoin, De p 
| faites-lui comprendre que quand il se conduira bien, pour vous 
faire plaisir et parce qu'il le doit, il ne devra pas s'attendre à 
recevoir à chaque fois, de l'argent ou des friandises, mails des 


compliments el un sourire Où Lt 


bonheur À le voir gentil, Si vous lardez, non seulement, 


serez malheureux, mais votre fi 


fant doit être difficile à l'école 
marades, Si vous ne l'aidez pas 


soyez doux mails fermes, Qu'il s 


un peu de patience vous réussi 
avec un gentil petit garçon, 


Q 
poser une question, Pourquoi 
tent le deuil et d'autres qui 


rais savoir si les lois de l'etiq 


| R 


taines régions de ces pays, El 
soumet, par habitude où pour 
quelques années l'attitude en © 
coup changé, Autrefois, toute 


l 
jours, surtout à cause du coût 


souhails, J'espère que 1964 voi 


ns 
LA 


| Q 


— Une personne qui 


| nait à peine les gens qui en so 
Depuis un mois, j'ai reçu cinq 
que faire, Merci. - 


!  demment apporter un cadeau, 
| ‘‘showers”, car l'offrande de cad 
| le mariage, est plus gentil d'o 


une invilation écrite 


simples connaissances, voire 
“’showers'', soit aux noces, 


loule sa Vie, Car #1 VOUS Continuez sur volre roule presenie, 
sera qu'un égoisie qui, en cherchant loujours son plaisir el son 
intérêt personnel, ne se souciera pas des autres 


Ü n'aura pas d'amis el se sentira bien seul 


| l'aimez même quand vous devez 


beaucoup de femmes travaillent à l'extérieur, on porte 
coup moins le deuil ou méme, pour les frères, soeurs, el 
tout, on ne le porte que le jour des funérailles, On ne voit à peu 
près plus de personnes qui portent le deuil pour plus d'un an, 
même pour un époux où pour leurs parents, Merci de vo 


# 


n'y êtes pas tenue, Vous pouvez dans les deux cas envoyer 
remerciements et vos excuses — vous devez toujours répondre à 
ajoutant vos meilleurs voeux à l'hc 
reux couple, Je déplore infinyment celte coutume d'inviter de 
même 


1 bon baiser, qui lui diront votre 
vous 
la le sera aussi et peut-être pou 


Déjà, votre 
el doit se quereller avec ses : 
à développer un bon caracler 


EL 
: 
Ne le rudoyez pus, 
OIL (ouJjJours convaincu que vous 
le punir et vous verrez qu'avec 
rez à reprendre la bonne 


ñ route 


à A d 


J'aime beaucoup votre C« 


urrier et je viens vous 
y a-t-il des personnes qui por- 
ne le portent que le jour des 


funérailles pour reprendre ensuite leurs vêtements ordinak 
res” Comme je suis originaire d'une autre 


poeme j'aimet 
erentes ici, 
Perplexe, 


uette sont dif 


- Les règles de l'étiquette ne soni que des indices des 
coutumes qui prévalent dans cerlains pays, ou même dans cer- 


les n'obligent personne, On 
être comme les autres 

e qui concerne le deuil « 
la famille, même les enfant 


4 
Depuis 
beau 


revélaient de noir pendant au moine un an à la mort d'un des 
parents, On portait même le deuil des oncles et lantes 


De : 
fait 


élevé de la vie et du que 


beau- 


bons 
is réserve le bonheur 


# 


recoit des invitations à des 


‘showers'” où à un mariage est-elle tenue d'envoyer des ca- 
| deaux et d'assister à ces réceptions, surtout quand elle con- 


nt l'objet et ceux qui invitent? 
de ces invitations et je ne sais 


- Une Ontarienne, 
R, — S'il vous plait, d'assister à ces fêtes, vous devrez évi- 


si modeste soit-il, surtout aux 
eau est leur but spécifique, Pour 
ffrir quelques choses, mais vous 


vos 


des étrangers soil aux 


"| 
7 eut 


' 
14 lon de 


La fille 


par M 


#48 L'lorts el 10 


) 
a lriole 


du Veld 
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L'Allemand ne pouvait 
tromper, le voyageur parlait 
Marina, 

- Notre chef, répondit-ii. 

Un sourire glissa sur les lèvres 
de van Duren 

Depuis quand femmes 
commandent-elles dans ce pays? 

- Depuis qu'elles ont appris à 
se battre comme les hommes 


les 


Puis, méfiant tout à coup à l'é 
gard de cet étranger qui parlait 
couramment sa langue 


… Mais qui es-tu toi qui sem- 
nous connaître? 
Sander van Duren, de 


l 


les si bien 


Neu 


auss 


de Neu Halle? 


Sander ne répondit pas immé- | 


diatement. Il regardait les Boers 
qui achevaient de fixer la tente 
angiaise d'une attaque 


érieu qui, à le devina 


pu un 
an 


10 une çcavauere 


ait 


Alors? reprit l'Allemand, 

| — C'était mon père! dit-il 

Son compagnon exprima sa 
| surprise par un grognement puis, 
sans un mot, il se leva et sb diri- 
(es vers la tente dans laquelle il 
| 
| 


| écuyère blonde, Elle n'avait pas 
|reuiré son feutre à larges bords. 
| Assise sur une caisse de munitions 
| provenant,du train, elle ayait éta- 


lé à ses pieds le laisser-passer du 


| major Fergusson, la lettre de Neu 
Halle et, au milieu d’autres pa- | 
| piers sans importance, la photo- 


graphie d'Aubrey, 
Laisse-nous, Storm, d 


t-elle 
sans lever les yeux, ce qu'elle ne 
fit que lorsque l'Allemand se fut 


éloigné 
Elle dév sagea Sander avec at- 
cherchait 
bre en jui, puis, montrant le lais- 


sez-passer: 
Comment 
cela? demanda-t 
Parce que je 
Elle 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
1 
| 
| tention comme si elle 
| 
| 


-tu pu obtenir 


suis médecin. 


| 

| eut un sour ironique 

| 

| — Voudrais-tu endre que 
les Anglais t'ont permis de re- 


nos blessés” 


pénèitra pour revenir quelques ; 
instants plus tard et s'arrêter de- | Je ve gner Neu .Halle 
vant son prisonnier en disant: pour ÿ voi me 
Donne-moi tes papiers! | L'ironie "UXx DIeus S$ ac- 
La première impulsion de San- | Ceniua. j 
der fut de résister, mais se ravi- | Vraimen F na 
| san sortit tous ses papiers qu'il | &NES que Je Vais Croire la petite 
| portait, y compris son portefeuille | Risioire! 
| qu'il tendit au Boer | ; C'est la vérité 
| . Tiens, les voilà, dit-i Le Elle se leva et s'avanca : 
De son pas lourd, l'autre . | Toute ironie avait disparu de n 
ourna à la tente, Cette fois, son | VISage pour aire piace à un 
|absence se prolongea davantage | solution froi aur 
let, quand il revint, son visage de Tu mens, Sander van Duren 
prut 5 era assomor! el au fond M 1 s CI 1 B )eT l 
de ses x brula SOUS #08 80 s I 1 n ( 
nbroussaillés it de nos f l'e fa 
ucur ne pt 4 s Ang 
PA vance! nna Voilà la vér Tu t'es 
| docteur qui, se né q n père 
|marcha péniblement | qu 
nte dans laque Ë sn 
pouiss "+ 2° 
| Il se trouva devant la né 


a | 


joindre nos rangs pour y soigner | 


Il haussa les épauies et ce fut à 
lui de sourire: 

Si ton opinion est faite, il 
inutile que j'essaye de la mo- 
difier. Mais dis-moi, quelle preu- 
ve as-tu? 

La jeune femme se baissa, prit 
la phoiographie d'Aubrey et, l’é- 
levant à hauteur du visage de 
| Sander van Duren: 

— Celle-ci pourrait suffire, ne 
crois-tu pas? 

— Un portrait de femme! 


es 


Oui, quand la femme est 
Angiaise , . . Car elle l'est, tu n'o- 
| serais le nier, 


- Je n'y songe même pas 
| Eile rejeta la photographie au 
milieu des papiers et, tournant le 
| dos au docteur: 
— Je n'ai pas le droit de te 
| juger, tu le seras plus tard, quand 
| nous renconirerons De Wet. 


Il ne put retenir une exclama- 
tion 
De Wet, dis-iu! 
Elle posa sur lui un regard 
Cciair 
Tu je connais? 
Il est venu souvent à Neu 
Halle, c'était un ami de mon père. 
Tant mieux pour toi s'il s'en 


souvient ,,, En attendant, tu res- 
|teras mon prisonnier et tu soigne- 
nes hommes, le Cas échéant 


Est-tu d'accord? 
] ndit les doigts en direction 
le la lettre de sa m 
Si tu as tu cette lettre, tu 


\dr 


s au compr 
» mon 


faut 
' 
1 


e une des raisons 
retou Mon père es 
e d'un médecin, 
aurais dü songer 
tôt que nous manquions de 
urs, Sander van Duren . 


nort 


— Ti plus 
doc- 
. Sors 


Puis-je reprendr pa- 


| Elle hésita un instant, regar- 
| dant alternativement son prison 
nier et les papiers élaiés sur le 
sol puis, d'un ton sec: 
— Je te les remettrai plus tard, 
— Comme tu voudras, fit-il en 
quittant la tente. 
Et sans se soucier des hommes 
qui l'observaient, il alla s'asseoir 
sur une roche isolée dans la plai- 
ne, alluma sa pipe et suivit des 
yeux les Boers qui erraient ça et 
| là en quête de bois mort pour al- 
| lumer le feu ,,, 


CHAPITRE HI 


Couché sur le sol, les bras re- 
pliés sous la nuque, Sander van 
Duren contemplait le ciel piqué 
d'étoiles, comme il l'avait fait, 
pour la première fois, lorsqu'il se 
trouvait à Johannesburg, La paix 
régnait autour de lui, une paix 
infiniment douce au coeur et à 
‘esprit, la paix des années de son 
|enfance, quand il s'asseyait dans 

a cour de Neu Halle, au pied 
| de son père qui confectionnait un 
| fouet à boeufs, un de ces longs 
| fouets à manche court et à lanie- 
lre si longue qu'elle permet au 
| conducteur d'un char atielé de 
|cinq paires de boeufs de toucher 
| les animaux de tête lout en res- 
| tant sur ie Char, 

{| Il la respirait cette paix, com- 
me un parfum du passé el, au- 
tour de lui, chaque murmure du 
| vent était chargé de souvenir qui 
chantaient à son oreille. Il la ‘es- 
| pirat dans la nuit calme qui fai- 
sait fuir loin de jui toute idée de 
guerre, Etait-il possible que dans 
| ce silence, sous ce firmament pa- 
| reil à une nef de cathédrale, il y 
| eut dans le Vaal, couchés comme 
1 sur la terre, d'autres hommes 
i dont les compatriotes étaient Ges 


, ennemis? Etait.il possible que, de- 
main peut-être, pour autant que 
le hasard s'en méêlât, ces hommes 
luttassent les uns contre les autres 
en s'efforcant de vaincre ou de 
mourir? Et sans qu'il sût pour- 
quoi, peul-elre parce que son 
coeur était gonflé de souvenirs, il 
pensa à Londres dans sa brume 
glaciale, à la Tamise roulant ses 
eaux grises et à Aubrey dont il 
rappelait les paroles prononcées 
le soir de l'incident avec Howard 
Milligan: “Il y a des Morton qui 


{ 
l 
| 
au Transvaal “a 
Peut-être un jour, se trouverait- 


se battent 
il, lui Sander van Duren, en face 
d'un Morton,,, 


Il se souleva sur un coude et 
abaissa son regard sur les hom- 
mes réunis autour du feu de bois 
et se chauffant à la flamme, Sur 
leurs visages, il découvrit ia mé- 
me expression de paix que celle 
répendue sur le Veld, une expres- 
sion très dou aue aux souvenirs 
qui, sans qu'un seul mot franchis- 
se leurs lèvres, venaient les habi- 
ter, comme jui, avec la fin du 
jour et le silence de la nuit. Et de- 
vant ces paysans, qui étaient de sa 
race par les liens secrets qui unis- 
sent l'homme à la té sur laque!- 


| 
| 
| 


| sauvages. docteur van Duren 
li s'était révolté alors 


rre 


e il a tenté ses premiers pas, par 
mille fibres invisibles qui le ratl- 
tachent aux lie de son enfance, 
il se sentit proche de ces bergers 
sans troupeaux et de ces V4 
teurs sans charrue qui n'étaient 
plus que des travers un 
pays qu ent jusqu'à 
leur dernié e de sang. 1! se 
souvint des paroles de Howard 
Milligan: “Mr, Lamborne aftir- 
me que les Boers sont des der 


contre ce 


insulte jelée à ses compatriotes 
mais à présent, à voir ces hom- 
mes vêlus de peaux mal tannées, 
ces Visages amaigris et ces barbes 
inculles, il devait admettre que 
Miiligan avait raison , ., Oui, les 


Boers du Veld n'étaient que des 
demi-sauvages mais dans leur 
coeur indomptable brülait l'a- 


mour d'une terre qu'ils avaient 
fertilisée de leur sueur, de leur foi 
en Dieu et de leur espoir en la 
juslice humaine, A Londres, son 
coeur n'avait pas tressailli lors- 
qu'il avait appris ce que le “Ti- 
mes" appelait la ‘Guerre des 
Boers'', ici, dans le Veld, il réali- 
sait le sacrifice d'un peuple qui 
ne consentait pas à courber la tête 
sous le joug britannique. 


Soudain, ses yeux s'arrétèrent 
sur une silhouette solitaire ap- 
puyée contre us arbre, au-delà 
du cercle des hommes, , . Marina! 
. . Elle avait abandonné son feu- 
re et, dans l'ombre de la nuit, la 
une cCaressait ses boucles blon- 
des qui mettaient une tache claire 
dans l'obscurité, Il hésita un mo- 
ment avant de se décider à la re- 
joindre, non qu'il craignit les 
nomimes car, au cour des deux 
mois qui s'étaient écoulés, il avait 

‘occasion d'en soigner plu- 
-urs et de s'atiirer ainsi, en dépit 
de | itude hostile de la jeune 
| femme, des sympathies qui lui se- 
raient peult-@ire précieuses l0rs8- 
| aue le général de Wet procéderait 
son jugement, contournañl 
| bivouac alla vers elle, Elle ne 
| parut point le voir quoiqu'il fut 
| persuadé qu'elle l'avait entendu 
| s'approcher d'elle et ce ne fut que 

orequ'i “Quelle belle nuit!” 
l'elle tourna la 1ête vers ai pour 


à 


A 


(e) 


e | répondre d'un petit bn mordant; } 


le | 


Moins belle que ct le 
Londres, Sander van Duren 

Pourquoi dissiu céla? de 
manda-{-il d'une voix cam 

Il faut croire que les n Le 
ANRialscs SON, pius DCUES qu es 
nôtres puisqu'elles ont réussi à 
retenir un Boer join de son pays 
alors que Celui-ci Comballait pou 
sa vie 

Le Boer dont tu parles est 


cependant revenu 
Elle eut une moue dédaigneuse 
Mais les Anglais l'ont si bien 
apprivoisé qu'il n'a mêm 
courage de prendre un fu 


plus le 


Je t'ai déjà dit que j'étais 
médécin et, qu'à ce titre, je me 
refusais à tuer 

Elle laissa échapper un petit 
rire-aigu, 

La belle excuse! , , , Tiens, 
je parie que si {u rencontrais 


Anglais 
la vie si 


blessé, 
tu 


tu 
2 POUVAIS, 


ur sauverals 


oo , 


Elle s'était tournée vers lui en 
disant ces mots et elle attendait sa 
réponse en le dévisageant 
Comme ji] avait maigri en deux 
mois! Son visage déjà allongé 
s'était aminci, creusé aux joues 
mais, SOUS Sa maigreur, elle devi- 
nait des muscles endurcis et elle 
avait remarqué que les longues 


{ chevauchées au ne lui art 
chaient plus la moindre gou 

| sueur Pour un peu, 
admis qu'il était redevenu un vrai 
fils du Veid 

Eh bien! tu: 


80,61) 


elle eû 


réponds 
| ait-e 
— Que veux-tu que je réponde, 


… Sj lu sauverais un Angiais 
oui Ou non 
Oui, Marina, je le sa als 


| #1 Céia eiail EN MON pouvoir, 


La suivre) 


tte... “ l 
_ Potites | 
Annonces 


Torit, D sous per met, biais \ 
mum, 51,00, Choque insertion 
supplementaire, 2 sous par met, 
, Minimum, 50,50, Pas de chon. 
pement de tente. Ajouter 21% 
” l'onnonce doit être piocée 
dons un cadre 

Pour téléphoner une petite en 
nonce, vignales SPruce 5-8443, ) 
entre 9 h du matin et midi ou 
) entre 2h, ot 4 h, de l'oprés- 
) midi du lundi ou vendredi 


Meure tinele 


mercredi midi { 


Nu 


} 
( 
ii, 


Vol, # 
TISANE LISHEY — 
tenant PT” : 
SANE CISBEY 
195 


Par 


Co nd 
Vous puu 
, à teiebre 


ved Main 
oc u rl. | 
the 

avenue Provencher, àt- 
la postæ: A1 trance 


LT} 


Jr PHENURAIS |! OÙ 
EN GARDE 4 
CCR 
ments 


« journee ou à le 
Pour plus de renseigne. 
npheler 256-2548 «à 


1e 


st. 
16TE |! 


ON DEMANDE 
a1a0r eu trava 
u de 4 enfants 

Retérence 

Holle h% 

“ir 


JEUNE FILLE pour 


M0 00 par mols 

cyuises M'adrewser à 
La Liberté et le Patriote 
avenue Mebermeot, Winnipeg 2 
D-15-1TFr 


ON DEMANDE — Dame ou demoiselle 
“+, tarder 3 enfants de 4 h. à mi- 
pendant que mere travaille 
Peut résider chez employeur mi dé- 

t, bignaler: Giover $5-5n92 
11-057-380, 


Votre corsetiere 
SPENCER 


nés el soutiens-gorge 
Aussi oupports 
loummes et en- 
vous sppele 
1184, rue Tache, 
Téléphone: 232- 


1-16 


ka 

mure 

IÉ'CAUX pou 
Pou endez 
Mine Aldéa Fillon 
St-Honllace, Man 
:490 ou CHapel 


Pas de cheveux gris ,., 


Ki vous failles usage du merveilleux 


produit JAMAIS GRIS, Aussi si 
vous souffrez de Mhumatigme où 
d'Arthrite, 


Berivez pour nos dépliants gratuits 


C. C. Jamieson 
postale 21, Transrona 
Téléphone; CAstle 21-4492 


hoite Man, 


Tél: CE 23-3439 Rés: CE 23-2972 


Dufault Electronics 


Radio et TV — Vente et Service 
Techniciens bilingues 
Travail garant! 

Service d'une journée 
311, rue Cathédrale 
Visite À domicile; 82,50 


Signolez CEdor 7-42838 


Transit Shell Service | 


567, rue Marion, $t-Bonitaca | 
‘prés de l'hôtel Transit) 


Gabriel Tétrault, propriétaire 


2 M, FE. Sahourin, |! 
iface, | 


4 ENFANTS ||! 


domestique dans {a | 


fl 


| A LOUER — St-Boniface. Logis: 3 piè- 


JEUNE HOMME CATHOLIQUE QLI 

TRAVAILLE DEMANDE chambre + 

LE Der" p' 4 2 . dique et 
réncaue à Mt-Ponllsace de préit 

once. Dignaler, 27 2-01 

IE LL 2 2 À 

ETES-VOLS FERMIEN’ Denses-vous 
n ever svuppiémentaie erilæ à 
née Vous pouvez ataiiles Dir 
nous à tome pie ou pa LU a 


t.pe 
rincere 
prêts à trava 
developpe 
reprise 
travs 


avenue Mecfe rmet 
n.158.17 


ont 
Enu 


LOUER 
Eglise 


St-Norbert 
Logis! ! ; 
Poële et 
Signaler 


.e de 
te pris 


555 par 


\ée 
mois 


[LOUIS À LOUER DANS IMMELHLE 

Y, Mue Bertrand, pres hop 
St-Bonilace Possession: ler décem 
bre Mignaler: 43-2016 ou 452-0497 
le soir MNS-T 


St-Bonilace. Logis not 
A pièces Place de statia 
venable Ù saut 
Chdar 37-4707 
16-901-TF 


A LOUER 
neubliee 
nement 


M5 Bignaler 


Cor 


» 


A LOLER LL se Marion. Jolie 
| maisonnette 4 Chambres À Coucne 
Soubassement ! Pour plus de de- 


1)-598-T.h 
|A LOUER 
Dame, Logis 
hle de à logis 
tés de préférence 
arare poé le 
3-5155 


St-Bontiface 

3 pieces dans 
Très tranquille 

547 50 Hnpre 
Signaler 

MOT 


+ Notre- 


nant £ et 
CEdar 


A 14 Dans 


M]. rue Langevin 
neuf 2 » 


I-Tinr 


(10 7 


LA de 1 piece 
Signaler 15-930-T.F 
\ LOLER — Nor 
ne: 24 grandes 
trée et sale de 
tes de préférence 
71-2712 


voi. Logis 1 
pièces, Cu 
bain privées, Adu 
Signaler: € Mapel 
33-081-40€ 


ode 
en 


ane 


Norwood., Chambre meu- 
facilités de ouisine, Libre 
immédiatement. Signaler: Chdar 3 
1164 33-940-39C, 


|A LOUER — 


nlée avec 


|A LOUER — Norwond, Prés église et 
école Frécieux-Sang et arrêt d'au- 
Logis non meublé: 3 pièces 
ler février, Signaler: WhHite- 
3-4320, 384-979-3090, 


tobus 
Libre 
hall 


|A LOUER St-Boniface, Logis! 3 
| pièces. Salle de bain privée, Signa- 
| ler: CEdar 23-6492, 33-978-30C, 


[A LOUER 
Cabana 


St-Boniface, 379 
Logis con p'étement 

blé: 2 pièces et salle de bain. Si- 
gnaler: CEdar 3-61741, 33-976-T.F, 


Place 
me 


A LOUER — Norwood, 161, rue Kit- 

Chambre mæublée, Libre im- 

Signaler: CH 7-3705 
38-973-T.F, 


son 
médiatement 


| A LOUER — Précieux-Sang, Beau lo- 
His 4 piéces, ler étage, Signaler: 
|  CHapel 7-6082, M-012-T,F, 


A LOUER — St-Bonitace, Logis: 51!: 
pièces, Entrée privée, Stationnement 

| avec prise de courant, Près hôpital 
et autobus, 865, Signaler: 233-1827, 
31-963-T.F, 


ces. Salle de bain privée. Signaler: 
WHitehall 3-1055, 36-948-38C, 


A LOUER — St-Boniface, rue Notre- 


Dame, Logis: 3 pièces. Adultes de 
préférence, #$8750, Poële, réfrigéra- 
teur, garage, etc, inclus, Signaler: 
CEdar 3-5155, 36-046-T,F, 


Entretenons automobiles 
de toutes les marques 


Lubrification « Réparation de pneus 


Réparations et ventes 
de toutes machines 
et articles de bureau 


RELIANCE 


OFFICE EQUIPMENT | 
& SUPPLY CO. | 


275, ave Tache, St-Boniface 
Téléphone: CEder 3-4040 


ROGER-A. SABOURIN | 
proprietaire 


| 
| 
| 
| 
| 


PHARMACY 
Maintenant située à 
243, rue Marion, Norwood 


A l'angle de la rue Traverse 
à mi-chemin entre les rues 
Taché et Des Meurons 


Téléphone: CHapel 7-3533 
Nous livrons À domicile 


ON DEMANDE 
FILLES OU FEMMES 


lravati délicat Meilleurs gares 


Femmes inexpérimentées 
demandées pour apprendre 
le métier de 


COIFFEUSES 


Les ottres d'emplois pour les 
coiffeuses diplômées sont plus 
nombreuses que celles-ci 


Jamais auparavant Y a-t-1l eu tant 
d'occasions pour les jeunes filles 
ambitieuses 


un catalogue 


Ecrivez pour obtenir 
gratuit 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


309 vue Donald Winnipeg Man 


Succursales. Regina Saskatoun 
Calgary Edmonton Toronto 


A LOUER — Norwood, dans immeu- 
ble appartement, Grand logis: 3 
pièces au perer Réfrigérateur et 
poêle. Adultes de préférence, #79 50, 
Signaler: 233-1647, 31-059-T,F, 


ALEXANDER AGENCIES LTD. st. 
Norbert, Bungalows: 3 et 4 chambres 
À coucher, Prêts ur le printemps. 
A partir de #14: Paiement initial: 
#1.910, moins 8500, si qualifiable pour 
rabais Signaler: SPpruce 5-8463 ou 
453-1977, 31-062-T,F, 


MMÉ LILLIAN EVANS est votre 
représentante pour supports et 


gaines ‘'Spencer”, Faits sur mesure, 


Créés individuellement pour hom- 
mes et femmes, Pour rendez-vous 
signalez 247-4507 — 47, chemin Elm 
Park, St-Vital, Man, 


HOVATZOS 
*“Floswerland” 


Spécialité: fleurs pour mariages , 
Bouquets de corsage et autres 


Couronnes mortuaires 


Téléphone: GLobe 3-6471 


PIANOS ET ORGUES À VENDRE 
Agent exclusif pour les pianos 
Heintzman et Sherlock-Manning et 
les orgues Hammond, 
Communiquez avec notre représen- 
tant français, M, Jean Carignan, 


J. J. H. McLean & Co. Ltd. 


| 
| 
| 
| 
| 
|| Angie des rues Graham et Edmonton 
| Winnipeg - Tél: WhHitehall 2-4231 


AHilié à la Procure Générale 


Horloger suisse 


| Louis Matile 
& Fils 
|| maintenant au no 237, rue Garry 


|| visa-vis le nouvel Hôtel des Postes 


Téléphone: WhHitehall 2-6625 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 
1135, rue St. James, Winnipeg 
Téléphone: SUnset 3-7258 


Entreprise Générale d'Electricité 


Fontaine & Compagnie 
165, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 247-1425 

U 


Coma Liddl, ÉP Wfe Ltd 


ASSURANCES — IMMEUBLES — HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATIONS DE PROPRIETES 
100, édifice Paris — Teléphone: WHitehall 3-5408 — Winnipeg 2 


Votre cimetière catholique 


Le Jardin du Saint Sépulcre 


Avec l'approbation de l'Autorite de l'Archidiocese 
de Saint-Bonitace 


Bureau: 707 - 356, rue Main 
Great Western Building 


Tel.: WH 3-7425 
Winnipeg, Man. 


tails, signaler 943-402) durant le jour, | 


| 
| 


Fort Rouge — 667 


| St-Boniface 
| Rue 


| Enfield 


“ntutre 

ces 

Saiorre 
eo quel 

‘1e eh C'Obses 1€ APT 1 

264. S'adrenser à À.-M, Lepage, 

sec.-trés, Ecole publique, Gravel- 


entre 


uw portoge 
des 4 et € 


un 


ON DEMANDE 


Dames ou demoiselles 


apprenties ou 
operatrices de machines 
expérimentees 


GAGES GARANTIS 
Travail régulier 


S'odresser à 


Rice Sportswear Ltd. 


168, vue Market, Winnipeg 
Téléphone: WhMitehall 2-0061 
3a-#17-380, 


"Belal 

transe Lai on 
état, #10 
LELEUES à 


A VENDRE Chevrolet 
LS] Servo - conduite 
sutomatique. Excellent 
Signaler: SPruce 4-4825, 


A VENDRE Notre-Dame-de:Lour- 
Manitoba Maison 
atique, pression d'eau, Garage 
Etable 8 lots. N'adresser à Raymond 
Durand, Bellegarde, baskaichewan 


des 


M-MI- TL, | 


A VENDRE — Low de plage Plage 
Albert, Tout pres du lac lage sa 
blonneuse d'une longueur d'un mille 
Idéal pour enfants, 80° x 140 Prix 
400 Termes si désirés Taxe basse 
Pour renseignements, écrire où télé. 
phoner à M J, Trainer, Victoria 
Beach. Man 


ALEXANDER AGENCIES LTD 
Si vous désirez vendre ou acheter une 
maAisor adressez-vous À Alexander 
Agemeles Lid,, 1500, Paola Fark, où 
Pierre Pineau, St-Norbert, 453-1977 


26-793-T.F, 


A VENDRE St-Pierre. 120 acres 
M vaches à lait: 15 jeunes. Contrat 
de lait: 18,000 livres, Machines ara- 
toires, Citrrne pour lait, Taxé: 8100 
acre. Le tout: 837000; 810,000 comp- 
Balance facile à 612! Signa- 

217-5204 M-915-380, 


tant 


ler 


A VENDRE — Dans village moderne 
canadien-français, Eau et égouts 
Garage trs moderne avec eau Cou- 
rante, salle de bain, Agence dau- 
tomobtlle trés populaire, uipement 
complet avec (Bear), (TV! Screen 
Whoel Alignement), Débossage de 
carosserie et atelier de peinture 
approuvé, Chiffre d'affaires: plus de 
deux cent milles dollars par année 
Si intéressé, s'adresser À HBolte 9M, 
La Liberté et le Patriote, 6,9, avenue 
MeDermot, Winnipeg 2. 

38-014-E,0.W,-46C, 


VETERANS REALTY 
302, éditice Meintyre 
Téléphone: WhHitehall 2-7125 


À VENDRE 
Norwood — 200, Enfield Crescent, Belle 


maison! 6 pièces, Stuc, 12 ans, 2 
chambres à coucher en bas et salle 
de bain, Grande cuisine et salon, 


2 grandes chambres à coucher en 
haut pourraient être louées, Chauf- 


fage: eau chaude, huile, Garage, 
Grand lot, Possession: 15 janvier, 
Comptant requis: #2,700, Balance: 
termes. 


Si vous voulez vendre on acheter une 
maison, faites affaire avec Un hom- 
me d'expérience et honnête qui vous 
donnera tous renseignements gratuits 
et confidentiels, 


N, BERNIER 
594, rue 5t-Jean-Baptiste 
Téléphone: CEder 3-2027 
315-935-3480, 


MARION REALTY 
66, rue Marion 
Norwood — Maison: 2 jlogis, 


Revenu mensuel: #145 x! 
Comptant requis: 83,000 


St-Boniface — æ + 3 et 1, Revenu 
mensuel: #130, Prix: 89,500. Comp- 
tant requis: #1,500, 


St-Boniface Immeuble - apparte-: 
ment: 8 logis. Complètement loué, 
Revenu mensuel: 8640, Prix: 845,000. 
Comptant requis: $10,000, 


Norwocd — Maison: 6 pièces, 4 cham- 
bres à coucher. Près Lyndale Drive, 
Prix: #13,500, Comptant requis: #5,- 
000, 


«tt 3 


4 , 
#12,900. 


St-Vital Bungalow; # pièces, 3 
chambres à coucher, Prix: $10,900. 
Comptant requis: #3,000, 


St-Vital — Beau grand lot: 50°, Zoné 
pour duplex, Prix: 86,000, Près école 
Ste-Marie. 


Pour plus de renseignements 
appeler 
RAYMOND THERIAULT 
CE 3-6217 ou 247-2770 
15-939-38C, 


À VENDRE 


St-Vital — Maison: 113 étage, 6 pièces, 
4 chambres À coucher, Age: 13 ans. 
Chauffage: gaz. Garage, Beau lot 
très central. Seulement 82,500 comp- 
tant. Balance à termes. Pour visiter, 
appeler. 


Rue Bibeau — Parc Windsor, Bunga- 
low: 6 pièces, 3 chambres à coucher, 
2 salles de bain, Ventilateurs: salle 
de bain et cuisine, Clôturé, $16,000. 
Pour visiter, appeler agent. 


Ste-Rita, Manitoba — 320 acres de ter- 
rain avec bâtiments, 145 en culture, 
Balance peut être défrichée. Plein 
rix: $12,600, Comptant requis: $8,000. 
alance à termes, 


St-Norbert — Bungalow: K pièces, 3 
chambres coucher, Age: 3 ans, 
Lot: 50° x 185. Taxe: 9269. Près 


énlise et écoles. 813.200 à termes 


St-Boniface — Duplex: 3 st 3. 89,500 
51.500 comptant 


Pour acheter, vendre où échanger 
Estimation gratuite 


Appelez 
A.-C, DESAULNIERS 


407, rue De la Morénie 
CEdor 3-5874 
35-942-38C. 


À VENDRE 


rue Garwood, Mai 
son: 6 pièces: 3 chambres à coucher; 
soubassement à grandeur, Chauffa- 
ge: gaz. Nouvellement décorée, Ga- 
rage double. 83,000 cumptant 


St-Bonilace — Rue Berry. $11,500, Se- ! 


mi-duplex: 3 et 3, 2 plomberies. 
Revenu mensuel: #65. Aussi très 
convenable pour famille. $3,000 comp- 


tant, 


| St-Boniface — Rue Des Meurons. $%4.- 
13 ans, 4 et 3, 2 cham- | 


000. Duplex 
bres supplémentaires au soubasse- 
ment. Pres école, 85,000 comptant, 


Norwood Rue Clermont. #13,500 
Maison pour famille. Intérieur refait 
à neuf. Chauffage: gaz. 53,500 cormp- 
tant. 


Rue Giroux, #11,500, 
moderne: 3 ans. 4 pièces. 
gaz. $3000 comptant. 


Langevin $10,000 
vhambres À coucher 
$2,500 


Bungalow 
Chauffage: 


Maison 
Possession | 
comptant 

9,500, Maison: 5 
entier, Chauf- 
35’ x 17% 


mediate 


Crescent 
pièces. Soubassement 
fage: eau chaude. Lot 
Termes 


À. AYOTTE 


191, blvd Dollerd, S5t-Bonitace 


Telephone: CEdar 3-5845 
35-94-38. 


* | ligieux | 
résolutions, il fut décidé de cher. | 
cher à faire suspendre pour le! 


Chaulttage : 


SIM-TF | 


LA LIBERTE ET 


Les Commissaires de Winnipeg 


LE PATRIOTE 


ne digèrent pas ce jugement 


Les membres de Commis- 
|\sion scolaire de Winnipeg éprou- 
|vent de la difficulté à digérer le 
|récent jugement de la Cour du 
|Bane de la Reine en faveur de 
| l'enseignement religieux dans les 
écoies publiques 

A l'occasion d'une réunion spé 
|ciale qui eut lieu le 19 décembre, 
|la Commission à approuvé deux 
résolutions par voix de 9 contre 
12, en l'absence de quatre mem- 
| bres. 11 fut d'abord proposé d'ex- 
|plorer les possibilités de porter 
|la cause en appel. Ensuite on a 
| proposé d'étudier la possibilité de 
| faire amender la loi actuelle dans 
le but d'éliminer le droit de péti- 
lion accordé aux parents par celle 
loi, et ainsi de concentrer entre 


| 
| 
| 
! 
! 


ganisation de l'enseignement re. 
En conséquence de ces 


moment les effels du jugement, 
cause en question débuta 
an dernier quand un groupe de 
parents de la paroisse St-Edouard 
|de Winnipeg présentèrent une pé- 
tition à la Commission pour ob. 


! La 


|tenir l'enseignement religieux! 


[pour leurs enfants en première 
| année de l'école secondaire Daniel 
|Meintyre 
| Après des pourparlers sur la 
[forme de la pétition, et une ré- 
nnse négative de la Commission, 
les parents ont demandé à la Cour 
du Banc de la Reine de définir 
Le urs droits selon l'Acte scolaire, 
| Le cas a élé plaidé enfin au mois 
ide septembre devant le juge en 
| chef George E. Tritschler, Ce der- 
nier, dans un jugement volumi- 
neux en date du 29 novembre, 
| déclarait que la loi est très claire 
[et très explicite, le produit d'ail- 
|leurs d'une lutte constitutionnel- 
le et historique, qu'il a abondam- 
[ment documenté, L'ordre décou- 
lant du jugement a été présenté 
à la Commission officiellement le 
19 décembre et a soulevé les mé- 
Imes objections que l'on expri- 
a” avant le jugement, 
M 
jet le docteur I. Wolch, commis- 
saire, ont manifesté une opposi- 
tion irréductible à la mise en vi- 
gueur de la loi, Is y voient la 
source d'un dérangement catas- 
trophique du programme scolai- 
re, la perte du temps qu'il serait 
| mieux d'accorder aux études pro- 
|fanes, la possibilité d'une proli- 
|fération de demandes semblables, 
{une politique favorable aux chré- 
tiens, (Ce dernier point a été trai- 
té spécifiquement dans le juge- 


ouverte aux non-chrétiens, par 
un amendement opportun de la 
loi.) Les résolutions susmention- 
nées ont été enfin approuvées, 

Dans une interview officieuse, 
l'hon, George Johnson a révélé 
ue son département étudie à 
l'heure actuelle toute la question 
de l’enseignement religieux dans 
les écoles 

(Dans le jugement on rappe- 
lait que la section 187 de l'Acte 
scolaire oblige le ministre à re- 
tirer les revenus des taxes mu- 
nicipales et des subventions pro- 
vinciales, quand une Commission 
scolaire reint les sections 241- 
252 qui traitent de l'enseigne- 
ment religieux.) 

Dans la poursuite de cetie 
cause depuis les origines, le mi- 


attend environ 


Le Comité parlementaire de la 
Constitution s'attend à ce qu'une 
quarantaine d'associations et de 
groupements divers lui présentent 
des mémoires d'ici le 31 mars 
prochain, Plus de 25 de ces asso- 
ciations et groupements ont déjà 
fait connaitre officiellement au 
Comité leur désir de lui soumet- 
tre une opinion écrite sur les su- 
jets qui relèvent de son mandat, 
De plus, une trentaine de person- 
nes veulent présenter un mémoire 
à titre personnel, 

Le secrétaire du Comité, M. 
Claude Morin, sous-ministre des 
Affaires, fédérales - provinciales, 
dit qu'au cours des dix derniers 
jours il a reçu une abondante cor- 
respondance au sujet du Comité 


parlementaire. 11 doit d'ici peu 
transmettre aux membres du Co- 
À VENDRE 
Fannystelle — Maison: 8 pièces. Lot: 
92' x 180', 2 citernes ix: 84,500, 
Comptant requis: #$1,900, Balance à 
415%, 


Grande Pointe — 28 acres: !: mille de 
longueur par 4%9' de largeur, Très 
beau site pour construire. 88,500 seu- 
lement, Termes faciles. 

| Lorette — 220 acres. 205 en culture, 

Puits, étable et aùtres bâtiments, 

| Terre noire, #19,000, 

St-Norbert — 114 acre entre 2 che- 
mins. 120° de largeur. Maison, gara- 
ge. %6,500. $2000 comptant, Balance 

| facile. 

St-Pierre 
maison, étable, poulailler et autres 
bâtiments. Eau en quantité partofit. 

| 90 acres en guéret d'été. 88,000 seu- 

lement. 


J. CARRIERE REALTY 
289, rue Taché 
Téléphone: 247-5204 
35-90-80, 


PAUL PAQUIN 


Assurances générales 


989 AUTUMWOOD 
ST-BONIFACE 


Boite 68, S$t-Bonitace, Mon. 
Téléphone: Alpine 3-9805 


1 


|les mains des commissions scolai. | 
res tout pouvoir au sujet de l'or: | 


Andy Robertson, président, | 


ment de façon à laisser la porte | 


180 acres avec grande | 


Tours Lumser s 
Ps FUEL COMPANY LTD. À 


388, rue Bertrand, St-Boniface, Manitoba 


nisière a affiché une sérénité 
| olympienne, comme si la 101 man- 

uait de clarté et le ministère 
|de pouvoirs 


| Des observaleurs compétents 


| font remarquer qu'il est possible | que 811,000, soit un peu plus de 
d'amender les sections 241-252 de | 20 pour cent de l'objectif. Et Le 
l'Acte scolaire, qui donnent le jeûne du chef dure depuis 41 
droit à l'enseignement religieux | jours. Selon un communiqué «à 
dans la dernière demi-heure de ! parti, M. Chaput à déjà pe 
la Journée sc0:aire selon là Croy: | 35 livres 1! souftre € +tadu 
ance des parents qui la deman-|toux, reliquat d'une grippe a 
dent, mais que des amendements | l'a frappé au début de la semaine 
de ce genre ne pourraient pas | dernière 
enlever aux parents des privilè Depuis le 22 décembre, deux 
ges acquis Dar légiMaliQn depuis | partisans de M. Chaput se sont 
1870, sans donner lieu & un ap- | joints à lui dans son jeûne: MM 
pel auprès du Gouverneur géné: | J, Laberge et André Gagnon 
ral en Conseil el, au besoin, à ». A 
1 législation fédérale remédia Martin Luther King 
‘ ‘ LL. 

À sa réunion de lundi soir 30 ‘homme de l'année 
décembre, la Commission à dé NEW YORK Le magazini 
cidé de demander au ministre | ‘Time’! a désigné le pasteur Mar 


d'Education d'émettre des règle. 


Au rythme actuel, 
le jeüne de Chaput 
durera 200 jours 


MONTREAL Au rythme où 
entrent les souseriplions, M 
Marcel Chaput devra eùn 
200 jours pour atteindre br 
de 550,000 qu rest Due ! 
renflouer les finances du s 


républicain du Québ 
En eftet, le PRQ n'avait reçu 


tin Luther King, dirigeant 


HU 


| M, Chevrier et M, Denis 


iNhADA 


Commission royale d'enquète 
sur le bilinguisme et le biculturalisme 


MEMOIRES 


Ahn de répondre aux voeux de plusieurs 
associations la Commission royale d'en: 
quête sur le bilinguisme et le biculturalisme 
a décidé d'accorder plus de temps pour la 
préparation des mémoires qui doivent lui 
ètre soumis 


En consequence, au lieu de remettre 
les mémoires avant le 1” février 1964, 
tel qu'indiqué d'abord, on pourra le 
taire jusqu'au 1" juillet 1964, 

Lis Si 

Comnussion rovale d enquête sur le 
bilingui 
up 


OTTAWA 


RETAIRES 


me et le biculturalisme 


{ 1 SON 


Ont 


démissionnent du cabinet 


BEAVER 


OTTAWA Le m e d A . 
à Justice, M. Lionel Chevricr, «| Sanitation Products 
|le ministre des Post M, Azell 
Denis, quittent le Cabinet, Le pr 1377, avenue Winnipeg 
mier, à sa demande, abandonne 
la politique active afin de rem Tel,: SP 2-7854 
plir un haut poste dans la for 
lon publique: on n'a pas précisé Fournisseur de matériaux et 
lequel, Mal € es in secret di équipement complet pour 
1 ! ! 
polichinelle qu'or destine à |} nettoyage et maintien d'é- 
une ambassade, Le second sera , Il 
nommé au Sénat I} glises, couvents, salles, hô- 
pitaux, écoles, hôtels, mo- 
La date des élections compie 


ments au sujet de l'enseignement | grationnisie noir, comme ‘’hom 
ide la religion, La décision par | me de l'année 
[12 voix contre 2 à été combat C'est la première fois qu'ur 
tue par les commissaires Andrew | Noir est choisi comme homme 
Zaharychuk et Walter Paschak, |de l'année par “Time”, qui à | 
M, Paschak a exprimé son mé-|commencé en 1937 à désigl 
contentement de la conduite des | sous ce titre l'homme qui a êlé 
commissaires qui s'opposalent à- | "au centre de l'actualité” de l'a 
[vec tant d'acharnement aux dé |née écoulée et ‘a laissé su mar 
sirs licites dos parents et qui ne | que indélébile en bien ou e 
voulaient pas faire l'expérience | mal dans l'histoire 
de l'enselgnement religieux, en| Le docteur Ki £, qui à trente 
dépit du fait que cel enselgne- | quatre à est pasteur ban 
ment se donne ailleurs avec sue: |iise Il est président de l'Associa 
cès nn de la direction chrétienne du 
| M. Andrew Moore, qui s'était sud des Etats-Unis ("Southern 
opposé aux deux résolutions #n-|Christian Leadership Conferen 
térieures, à signalé que le gou-!ce') 
vernement n'avall jamais régle Partisan de la non violence 
menté cel enseignement el que | nr K ng a dirigé en 1955 le boy 
ce projet pourralt bien trainer cottage par les Noirs des autobus 
l'affaire dans arene politique séparés de Montgomery, Alaba 
M. Wilson a réitéré que le Ju£e- | ma), 11 a dirigé depuis d'autres | 
ment manquait de clarté mais, | campagnes semblables pour la 
| sur Avis de l'avocat de la Com leonquête des droils civiques des 
|mision, il fut décidé de ne pas | Noirs américains 
laller en appel. M. Wilson, ur 
avocat, a dit que l'enseignement | == 
par un ministre catholique pou. | NOTICE TO CREDITORS 
vait être imposé à des enhnte es hs: 
anglicans, selon l'interprétation | y{ LE 2 EP a gr NS 
|du juge Tritschler, Post Office of Otterburne, in Manito- 
(Dans l'Acte scolaire, la sé | ba, Farmer, deceased 
paration des enfants selon leur |, A claims against lhe above estate 
croyance catholique-romaine et | Declaration must be sent Lo Une Uner. 


non-catholique-romaine est pré- 
vue, De plus, la permission de 
chaque parent est requise avant 


u'un enfant puisse assister à 
l'enseignement religieux.) 
L'Acte scolaire prévoit À la 


section 249 que le ministre fereit 
des règlements au sujet de l'er- 
seignement religieux, pourvu que 
les règlements ne soient pas ‘in- 
consistent with this Act” 


La résolution qui a été finale 
ment du 49 rar acceplait en 
pps e devoir de permettre 
‘enseignement religieux, mais à 
condition que le ministre ait pro- 
mulgué des règlements pratiques 
sur la façon de procéder, Ainsi 
MM, Zaharychuk et Panchak, 
favorables à l'enseignement reli- 
ieux, ont voté contre la motion, 

cause de la condition inaccep- 
table, dont l'effet serait de retar- 
der la mise en vigueur de l'ordre 
de la Cour, (Il est à noter que 
les rapports dans le Free Press 
et la ibune sur cette contro- 
verse diffèrent habituellement.) 


Le moment critique aura lieu 
à l'ouverture des classes le 6 jan- 
vier, car les parents qui ont eu 
‘gain de cause entendent deman- 
der leurs droits en ce jour, 


Le comité de la Constitution 


40 rapports 


milé, la liste complète des grou- 
pements el des personnes qui vont 
soumettre des mémoires, 

Etudes 


M, Morin a récemment rencon- 
tré le directeur de l'Institut 
droit public de 


l'Université de 


les études juridiques dont le Co- 
mité parlementaire aura besoin, 
L'Insiitut fera appel à de nonmi- 
breux spécialistes, On examinera, 
entre autres, les formes de consti- 
tutions fédérales où les parties 
constituantes jouissent de statuts 
différents, les avantages et incon- 
vénients qu'il y aurait à étendre à 
d'autres domaines la compétence 
législative de la province de Qué- 
bec, ainsi que la capacité interna- 


Ce sera la première fois au 
| Québec que se poursuivront, de 
| façon aussi étendue des études ju- 
| ridiques de cette nature, 

| Par ailleurs, certaines études é- 
|conomiques seront confiées aux 
|services gouvernementaux eux- 
| mêmes, notamment les effets sur 
| l'économie québécoise de la poli- 


tique monétaire, fiscale et com- | 


| merciale du gouvernement cen- 
| tral, ainsi que les avantages et dé- 
| savantages du libre-échange et du 
| protectionnisme interprovinciaux, 


| Nouveaux bas prix 
sur hypothèques ouvertes 
Propriétés résidentielles 
ou commerciales dons 
St-Bonitace, Ste-Anne 
et St-Adoiphe 
Pas de clauses de > ons 
Paiements minimes 


Financez en une seule hypothèque 
et avez un surplus d'argent pour 
payer vos dettes et faire 
des achats 


Demandez les conseils d'un expert 
JEAN COLLIOL 233-5290 


ALBERTA MORTGAGE | 
EXCHANGE LTD, | 


SPruce 2-2447 


1311, ave Portage 


CHapel 7-1105 


de | 


Montréal pour faire entreprendre | 


tionale des provinces canadiennes, | 


signed Bolcitor, at his office, 302 Mo- 
Intyre Bids, Winnipeg 2, Manitoba, 
an or before the bth day of February, 
AD, 1564 

DATED at Winnipeg, Manitoba 
Joth day of December, A.D, 1963 


JOSEPH N, LANDARY, 
Solioitor for Delphine Courcelles, 


Exeeutrix 


Georges Boisjoli 


3433, chemin Pembina 
Téléphone: Globe 2-4724 


Représentant de la 
CO-OPERATIVE 
FIRE & CASUALTY CO. 
Bureau: TUmer 8-7911 
190, Madison et Portage 


this 


Assurances 
de tous genres 


La Société 
| d'Habitations 
Ltée 


MAISONS DE ‘'DISTINCTION" 


Henri DAUDET, gérant 


700, Great Western Building, 
356, rue Main, Winnipeg !, Man, 


Téléphone: WMiteholl 3-4021 


La 
“Norwood Jewellers” 


3202, avenue Teché 
NORWOOD 


Téléphone: CHapel 7-2790 


Inspecteur officiel des montres 
du Canadien National 


Répurations de montres, horloges 
et bijoux notre spécialité 


tels, institutions, édifices 


industriels, etc 


mentaires dans les circonserip 


tions montréglaises de Laurier et 


de St-Denis que représentaient 

M. Chevrier et M. Denis a été |} Pour obtenir un catalogue gratuit, 
fixée au 10 février, Ainsi, les] écrivez à où appelez 
deux vacances seront combiées 


ARMAND LAMBERT, 


votre représentant 
de langue française 


avant l'ouverture de la deuxième 
session du 26e parlement 


La Défense Civile dit : 


Les plans de la Défense civile n'ont qu'un but -— sauver 
des vies, Vos propres plans peuvent contribuer à leur succés, 
Défense Civile Métropolitaine, 


1767, avenue Portage, Winnipeg 112, 
Thléphone: Turner 82351, 


Noces — Fêtes scolaires — Sociétés 
PHOTOS DE GROUPE 


NAPOLEON MILEJISZO 


{Photographe régulier de La Liberté et le Patriote) 


253, rue Kolvin, Elmwood, Winnipeg 5, Man. 
Téléphone: LEnox 3-1383 


FOURRURES 


SATISFACTION DE CONFECTION, 
QUALITE ET PRIX 


ANT. LANTHIER et FILS 


Maison établie en 1906 


254, RUE MAIN WINNIPEG 


TEL.: WH 2-3891 


ST. BONIFACE ESSO SERVICE 


angle Provencher et Tache 
Téléphone: CEdar 3-4654 
MARCEL RAJOTTE, propriétaire 


Nos spécialités: 
“Tune-ups'”, alignement des roues, freins, ete, 
Réparations sur toutes marques d'autes 


Ouvert tous les jours de la semaine 
de 7h, am, % 11 h, p.m. 


Profitez des bas prix de la vente de blanc!! 
{Draps pré-ajustés | Imprimés /Rayés / Pastels |” 


Voici enfin venue l'époque incomparable 


de l'année où les draps Tex-Made sont 
en vente! Dans tout le Canada, les meil- 
leurs magasins qui vendent les draps 
Tex-Made vous invitent à venir faire 
votre choix à même la collection la plus 
variée qui soit. Vous avez des draps 
blancs et des draps pré-ajustés, six ra- 
vissantes teintes pastels, .cinq rayés 
saisissants...des drapé jonchés de roses 
et d'autres ensoleillés de marguerites. 
En somme, vous avez des draps de 
toutes les sortes et, parce que ce sont 
des Tex-Made, ils vous donnent plus de 
valeur à l'année longue car ils sont tis- 
sés de coton fin, fournissent plus de fils 
au pouce et un surcroit de longueur. 
Entrez dans la ronde... Achetez 
Tox-Made maintenant...vous épargne- 


rez beaucoup! 


Shorts Doisies.La plus nouvelle création de Tex-Made, 
Voici bien la mode La plus fraiche qui soit: les nouvesux 
draps imprimés Shasta Daisy. lis constituent la robe de soirée 
par excellence et, comme tous les draps Tex-Mads actuelle- 
ment, vous pouvez les acheter où prix de la vante de blanc. 


A! CANADA LES LITS LES MIEUX GARNIS S'HABILLENT DE 


: DRAPS & 
TEx-MADE 


LA COMPAGNIE DOMINION TEXTILE LIMITÉE, MONTRÉAL 


